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Le troisième congrès mondial de la 
presse catholique sera tenu à Rome 
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Archevêque esclave dans 
la région de l'Arctique 


NEW-YORK 
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{tre la religion. 

L'article rédigé par un nommé 


estime l'organe romain. | 

Il Quotidiano, journal de l'ac- 
tion catholique italienne, y va 
aussi de ses commentaires sur la 
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Situation des Cds Saints. 


Par Thomas GREENWOOD 


lieutenant-généra 
Chamberlin, commandant en chef 
de la 5ème armée américaine. 

Le commandant de l’escadre 
d'appui immédiat sera le com- 
mandant d’escadre D. J. Malloy, 
DFC, de Montréal. L'escadre de 
transport sera sous le commande- 


Liberté et le Patrinte ment du commandant d’escadre 
” W,. F. Parks, FDC, de la 435ème 
es F ent ies mains escadrille de transport, d'Edmon- 
ine Nat es, qui prirent ton. 
à lles 1 se de régler le Les escadrilles et autres unités 
€ palestinier du CARC qui endront part à 
L cet exercice compr bem Âe 410è- 
Ê me escadrille de < St-Hu- 
bert, P.Q.; la ifteme drille 


2 D 


T 


le La me vf réclame officiel en | 
riode ag ve de prières | 
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tions et les organisations | 
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Mich. 
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de chasse de l’école conjointe de 
l'air, de Rivers; la 426ème esca- 
drille de transport, de Dorval; la 
435ème escadrille de transport, 
d'Edmonton; la 112ème section de 
transport de Rivers; des éléments 
de la 40B8ème escadrille de pho- 
tographie, de Rockcliffe: la 444e- 
me escadrille d'observation 
rienne, de Rivers, et une section 
mixte de bombardiers légers 

Les unités du corps d'aviation 
américain comprendront deux es- 
cadrilles de la 62ème escadre de 
transport de la base aérienne Mc- 
|Chord, de Tacoma, Washington; 
| la 63ème escadrille de reconnais- 
sance tactique de la base Langley, 
à Hampton: le 502ème groupe de 
contrôle tactique de la base Po- 
pe, à Fort Bragg, Caroline du 
Nord, et la 66ème escadrille de 
chasse de la base Elmendorf, d'A- 
laska, 
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— Quatre correspon- 
1 étrangers vien- 
nent d'être invités par le ruinis- 
tère de l'Intérieur à quitier la 
Tchécoslovaquie dans un délai va 
riant de trois à dix jour 
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agitée en Suisse 
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sur l'an 1947. On fait remarquer | D'après le relevé, on constate |ricains, les Suisses protestants rc 
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|censements jaux, représen- | Ont commencé à publier des rents qui paient les mêmes taxes 
tent au minimum le nombre de | Yres à l'intention des catholiques. qu'eux ont le droit de jouir de 
catholiques pratiquants. La popu- | Les maisons d'édition catholiques, mêmes privilèges que I 
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stime à 0,049 1e nompDre e : . . : , d » 
uliers et réguliers, qui | cavalerie (réserve), récemment arrivé à Winnipeg pour rem 
r Tr ietere r Fe - an , 1 pe H H Î 
RE NEA sn An | placer le consul de France qui vient de nous quitter, est bien 
I en xa1 e cal - ñ : : 
représente en moyenne un pré-|COnNnu parmi nous, Car il a visité notre province en plusieurs 
tre per: 400 fidèle r.catholiques. occasions, D'aucuns se rappelle- #— 
rent, en effet, de la tournée us dé ‘ 
Un rélat de ient | conférences dont il nous favorisa | Mates et de m 
5 VI peu après la première guerre ducation à Gr : 
| mondia de sa visite au cours | Florence et à C: 
esclave des |de la seconde guerre, et de son| du Premier c« 
è passage comme conférencier de ervit son pay 
rouges chinois | l'Institut des Affaires internatio- era . "1: 
2 1 tannique 1 deuxième ( 
| il y a quelque deux ans. |" = VF Ey rares es 
TOKYO — Au te Lorsque M. le comte de Fleury | vit, en 1842, dan ” 
3 er. habitait New-York, il ne cessa de | S25 LH un pejou 2 
; se tenir en conta t avec les cen- prit a) El v ed, Pr 1 2 ' 
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renommée de fér d'£ verneur militaire I 
teur, de profe I Durant son séjour ns la cap 
de diplomate tale italienne, le comt le Fieury 
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à Biographie 
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Le Cercle Molière présentera 
au théatre Playhouse, à Winnipeg, 
le luidi 30 janvier, à 8 h. 30 du sair 


"L'Avare” de Molière 


Prix: $1.00, 75c, 50c 


Billets en vente à 


138, ave Provencher, St-Boniface — Tél: 202 761 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


“Exercices Sweetbriar” 


Commandant des 


Le « t C ive P. A. Gilehrist, D.F.C. a le comman- | 
‘ part aux n vI conjointes 
Exercics , le mois 


Unité sanitaire de 


‘Les Variétés te : 
la rivière Rouge 


Françaises" sin PO 


a CKSB vié ‘ Rouge ie l'Unité sanitaire 


nt ra emer invitées à pren- 


t«< lia 
liniques pour 


vantage 


r rs Le érement dan 

- che livers t ie le district. 
hr r Selon les statist a fi 
HONTACe, 86% de l'année 1948 38° 

19% % des enfants en s ans 

4 PaTUT  Gans la région de la rivière Rou- 

M A nininatt ( 1 CN | avaient été immunisés contre 
C1, N&l*|]g petite vérole, la diphtérie, la 


coqueluche et le tétanos. Bien que 
mmunisation ne garantsse pas 
infailliblement la prévention de 


i 

0 in : mar ces maladies, nous savons que si 

r ) janv 75% de la population est protégée 

F 1 7  |adéquatement pr ce moyen, la 

LA ( mplair mprend | possibilité d'une épidémie de ces 

l'ile et plu- maux est minir Nous avons un 

ère mportance sc progrès notable à accomplir en 

vier ts eter ce sens; mais nous ns appel 

iux parents, resi Dies envers 

leurs enfants et la mmunaute, 

je nous : de pour at- 

VOLCANO teind un avenir 
prochai 

LIMITEE s, Pr r'e la diph- 

Montréal — St-Hyacinthe | ,.,; Que de 

, de méd et devrait 

W. Girouard, être reçue des enfants à partir de 

gérant genéra l'âge de 4 ou 5 mois. Trois injec- 

tions, à intervalles d un mois de 


Foyers pins PB AT distance, sont suivies d'une ino- 
Bouilloires Fournaises culation finale 3 mois après la 
Réchauds - Chaudronnerie |! première 


e La vaccination contre la petite 
Daoust Electric Co. vérole peut être appliquée à l'en- 
202, rue Provencher fant de 3 mois et devrait être ré- 
Saint-Bonitace, Man. 


pétée à tous les 5 ans 
, Itez votr urna!l bdo- 
Représentants locaux Consultez votre journal hebdo 


madaire qui vous donne les dates, 
lendroits et heures de ces cliniques 
et faites-vous un devoir de vous 


pe 
REPONSES DRE 


Nous sollicitons | UNDER THE TRUSTEE ACT 


IN THE MATTER OF THE ESTATE 


ALL CLAIMS against the above Es- 


Aussi réservations et itinéraire 
= ns « ee tate must be sent to the undersigned 


A RAN Monnin and Grafton, No, 4-431 Main 
ssU ces ; Street, Winnipeg, Manitoba, on or be- 
incendies — Automobiies fore the 20th day of February, AD 
Toutes les lignes 1950 
7. ” DATED this 7th day of January AD 
. ’ 1950 
Henri D'Eschambault MONNIN & GRAFTON 
. PE: Solicitors for Paul Couture and 
Limitée Alfred M. Monnin, Executors 


136, ave Provencher  St-Bonitace 
Téléphone 201-137-8 


NOTICE OF APPLICATION TO THE 
| PARLIAMENT OF CANADA FOR A 
PRIVATE BILL 


Notice is herehy given that an Ap- 


plication will be made to the Pariia- 
ment of Canada at the next or follow- 
ng ensuing session thereof for an act 
to incorporate a Company under the 


name of ALBERTA NATURAL GAS 
COMPANY, for the purpose of cons- 


POULETTES DE | tructing, wwning and operating gas and 
SOUBRY | oil pipeline systems, within Canada 


» » . and without, and to exercise such other 
à croissance rapide powers as may be necessary to accom- 
p the aforesaid objects, subject to 
provisions of The Pipelines Act 
and to 1 oth pertinent statute 
Ontario, this 15th 


blanche 
100 


day of Decem ber 


37.50 $19.25 $10.15 }| | CLARK ROBERTSON MacDONALD 


4000 2050 1075 Barristers, etc 


56 Sparks Street, Ottawa, Ontario 
Solicitors for the Applicant 
183-414 


Examen de la vue 


JAMES SHEN LTD. 
M. N. LECKER 


Optometriste et Opticien 
Tél. 927 850 — 926 749 


Zème etage editice Hurtig 
264, avenue Portage 


nercredi avres-mid 


tournée le samed 


Grande Vente 


de radios et radios-phonos 
neuf ou remis à neuf 


de $12.00 et plus 


Lampes de table 
et 
sur pied 
A prix réduit 


Termes raisonnables sur toute marchandise 


DAOUST ELECTRIC CO. 


202, ave Provencher St-Boniface, Man. 


| Raï ng 


| Rangers 


. x 

votre clientèle OF FLORESTINE CUSSON, late of 

the City of St. Honiface, in the Prov- | 

ince of Manitoba, Widow of Joseph 

BILLETS DE VOYAGE Arthur Cusson, late of the same 
Train — Paquebots — Avion | place, retired merchant, deceased 


& CONNOLLY, | 


| ts amicales 
| Canadiens de la ligue Nationale, 


ACTE 
7e 


Sa 


/ Sa ww 


JE SPORTIVE 


a mdr 4 


Exclusif à ‘’Le Liberté et le Patriote” 
per Jacques LEMOYNE 


extraordinaire des 
de New-York nous prou- 
ve, une fois de plus, que les cal- 
culs les mieux faits ne donnent 
pas toujours des résultats dignes 
des heures de travail consacrées 
à la préparation d'un bilan. Au 
début de l'hiver, alors que les 


. po 


| rédacteurs sportifs du pays ten- 


taient de donrer à leurs lecteurs 
un estimé de ce qu'il faliait pré- 
voir dans la ligue Nationale, en 


| 1949-50, il ne s'en est pas trouvé 


in seul pour oser prédire que les 
connaîtraient des suc- 
cès, Mais maintenant que la pre- 
mière moitié de la cédule régu- 
lière est presque complétée, voi- 
ci que les Rangers se réveillent 
et occupent la deuxième place 
dans le classement de la ligue 
Nationale. L'excellent travail de 
l'ex-instructeur Frank Boucher 
porte déjà des fruits, et ses nom- 
breuses visites dans les ligues mi- 
neures et à travers tout le Cana- 
ia lui ont permis de découvrir, 
iès l'an dernier, les joueurs qui 
iuraient le talent voulu non pas 
pour devenir des étoiles, mais 
pour former une redoutable équi- 


pe. Les Rangers se montrent cer-| 


tainement des plus dangereux, 


même s'il se trouve encore des | 


gens pour prédire que le “danger” 
sera de courte durée 


Echos d'une visite 


Lorsque le Canadien junior de 
Montréal est venu visiter la vil- 
le de Winnipeg, des incidents des 
plus regrettables et très reépre- 
hensibles se sont produits. Ces: 
incidents n'ont rien fait pour ci- 
menter l'amitié entre la métro- 
pole canadienne et Winnipeg. Les 
jeunes Canadiens, abstraction fai- 
te du jeu rude qui est venu gä- 
te leur tournée d'exhibitions 
dans l'ouest, possèdent un club 
très puissant, qui pourrait bien 
remplacer le Royal junior, vain- 
queur, l'an dernier, de la coupe 
“Memorial”, On sait que les fi- 
nales pour la coupe “Memorial” 
auront lieu, soit à Montréal, soit 
à Québec, où une immense ‘“are- 
na” sera complétée à temps pour 
permettre à la C.A.H.A. d'orga- 
niser les finales dans cette vil- 
le. I1 ne faut pas çonclure d'u- 


ne série de joutes amicales que | 


les clubs locaux, et spéciale- 
ment Brandon, vont immédiate- 


{ment abandonner la lutte. Une 


défaite ne signifie rien, surtout 
si on tient compte des circons- 
tances au cours desquelles cet- 
te défaite a été subie. Mais les 
clubs de l’ouest ont reçu un a- 
vertissement très sérieux. La vil- 
le de Montréal qui, dans le pas- 
sé, ne comptait pour rien dans 
le hockey junior, a maintenant 
changé d'attitude, et ce sont les 
jeunes de l'est du pays qui veu- 
lent dominer la scène junior, pour 
ensuite dominer la scène senior 
et la scène professionnelle, Que 
les intéressés prennent note de 
cela! 


Lis n'ont pas voulu 


Lorsque les Canadiens de la li- 
gue Nationale ont demandé à 
deux joueurs de la ligue senior 
de l’ouest de se joindre au club 
de la ligue Nationale pour trois 
joutes, ces joueurs, avec Doug 
Anderson en tête, ont refusé, Ils 
n'ont donné aucune raison pour 
ce mais à Montréal, on a 
pu voir un peu de fanatisme 
et très peu de logique dans une 
telle attitude. Ces joueurs n'a- 
vaient absolument rien à perdre 
en allant disputer des joutes avec 
les Canadiens. Ils conservaient 
leur statut amateur, et donnaient 
à la direction des Canadiens une 
chance de savoir s'ils possédaient 
assez de talent pour demeurer 

ns la ligue Nationale. On se 

nanc aus l'attitude de 
ces joueurs n'aurait pas été dif- 
férente, si 1 
ronto let 
porter leur 


uniforme. On sait que 
ande tournée de jou- 
organisées par les 


lors de la gr 


à trave 


les principaux centres 
de l'ouest, il y a deux ans, un 
promoteur de l'ouest avait expli- 
qué à Maurice Richard (qui a- 
vaill com 
l'une de ces joutes) qu'il avait 
été hué parce que les Canadiens 
ais n'avaient “pas de chan- 
ce” dans l'ouest. De tels senti- 
ments seraient-ils à la base de 
l'attitude inexplicable des joueurs 
d'Edmonton? Espérons que non. 


« Drôle de choix 


Les rédacteurs sportifs des prin- 
cipales villes du Canada ont dé- 


Dr Jacob 


DENTISTE 
et Associes 


2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrave 


Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Bureou à Brandon: 
Editice Security, 1Ce rue 


pté trois buts au cours! 


|récemment accomp 
près de Toronto, à 


erné à Frank F 


lète n de l'année. Une 


telle anomalie n'aurait jamais du! 
être permise. S'imagine-t-0n, par, 


exemple, les rédacteurs sportifs 
des Etats-Unis choisissant un Ca- 
radien comme athlète de l'an- 
née? Et en plus de cela, au sim 


ple point de vue sportif, n'y æ| 


vait-il pas en notre pays des ati 
lètes aussi mérifants que Fil- 
chock? Prenons, par exemple, le 
cas de Bill Durnan, l'excellent 
gardien de. buts des Canadiens 
de Montréal. Bill brille non seu- 
lement au hockey, où il a brisé 
tous les records modernes et des 
temps anciéns sauf un, mais il 
brille aussi à la balle molle, et 
s'est avéré un athlète capable 
de donner sa mesure dans les 
bons comme dans les mauvais 
jours. Durnan est un Canadien 
de naissance qui à su s'imposer 
à l'attention des rédacteurs spor 
tifs des Etats-Unis. Ceux-ci, ce- 
pendant, n'ont jamais songé à en 
faire “l'athlète de l'année”, mé- 
me dans leurs sélections de hoc- 
key. Filchock a certainement bien 
fait les choses pour les Alouet- 


tes de Montréal, mais Durnan a! 


fait tout aussi bien pour les Ca- 


nadiens, et cela, durant une plus! 


longue période de temps, même 
quand Maurice Richard ne comp- 


tait pas aussi souvent qu'il le} 


fait de nos jours. Pour nous, l’ath- 
lète canadien de l’année doit être 
un Canadien 


Un peu de baseball 


L'approche du mois 
L 


nous rappelle que la sai 
h 


majeur est à la veil- 

mencer. La transaction 
la plu tante de l’année 
dar € ne, est certaine- 
ment ceHe qui a fait changer le 


Indiens de Cle veland de proprié- 
taires. Cette nouvelle a été suiv 
d'une autre dans laquelle on nous 
apprenait que Bob Feller et 12 
autres joueurs de Cleveland re- 
cevraient des salaires de beau- 
coup inférieurs à ceux qu'on leur 
avait versés l'an dernier. Ces 
“coupures” de salaire ne produi- 
sent jamais de bons résultats, et 
plus souvent qu'autrement, le 
joueur visé ne donne plus jamais 
sa pleine mesure une fois qu'on 
a porté atteinte à son porte- 
monnaie. Si Feller a été ainsi la 
victime d'un coup de couteau à 
son porte-monnaie, il serait ri- 
dicule de croire qu'il se rendra 
malade pour remporter 30 victoi- 
res cette année. Il laissera ce 
soin à Bob Lemon, qui, nous en 


sommes certain, n'accomplira ja- 


mais cet exploit, même s'il de- 
vait lancer pendant 30 ans dans 


les majeures. Feller demeurera | 
Feller, mais un Felle ins in- 
téressé, si on le paye moins bien. 

LES OUVRIERS ONT LE DROIT 


DE PARTICIPER AU 
CONTROLE DES ENTREPRISES 


Commentant le dernier congrès 


| des catholiques allemands, à Bo- 
chum, l'archevége de Cologne, 
le cardinal frn ‘laré: “Nul 


ne peut contes rs le 
droit de participer dans les do- 
maines social et écon@mique au 
contrôle des entreprises. Mais ce- 


ci ne veut pas dire que, sur les| 


différents plans, le droit 
reillement étendu ou mêr 
mité. I] s’agit avant tout de codi- 
fier ces droits et de leur donner 
ainsi une base légale. Les expé- 
riences faites dans certains pays 
— l'Angleterre par exemple—ont 
démontré que les solutions hâti- 
ves ne sont pas des solutions et 
peuvent souvent se traduire par 
des déficits et des licenciements 
Le problème est complexe et doit 
s'inspirer d’un véritable ordre 
social. La co-direction des entre- 
prises par les ouvriers est un but 
qui ne peut être atteint qu'au 
terme d'une évolution déjà en 
cours et que l'on peut espérer ra- 
pide.” 


ha 
es Maple Leafs de To-| 
r avaient demandé de] 


825 milles dans une heure et 54 minutes 


Deux appareils 


| vengeance. 
l près des femmes plus de succés; 
que s 

muel 
suite 
venture 


| du Dr J.-0 
bution: Alain Gravel, 
{vigre, Gilles 


de Shearwater, la 


Radio-Saint-Boniface 
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SAMEDI 14 JANV. 


7 00—Quvert 
7.06—Réveill 
1 30—Nouvelies 
135—La Prière 
du Matin 
145—Airs musettes 
# Lu Nouvelles 
8.05-LÆEn rigolant 
su Micro 
» vu—Nouvelles : 
9 10— Vogue et varièté 
9.30—Le club des 
menageres 
10.0u— Nouvelies 
1005—Nos plus neiles 
vaises 
107. Pour vous 
Madame 
11 Nuuvelles 
1105—Concert léger 


F 
nätin 


4130— Plus beaux uisaue 
t «rt des routes 


12 Vu Nouvelles 
12.05—Intermède 
1215—-Nos experts 
au clavier 
12.3%- Maestro 
musique svp 


> Siest 


125—Marche du grain 


1.30 Album des 
disques RCA 
Victor 

2 00— Nuuvelles 

t05—Le Coin des 
Méilomanes 

suv—Nouvelles 

#05—KRanch 1250 

400— Nouvelles 


405—Ranch 1250—suite 


430—Menu musica) 
445—Causerie de 
l'Heure 
dominicale 
b00—Nouvelles 
605—Intermède 
515—L'heure de 


l'Imm 
5.30— Gaieté 
5.45—Le 

Cercle 


1.30—Musique du bon 


vieux temps 
CAN vouvelles 
8.05—Intermède 
#10—Bulietin des 

agri 1rs 
8.15—Rende ous 

avec Jeanine 


8.30—Avant-prer 
v.uu— Nouvelles 
9.05—Veillée du 
samedi soi 
9.30—Courrier de 
radio-parents 
iuuu—-Nouvellies 


Du lundi au rendred: 


inchussvement 


sw Nouvelies 
“ r golant 


iveires 
10 05—-Nos plus 


1105-Concert léger 
11 Su Plus veaux disques + 
5 port sur le 


lition des 
1204—Nuuvelles 
1205—Intermède 
Marché sux 


1215--Nos experts au 


pport du grain 


svu—Nuuvelles 


400— Nouvelles 
405—Rancb 


Sacré-Cueur 
ivelles 
rum Ecolier 11.05-0O CANADA ! 


Nouvelles 
105—Carnet Sociai 
lodies à trois 


1005—L'heure exqguise È 
elles 915—Concert léger 


5-0 Canada 
DIMANCHE 


LUU—Ouverture 
110—Résumé des 
ouvelles 
ins JEUDI 19 JANV. 
ntureux 

s plus belles 


2u0u—Opéra 
3.00—Bailades 
chansons 
ment des agriculteurs 
symphoniques 
5 00— Nouvelles r 
5 *rmède 8.30—Les Sunny 
5.15—Orgue populaire | 


Religieuse 
600— Nouvelles 
605—Concert pupulaire 
Albums 


Nouvelles — 
195—intermede 
-Jascha Heifetz 


au violon 
Artiste de CKSB, | 11.05—O CANADA! 


Chronique 


Mémoires du Dr J.-0. Lambert 


On prése ntera le lundi 16 jan- 
de 
banale d'une 


Julémont 


vier “Le Dindon 
C'est l'histoire peu 


la 


ce 


irel 


qui 


d'heure 


d'Amour 


Maurice Miron 
Nos auditeurs at 
qué une nouvelle voix & 
des de CKSB, le dimanche 


annonceur de relève 
élève en philosophie 


de St- Boniface. Il 


Radio-Théâtre depuis 


1 


eptembre et, avec 
il remplir 
ceur le dimanche, 


Variétés Françaises 

A partir de dimanche pro- 
chain, le 15 janvier, le program- 
me “V ariétés Françaises" i 
dié jusqu'ici de 9 h. 30 à 10 h., 
tous les dimanches soirs passe- | 
ra en ondes de 8 h. 05 à 8 h. 30. 
La période de 9 h. 05 à 10 h., le 
dimanche, à été retenue par 
un commanditaire qui présen- 
tera, dans quelques semaines, 
des oeuvres musicales de choix. 


militaires de la Marine Royale Canadienne 
une envolée sans arrêt de l'aéroport Malton, 
la base aérienne de Dartinouth, 
temps record de 1 heure et.54 minutés. Les pilotes 
| guerre étaient le lieutenant E. A. Myers, de To 
| lieutenant commandant R. A. Creery, de 
| attachés aw personnel 
|rine, à Dartmouth. Les pilotes acc 
| tude de 20,000 pieds et à une vitesse 


tor1 
ation aér 


| phoniques” 


vaincre Julémont 
qu'il lui faut en: 
'asi -| interview, vous apprendrez à son 
échapper sujet bien des choses que vous 
reuf d’ 
Mais est 


dre, 
constatera 
coutant 
‘dit tiré des ‘Mémoires 
Lambert” i 
François La- 
Pelletier, 


celle de Maurice Miron, 


a les fonctions d'arail 


Jeannine” 


N -L. dans 
s des £ 
D, à £a uche, 
, à droite, 
lenne de 


146-Cummentare des 
nouvelles — Louis 
Souecrnoe 
SA ouvres 
| 805 Variétés 
| fançaises 


830-—L He 
Dominicaie 

’w—No uvelles 

2r5-L'heure exquise 


LCNTON CU URS 


1010-00 Canada 


LUNDI 16 JANVW 


130—1+s Me tres 


4 W-- Nuuvelles du Dr Lambert 


45—Amerique latine 
su -Nouvelles 
res 8 0—Interméède 
# 16— Bultetin 
des agr teurs 
815—Un Homme 
et son Péché 
83%0—Radio Théâtre 
*w— Nouvelles 
9 05—Interméède 
910—La Voix 
du Quebec 
d15—Concert léger 
S830—Les aventures 


Valises 


lu — Nou les 
1005—L'Heure Exquise 
11.00— Nouvelles 
1105-00 CANADA! 


MARDI 17 JAN, 
x— Horaire 
130—Le ralliement 


du rire . 
nettes 8 v0— Nouvelles 
Çaise 8.05—Intermède 
Les #.10— Bulietin 
que de sieste des agriculteurs 


815—Un Homme 


d'opère et son Péche 
elles 8.30—Pat Pender et 

1es ses Happylenders 
manes UuL— Nouvelles 


8.05—Intermede 

250 910—La Voix 

du Québec 

1250 -suite d.!>-Concert léger 
musica) 8.30—-Don Quichotte 
iuuu Nouvelles 
1005—L'Heure Exauise 
11.00—Nouvelles 


Intrepide 


um écolier MERCREDI 18 JANV. 


5 Uu—-Nouvelies 

sique à ia carte 
525—-Nouvelles soort 
630—Musique à la 


7130—Lets Learn 
French 
#éuu— Nouvelles 
suite) 8.05—Intermède 
#.10— Bulietin 
des agrivuiteurs 
8.15—Un Homme 
et son Péché 
8.30— Eureka! 
ÿ UU—Nouvelles 
9.05—Intermède 
910—La Voix 
du Québec 


9.30—L'Ecole 

des Parents 
lu UU—Nuuveller 
10.05-L'Heure ÆExauise 
11 00— Nouvelles 
11.05—0 CANADA! 


15 JANV, 


7.30—A voter santé 
7145—Amérique latine 
8 uu—Nouvelles 
8.05—Intermède 
8.10—Bülletin 


8.15—Un Homme 
et son Péche 


Mountaineers 
| 9uu-Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.10—La Voix 
du Quéliec 
9.15—Concert léger 
9.30—Monsieur 
Gustave 
| 10 uy—-Nouvellen 
| 10.05—L'Heure Exauise 
11.00—-Nouvelles 


de CKSB 


Moments symphoniques 


Au programme “Moments sym- 
dimanche prochain | 
vous entendrez un interview a-| 
vec Emilien (Pete) Couture, mem- 
bre de l'orchestre symphonique 


de Winnipeg. M. Couture est bien 


connu des auditeurs de CKSB qui 


l'ont entendu au programme “Le 


Train de la Gaigeté” et aussi à 
plusieurs programmes du réseau 


| national de la Société Radio-Ca- 


nada, Cependant, au cours de cet 


ne saviez pas... 
Artistes de CKSB 


Au programme “Les Artistes de 
CKSB' le dimanche 15, à 7 h. 30, 
nous vous ferons entendre une 
jeune pianiste de St-Boniface, élè- 
ve de Mme Agathe LeGoff. C'est 
Mille Jeanne Fontaine. 


Radio-Université 


Le lundi 16 à 7 h. 45, nous re- 


commencerons la série si popu-| 


laire l'an dernier de Radio-Uni- 
versité, Vous trouverez ci-dessous | 
le nom des conférenciers qui pren 
dront part à cette série d'émis- | 
sions ainsi que la date et le titre 
de leur causerie. N'oubliez pas 
aue vous pouvez obtenir le texte 
de ces causeries gratuitement en 
vous adressant soit à CKSB soit 
au “Stenographic Office”, Univer- 
sité du Manitoba, Fort Garry. 


La race française 
en Amérique du Nord 


Le 16 janvier: “Les Français 
dens l'Ouest du Canada” — M. 
J.-B. Sanders, professeur de 
français à l'Université du Mani- 
toba. 

Le 231 janvier: “Les Français 


l'aux Etats-Unis” — le R. P. Geor- 


ges Desjardiné. recteur du colle- 


|! ge de St-Boniface. 


Le 30 janvier: “Les Français 
des provinces maritimes” — M, 
C. À. E. Jensen, professeur-adijoint 
de français à l'Université du Ma- 
nitoba 

Le 6 février: ‘‘L'Education fran. 
caise en Amérique du Nord” — 


M. l'abbé A. d'Eschambault, pré- | 
| sident de la Société d'Enseigne- 


ment Postscolaire. 

Le 13 février: 
Arts français en Amérique du 
Nord” —- Mme Pauline Boutal, 
artiste-peintre. 

Le 20 février: “Les lettres fran- | 
caises en Amérique du Nord” — 
M. A.'E. Carter, professeur-ad- 
joint de français à l'Université 
du Manitoba. 


“Rendez-vous avec Jeannine” 


Samed' dernier, nous inaugu- 


rions un nouveau programme sous 


la rubrique “Rendez-vous avec 
. Notre artiste qui chan 
te et s'accompagne, présente un 
programme de nouveautés tous 


les samedis soirs deBh.15à8h 
30, Nous vous invitons à étre à 


l'écoute 
Le lotus est une espèce de né- 
nuphar bleu que l'on trouve en 


ont | Egypte 


Au début de la colonie, l'Ile-du- 


| Prince-Edouard était connue sous 


le nom d'ile St-Jean 
s + 


On distingue trois sortes de 
jour: le jour naturel, le jour si- 
iéra] et le jour solaire ou astro- 
nomique. 


L'homme connait 
860 langues et 
3 000 dialectes Maui PO, tnamene 0 


Le 
sent notre cet 
ment l'Histoire 
peuple hébre 
[tre jeune âge dont le souvenit 
est le plus 


{hommes qui la bâtirent finirent | 431, rue Main 


caux Et ce processus de transfo 


| pas devoir 
| Chaque 
rir des langues 


linguistes se sont constamment 

chamaillés au sujet des origines | ;g5 
et de la filiation des langues. Quoi j 
qu'on puisse en penser, 
relles n'ont pas été vaines. Au- 
jcurd'hui il est possible de pré- 
senter un tableau d'ensemble as- | Plaide dans les Cours de Comté, Cour 


|cipaux: les langues monosyllabi- 


ques, les langues agglutinantes et 

les langues flexionnelles. Cepen- Léon- H. Bénard, C. R.. 
dant, il convient de faire remar- 
quer que cette division n'est pas 
absolue. Peu de langues s'y con- 
forment 
mêmes appartiennent aux trois ty- | #31, rue Main 
pes. Une autre remarque s'impo- 

se: les langues n'ont rien à faire | Tél.: 927 348 
avec les “races” 
seul exemple, qui peut prétendre| G. Maurice Celley, B.A. 
ethniques. Pour ne citer 
sérieusement que les Américains 
sont d'origine anglaise parce qu'ils 
parlent l'anglais, alors 
que moins d'un tiers 
lation des Etats-Unis est d'origi- 


ne britann »? 
LS Teuns mcnoav init se  CLIFFORD W. BROCK 


caractérisent par la présence abso- 
lue de mots d’une seule syllabe 
Ce sont les langues les plus im- 
Let nègre À et partant les plus dif- 
iciles. Leur caractéristique prin- | 

cipale, c’est la faculté que possè- 648-650 
dent la plupart des mots de de- 
venir, tour à tour, substantir, ad- 


Ce groupe de langues 
le chinois, l’annamite, le siamois, M.D. 
le birman, le thibétain et les idio- 
mes himalayens, sans 
une multitude de dialectes pro- 
vinciaux ou régionaux qui cons- 
tituent parfois de véritables lan- | — 
gues | 


| des langues agglutinantes, 


tions. Dans les langues occidenta- | 356, rue Main Tél.: 
les, et le français en est une, la 1 rene . 


préposition se place devant le mot | Dr G.-M. La FLECHE 


pour en indiquer 
Dans les langues agglutinantes, | MEDECIN-CHIRURGIEN 
| elle se met après le mot, d’où son | 
nom de 
les langues monosyllabiques, ce 
deuxième groupe de langues ne 


prend les branches suivantes: ibé- 
|rienne, (basque), ouralo-finnoise, 
| (mandchou, mongol, ture, finnois, 
magyar, etc.), nippone, (japonais, 
| coréen), 
| nais, malgache) 
une multitude de subdivisions): 


niennes. 


des langues flexionnelles. Ici la 


mite, sémitique et japhétique. Le 
groupe hamite comprend l'égyp- 
tien (ancien), le berbère, l'amha- 
| rique, le soudanais, le somali, etc.: 
le groupe 
l'hébreu et ses nombreuses divi- 
sions, et l'arabe qui a également 


donné naissance à de nombreuses 
| langues Dr R.-A. Jacques, M.D,. 


les rameaux celtique, (gallois, ir- 
landais, écossais), gréco-latin, 


“Regards sur leg (grec, latin, italien, français, pro- 


glais, danois, norvégien, suédois, 
islandais, etc.), slave, (slavon, bul- 
gare, servien, russe, tchèque, croa- 
te, slovaque 
etc.) et iranien, (sanscrit, hindou, 
pracrit, pali, bengali, seikh per 


lac d'Eurcpe: il est situé à 40 mil 
les à l'est de Léningrad 
L L2 L2 
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ruction fut si longue que les 


)Jutes stoires qui meu- 


veau, c'est sûre- | Tél 
Sairite. celle du 
apprise dans no- 
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notariat pour le Canada et les pays 


On distingue trois groupes prin- 
étrangers 
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jectif et verbe. Ainsi le mot chi- 

nois “‘lao” peut vouloir dire sui- | MEPIGIRS. 

vant sa place dans la phrase, | 

“vieillard”, “vieux’' ou “vieillir” | DR A.-G. DANDENAULT 
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Notes de la Semaine 


Silence sur les 
persécutions en Yougoslavie 

Le service de nouvelles de NCWC vient de rendre 
public un mémoire dans lequel il accuse les correspondants 
le silence sur la persé- 
it actuellement en Yougoslavie, 


t 
ia 


américains de garder délibérement 
cution religieuse 
Le mémoire 
“Plusieurs } 


qui 


qui sev 


dit entre autres 

de Yougoslavie, bien 
leur pays, font remarquer que l’un 
la persécution qui y sevit est 


Ceux-ci s'appli- 


renseignées 


»rsonne 


sur ce sé se dans 


pas 


caracteres singuliers de 


des 


soin 


des 
américains ,,, 
toute mention de la perse- 


correspondants 


l'attitude 


quent avec a eviter meme 


cution,., 
“Et cependant, à la faveur de la propagande auotidienne 
qui prêche l'entente entre l'Eglise et l'Etat, les communistes 
procèdent inexorablement a l'extermination de l'Eglise en 
Yougoslavie 
L'évéque de Mgr Antonio Santin, a dénonce 
»ersécution dont l'Eglise est l’objet en Yougo- 


récemment la p 
slavie, Il a use d'assister indifférentes 


Trieste 
acc les nations civilisées 
au drame 
“Les persécuteurs, a-t-il déclare, continuent de tourmen- 
avec férocité un pays qui, par ironie suprème, s'appelle 
Ils continuent cette persécution devant les yeux 
civilisées qui ont créé cet état de choses et qui 


qui s'y joue 
ter 
libre 
des nations 


ont solennellement promis protection et défense aux perscé- 
cutes 
Tito, en dépit de son attitude antirusse, demeure un| 


persécuteur de l'Eglise et de toute véritable liberté. 


Un autre cadeau des 


Les fonctionnaires de l’armée d'occupation américaine 
au Japon ont repris, la semaine dernière, leur campagne en 
faveur du contrôle immoral des naissances chez les Japonais. 

Le lieutenant-colonel Hubert G. Schenck, l'un des prin- 
cipaux aides du général MacArthur, a annoncé la publication 


d'un livre du Dr Edward Ackerman qui prône la limitation | 


artificielle des naissances ‘comme la seule voie qui s'offre 


aux Japonais” 

Le livre est publié par l'armée d'occupation. On peut lire 
en effet sur le couvert: ‘General Headquarters, 
Commander for the Allied Powets, Natural Ressources Sec- 
Tokyo”, 

Au cours d'une conférencé de presse, le lieutenant-co- 


tion, 


lonel Hubert G. Schenck a exprimé sa très grande satisfac-| 
tion de pouvoir distribuer lui-même 500 exemplaires du livre 


du Dr Ackerman. Imprimé sur du papier de luxe, l'ouvrage 
en question est probablement la publication la plus dispen- 
dieuse dont les frais aient été payés en entier par l’armée | 
d'occupation, Le volume, qui sera traduit sous peu en japo- 
nais, sera envoyé à tous les gouverneurs de provinces et aux 
administrateurs americains. 

Si les fonctionnaires americains croient pouvoir 
battre une forme de paganisme par une autre plus raffinée, 
ils font preuve d'une ignorance inqualifiable. 

L'attitude de l’armée américaine au Japon confirme une 
fois de plus la malhonnêteté de ceux qui ont dirigé nos des- 
tinées durant la dernière guerre. Elle permet de se former 
une opinion sur la sincérité qui animait nos chefs lorsqu'ils 
“la nécessité de nos valeurs chrétiennes. . .” 


com- 


nous préchaient 


Le Canada n'était 


pas représenté au Vatican 


A l'occasion de la présentation des voeux de la nouvelle 


année par les diplomates des nations accréditées auprès du | 


Vatican, le Très Saint-Père a lancé un appe! émouvant en 
faveur de la paix dans les relations internationales. Cinquan- 
te grandes puissances ou petites nations du monde étaient 
représentées a cette mémorable cérémonie. 

Les délégués des pays suivants y assistaient: l'Argentine, 
l'Autriche, la Belgique, la Bolivie, le Brésil, la Tchécoslova- 
quie, le Chili, la Chine, la Colombie, Costa-Rica, le Cuba, 
l'Egypte, El Salvador, l'Equateur, la Finlande, la France, 
l'Allemagne, la Grande-Bretagne, le Guatemala, Haïti, l'Hon- 


duras, l'Irlande, l'Italie, le Japon, la Yougoslavie, le Liban, |“ 


le Libéria, la Lituanie, la principauté de Monaco, 
Hollande, le Panama, le Pérou, la Pologne, 
Roumanie, San-Domingo, San-Marino, l'Es- 
pagne, la Hongrie. les Etats-Unis d'Amérique, l'U- 
ruguay, le Vénézuela, la Suisse, l'Estonie, la Lettonie, le 
Paraguay et le Luxembourg 

Le Canada, qui compte plus de quatre millions de ca- 
tholiques, n'était pas représenté. 

Serait-ce que les Shields et leurs partisans jouiraient 
d'un tel prestige au Canada qu'il faudrait donner suite à leurs 


les Indes, 
le Nicaragua 
le Portugal, la 


la Syrie, 


aboiements 


Bel exemple de solidarité 


catholique ou Manitoba 


Les Chevaliers de Colomb du Manitoba viennent de 
donner un gnifique exemple de l'esprit d'entente qui les 
anime, Ils ont tenu, lundi soir, dans la salle du Cercle Ou- 
St-Joseph, de St-Boniface, une réunion conjointe 
laquelle pa paient quelque six cents membres, venus 
des différents centres de la province. On s'imagine facile- 
ment les sacrifices qu'il faut s'imposer pour se déplacer par 
la température rigoureuse que nous connaissons depuis quel- 
ques 


ma 


vrier a 


1 


semaines 

Seule l'union entre les différents groupés catholiques du 
Manitoba leur permettra d'exercer l'influence que leur nom- 
bre commande, et surtout d'obtenir des autorités gouverne- 
mentales l: des traitements injustes dont ils 


a 
L. L. 


rectification 


20 
sont 1 obie 


Supreme | 


L'Afrique du Sud, 


pays bilingue 


Le hollandais et l'anglais sont 


| 


les deux langues officielles de 
l'Afrique du Sud | 
Sur une population totale de 


360,000 (57%) 
pour 


2,340,000 âmes, 1 
ont le hollandais 


50,000 des dialectes africains 


langue | 
maternelle, 930,000 l'anglais et | 


| 
La proportion de la population 
néerlandaise (ou afrikander) est | 


en constante 
méme que sa langue, 
pulafion et la langue anglaises 
| qui sont en très nette régression 


progression 


Tous les avis, documents et 
publications d'Etat sont faits 
dans les deux langues par tout | 
le pays | 

L'armée est instruite et Er 
mandée dans les deux langues. 

Un statut spécial sur l'éduca- | 
tion prévoit le respect et l'ap- 
plication des droits de chentb | 
langue dans les écoles d'Etat ou 
les écoles séparées 


Voici quelques articles de eet- 


te ordonnance sur l'éducation: 

Art. 1—"Le médium d'instruc- 
tion de chaque élève dans toutes | 
les classes de toute école publi- 
que ou séparée subventionnée, 
jusqu'à la sixième année inclu- 
sivement, sera la langue mater- 
nelle de l'élève 


Stipulation pour les minorités: 


“Si dans l'application de l'article | 
il arrive que dans une 
médium ! 


ci-dessus, 


ou plusie urs classes, le 


d'instruction de la majorité des | 


doit être 
une des langues officielles et ce- 
lui de la minorité exclusivement 
devra pour- 


élèves 


on 
instruction 


l'autre Jlangue, 
à l'efficace 
minorité: 
par voie 


voir 
cette 
a) 
lèles, 
permettent. 
b) par voie 


de 


le 


de professeurs 


exclusivement | 


de | 


sur la po-| 


| 
| 


de ! 


classes paral- | 
si les conditions de l’école | 


| qualifiés pour enseigner dans les | 


deux langues. 


Art 3- “Au-dessus de la sixiè- | une des 
me année, les parents pourront 
choisir le médium d'instruction 


dans lequel leurs enfants pour- 
| suivront leurs études 

a) soit une des deux langues 
officielles comme seul ‘médium’ 
d'instruction, 

b) soit les deux langues offi- 
| cielles comme ‘médium’ 

t. 4——“Dans toutes les écoles 
du pays, la langue ne servant pas 
de médium d'instruction devra 
se voir consacrer au moins deux | 
heures et demie par semaine 
| partir de la septième année.” 

Quand le Canada suivra-t-il 
l'édifiant exemple de l'Afrique 
du Sud? 


| Octave de 

l'Unité chrétienne 
Le 18 janvier, fête de la Chaire 
|de saint Pierre, s'ouvrira l'octave 
| de prières pour ramener au ber- 
cail du Christ tous ceux qui s’en 
Itrouvent éloignés. Elle durera 
jusqu'au 25 janvier, fête de la 
conver de saint Paul. 
intention particulière est assignée 
à chaque jour, ainsi: la conver- 
{sion des Anglicans, des Juifs, etc 
{La prière officielle est la suivan- 
te 

“Ant, — Que soient Un 
Père, comme Vous en moi et moi 
en Vous; qu'eux aussi soient Un 
en nous afin que le monde croie 
que Vous m'avez envoyé 

“V. — Je te dis que tu es Pier- 


sion 


tous 


| “R, — Et sur cette pieræ je 
bâtirai mon Eglise. 

|  “Prions - Seigneur 
|Christ, qui avez dit à vos Apô- 
tres: Je vous laisse la paix, je 
vous donne ma paix, ne considé- 


votre Eglise. Daignez lui donner, 
selon votre volonté, la paix et 
l'union à Dieu, qui vivez et ré- 
gnez dans tous les siècles des siè- 
cles. Ainsi soit-il.” 


l'intention générale pour toute 
l'octave et de réciter des prières 
ordinaires: “Je vous salue, Marie”, 
Notre Père”, etc. 

— - ———— 
L'Institut Social 
Populaire 
Etablie depuis sa fondation en 
1911 dans les bureaux du Messa- 
ger canadien, rue Rachel Est, l'E- 
cole Sociale Populaire occupe 
maintenant avec quelques autres 
oeuvres de la Compagnie de Jé- 
la nouvelle Maison Bellar- 


s, 


à | 


rez pas mes péchés mais la foi de| 


l 


| 


LA LIBERTE 


Les missions catholiques des 


ment de graves dommages causés par des ouragans. 
représente tout ce qui reste de l'église paroissiale de Toledo, 
et les fidèles priant en plein air 


haut 
Cebu 


, aux Philippines, 


| des ruines de leur temple. La vignette du bas: 
la ville d'Inarajan, en Guam, endommagée par un typhon, et 
rues de la ville encombrée de ruines. Soixante pour nt 


dans 


de ia ville fut détruite, (NCWC) 


2 PATRIQTE 


Ce 


rrespondonce spéciale à 


por André 


de l'Eglise. 


L'internationalisat 
saints demeure une question d'u- 
ne tragique importance. La réso- 
lution générale de l'ON.U. n'a 
pas été.acceplée par le gouverne- 
ment d'Israël qui n'a pas hésité 


ion des Lieux 


ré. ie 


administratifs y fonction- 
déja régulièrement 
Sharett a déclaré 
prêts à 
toutes garanties et à accepter 
te entente internationale pour 
sauvegarde des Lieux saints 
en sauvegardant notre indépen 
= et notre souveraineté”. Le 


reaux 

nent 
M 

“Nous 


encore 
fournir 
tou- 
la 
tout 


sommes 


ministre des Affaires étrangères 
sur le fait que la souve- 
israélienne Jérusalem 
contradictoire avec le 
Nations unies sur les 
Lieux saints et qu'une solution 
doit pouvoir être trouvée. 
L'attitude des Juifs au sujet de 
Jérusalem n'est pas très claire ce- 
[Pational et les chrétiens de toutes 
[Pationalités sont excusables de 
chercher 
{qui protège, dans cette ville sain- | 
milieu |te entre toutes ce qui a fait, de- 
ypuis vingt siècles, grandeur 
{spirituelle de l'humanité. 


a insisté 
raineté a 
n'est pas 


contrôle des 


iles du Pacifique subirent récem- 
La photo du 


au 


l'église de St-Joseph, la 


Mgr Luigi Civardi, assistant 


Billet du vendredi 


Un court voyage 
en Amérique latine 


‘’La Liberté et le Patriote‘') 


(Spécial à 


Nous connaissons peu l'Améri- | 
que latine, Nous ne la connaissons | 
pas assez. L'Amérique latine, de | 


| langues espagnole et portugaise, 
comprend les principales îles des | 


Antilles, le Mexique, les pays de 
l'Amérique centrale et ceux de 
l'Amérique du Sud. Ils ont en- 
semble une population de 142,- 
000,000 d'ämes, et l'on s'étonne | 


| que l'Amérique du nord — Etats- | 


Une | 


Unis et Canada — ne se soit ja- 
mais préoccupée grandement d'é- 
changes commerciaux avec eux. 


Si les trois Amériques s'enten- 
daient une fois pour toutes sur | 
le terrain économique, collabo- 
raient franchement, elles pour- 
raient vivre en se passant du res- 
te de l'univers, ou à peu près. L'A- 
mérique latine produit tout ce 


qui nous manque, et inversement. 
Sauf au Brésil et dans quelques 
petits pays, l'espagnol est la lan- 
gue parlée partout, On ne s'en 
rend pas compte, mais l'espagncl 


l'est une des langues les plus ré- 


Jésus- | 


pandues de l'univers. Alors que 
quelque 270,000,000 de personnes 
de divers pays ont l'anglais com- 
me langue première, près de 69,- 
000,000, le français, celles qui em- 
ploient l'espagnol sont au nombre 
de 102,700,000, dont 27,000,000 seu- 
lement en Espagne. C'ebt dire le 
rôle de la langue dans les Amé- 
riques. La civilisation espagnole 


est aussi plus ancienne, dans le| 


nouveau monde, que la française 


ou l'anglaise. Quand les Français| 
les Espa- | 


s'établirent au Canada, 


| gnols avaient déjà une existence 


Il suffit cependant de formuler | cent ans et plus au Mexique, 


dont la partie nord est englobée 
| eujourd'hui dans le territoire a- 
| méricain: Texas, Oklahoma, Nou- 


| leur 


veau-Mexique 
Californie. Ils 
marque. Dans les Etats-Unis 
d'aujourd'hui vivent plus de 2.- 
000,000 de Mexicains, qui 
nent à se faire appeler Hispano- 
Américains 


. ñn L 


Depuis une vingtaine d'années, 
un courant de sympathie s'est 
établi entre le Canada français 
et les pays de l'Amérique latine, 
qui paraît aller s’accentuant. Rien 
ne saurait être plus logique. A 
Montréal et Québec, ailleurs aus- 
si, les Canadiens français ne sont 
point rares, qui apprirent ou ap- 
prennent l'espagnol. Ils y trou- 
vent un complément agréable de 
culture, On sait que des échanges 
culturels se font entre notre pro- 


| vince et plusieurs pays de l'Amé- 


n, angle des rues Jarry et St- 
Laurent. À cette occasion, il a] 
paru opportun de modifier quel- 
que peu son nom: l'Ecole Sociale 
Populaire s'appellera dorénavant 
l'Institut Social Populaire. Son 
ut reste le même, son champ 
d'action aussi et ses méthodes. 
L'Institut Social Populaire s'ef- 
forcera d'aider de plus en plus, 

ses publications, ses confé- 
es, ses journées sociales, son 
de formation, les dirigeants 
diverses professions à réali- 


e 


de restaur ation 


ogramm 


sociale s Souverains 
Pontifes et nd à construire 
une société plus chrétienne ‘par la 


double réforme des moeurs et des 


Ututons 


ict 
“il 


est ancien distr 
ainsi nommé parce q 
] é par des Joniens 
la race Hellénique. 


un 


L' Ioni e 
e 


sie 


rique du Sud. L'espagnol s 
gne dans nos universités. Plu- 
sieurs des nôtres voyagèrent au 
Mexique et ailleurs, comme mem- 
bres de missions commerciales ou 
intellectuelles, et l’on vit un jour- 
liste comme Maurice Allaire, 
Québec, revenir du Mexique 


avec volume qui connut un 
beau succes: Le Mexique, pays de 
contrastes (1947). Allaire étudia 
l'espagnol à l'Université Laval et 
est de ce temps en Espagne 
ur s'y perfectionner, comme 
u du gouvernement de 


Arizona, Nevada et 
laissèrent partout | 


tien- | 


s'ensei- | 


| En marge de l'Année sainte 
| 
(| 


central des Associations chrétien- 
ines des travailleurs italiens, éeri- 
| vant dans 
dence de l'Action catholique ita- 
{lienne à propros du don que les 
ouvriers chrétiens ont fait au pa- 
|pe, du marteau et de la truelle 
lemployés pour l'ouverture et la 
| fermeture de la Porte sainte, 
| dissipé une équivoque sur la po- 
l'Union des !sition sociale de l'Eglise 

Il écrit: 
que qui est la négation de la li- | 
berté du besoin reste, bien que | 
l'esclavage tout court ait été ba- 
layé par le souffle bienfaisant de | 
l'idée, chrétienne”. Après avoir 
relevé les buts à atteindre durant 
l'Année sainte, Mgr Civardi con- | 


Madrid. À Montréal, 
Latins d'Amérique, fondée il y a | 
une dizaine d'années, vise à créer | 
des liens d'amitié entfe les divers 
groupes latins des Amériques, 
| dont les Canadiens d'ascendance 
française. Pourquoi pas, dans no- 
{tre monde détaché /de la vieille 
| Europe depuis des siècles, une 


depuis lors d'établir officielle- 
ment ses positions. Récemment ! 
encore, le ministre des Affaires 
étrangères israélien, M. Moshe 
Sharett, a déclaré que la décision 
de l'O.N.U. avait ébranlé la na- 
tion israélienne sapé l'autorité 
même de l'Organisation des Na- 
tions unie 

Le gouvernement d'Israël sem- 
ble bien décidé de faire de Jéru 
salem la capitale du nouvel Etat 
et la plus grande partie des bu- 


une solution définitive | 


le bulletin de la prési- | 


a | 


“L'esclavage économi- | 


La Chronique 
Internationale 


La Liberté et le Patriote 


LAFLECHE 


Mgr Luigi Civordi dissipe une équivoque sur la position sociale 
Les syndicats chrétiens sont ostracisés. 


vailleurs chrétiens fut invitée. A 
la suite d'une protestation de 
Gaston Tessier, les autres centra- 
les syndicales chrétiennes reçu- 
rent des invitations. Mais au cours 
des derniers jours de la conféren- 
ce, les représentants chrétiens se 
retirèrent, sauf chrétiens 
français et belges qui restèrent 
à la conférence, mais s'abstinrent 


les 


au moment du vote final. 


{Spécial à ‘ 


A la Chambre 


| …des Communes | 


Lo Liberté et le Patrio 


Par Denys PARE 


L 
2 
Le] 


ua 


adhérer à | 
un délai de 
Internationale nd chi 
tienne 
choisir. Les 
en 


cette 


syndicats « étiens 
majorité \ acqi 


exigence, Ils p 


Confédération ir na 
syndicats libre 


te”) | 


Le consentement de toutes les provinces sera requis pour 
adopter la procédure à suivre pour amender l'Acte 
confédératif du Canada. 


Au cours de la 
sion du Parlement 
fédéral, il ne se passait pas une 
journée sans qu'il ne füt question 
des relations fédérales-provincia 


OTTAWA 
dernière 


les. Déjà, à cette époque, on pre- 
parait le terrain pour l'année 
1950 où l'on tentera de résoudre 


au pays l'épineux problème des 
relations entre les états fédéral et 
provinciaux. 

Le premier ministre du Canada, 
le très honorable Louis St-Lau- 
rent, a fait part de son intention 


de tenir deux grandes conféren- | 
ces fédérales-provinciales au cours | 


de l'année qui commence, L'une 
d'elles a débuté mardi dernier, 
tandis que l'autre aura lieu à 


l'automne prochain. 


Il n’y a pas de doute que la con-| 


férence du 10 est la plus impor- 
tante du genre qu'on ait eue de- 


puis la confédération, Cette con-| 


férence a une importance vitale 


pour les provinces car leur 
nir est en jeu. En effet, l'on dis- 
cuta au cours de cette rencon- 


tre des autorités fédérales et pro- 
|vinciales sur le choix d'une mé- 
thode qui servira, quand le besoin 
|se fera sentir, à modifier la consti- 
Itution du Canada dans la partie 
ide l'acte confédératif qui relève 
là la fois des gouvernements fé- 
|déral et provinciaux. Quant à la 
| conférence de l'automne prochain, 
jil s'agira de discuter de proposi- 
|tions fiscales. 


solidarité latine susceptible de de- [tinue: “Le régime capitaliste n'ap- | 


| venir, avec le temps, féconde à | plique même pas ce droit au tra- 
maints égards? C'est dans le des- | vail qui est un corollaire pratique 
| sein d'y travailler que notre ami!du droit à l'existence. La foule 
Dostaler O'Leary, 


Canadien français malgré son.nom |compte actuellement en est la 
irlandais, vient de publier un fort | preuve” 
volume de plus de 400 pages: In- L'Eglise souhaite que le jubilé 


troduction à l'Histoire de l'Amé- chrétien contribue à briser les 
n n ( n À # ” 
rique latine. (1) |chaines du nouvel esclavage éco- 
|nomique qui humilie et afflige 
connaissons peu les | tant de travailleurs. Ce souhait, 
nié portugais del, faveur de la réalisation d'un 
à Mi + 3 Ph je ; 
14, 00 pers rh lordre social plus équitable, consti- 
à endroit. Mais|{e un engagement précis pour 
dans les milieux de langue fran- |tous les chrétiens et surtout pour 
çaise, plutôt qu'anglo-saxons. Ce-| qui occupent des postes im- 
| la est peut-être logique, mais IN- ! portants, Et dans ce commentaire 
| suffisant, dans le sens du progrès d'importance, Mgr Civardi con- 
nord-américain. Entre temps, l'ou- cluait: “Nous travaillerons pour 
vrage d'O'Leary rendra de fiers|fiire de cette année jubilaire le 
| services, nous révélant maintes! tour du monde du val au 
| j : D : 
| choses que nous ignorons et ne |Christ, mais nous nous 
D. où phrcktué C'est une Etu- | compte que ce retour est soumis 
e remarquablement conçue, quil; une condition: la réalisation de 
va au delà de la civilisation es- lla justice sociale” 
ag pe ronet Elle nous! Le syndicalisme international 
linitie à , s. prem à : 
Anh er a” té pi emiers | À une conféfknce du travail qui 
méricains de lépoque pré-C0-|,éunissait à Londres récemment 
lombienne, passe aux peuples du 261 délégués de 51 pays, naquit un 
: , rh à 1e on 
Mexique et du Guatemala, aux lorganisme qui comprend 


# - UE 


Si 
pays 


nous 
espagnols 
notre hémisphère, 
s'éveillant à leur 


|gée en juin 1949 à Genève à cau- 


la riode d'in- : 
à périod se de la présence à ce congrès des 


tre l'Espagne, puis 


dépendance politique et ce qu lasse grandes centrales syndica- 
suivit, jusqu'à nos jours. En cours SE Mg EC iS . eV ‘ 
Le j': s » les américaines: le Congrès des 
| te gt d : A ente 165 | >ganisations industrielles (C.I.O.) 
ï res + ivar | 1 “1 2 : . 
| grandes ligures de BOolVar, quil, ]: Fédération américaine du 
commença au Venezuela la lut- [Travail Jusque-là, la CIO. ne 
l'te pour la Hhération de l'Améri. 2 1 LS VA 
| : faisait pas partie de l'internatio- 
que du Sud, et de José de San|_, a k gp, 
0 p nale syndicale d'Amsterdam et 
Martin, héros de l'indépendance |. 4, pt ut 
5 / Len 1945 Fédération américaine 
de l'Argentine. Au Mexique, les! à mvail s'ét . US 
flans avec LE no aéstant 416 LOU ravail s'était tenue éloignée 
rec spe avaient ete 16 32 1 
de DS 7 be Don de la Fédération syndicale mon- 
s, ) 1510 e ,ce : 
PREPNAS :BrrOR ”, [diale. La participation active des 
éminent patriote que fut l'abbé Centrales américaines À la 
A2 + > 4 


Hidalgo, curé de Dolorès, qui sou- [e pa? 


leva l'étendard de ia révolution 
au cri de “Vive la Vierge de 1e 
Guadeloupe et dehors les Espa- 


ion de Genève signifiait que 
ndicats libres prenaient au 
sérieux la constitution de la nou- 


BA re - " velle internationale syndicale, 
gnols”. O'Leary termine par quel- c: 
us tuer he ‘ts rélétius | A la réunion de déceabre à 
q œs ue , ” | Londres, les délibérations furent 


européennes et américainés, en 
face du fait espagnol en Améri- 
que, sur le panaméricanisme et 
l'Amérique latine, non sans don- 


très animées puisque chaque délé- 
gué des différents pays apportait 
ses propres traditions et con- 


sa 


D Te oo si apnatie ception initiale du monde du tra- 
ur € qu'i à : 4 
: : < vail. Malgré tout, après des « 
l'heure de l'Amérique latine. Son es " £ d s AP | . ef 
livre est de ceux qui instruisent, |°°°*"°ns importantes, {a nouvelle 
p tent à réfl£éhi "Confédération internationale des 
| étonnent, invitent à reéflechir, dés +4 Plée <" éLg REN 
x RE ,syndicals jbres voyait le jour 
L'ILLETTRE faut regretter cependant l'os- 


et 


(reproduction interdite) isme dont furent victimes les 

cu syndicats chrétie 11 existe une 
(1) Editions latines, Mcntréal pe 

onfédération international e des 


Toute nation a 
ment qu'elle mérite. De 


tiens 1 


chré on après 


e mondiale. Cet- 


yndicats 


le gouverne- !° 
la première guerr 


longues 


réflexions et une longue expé- ite Confédération a repris ses ac- 
rience payée bien cher, m'ont |tivités en 1945. Cependant, à la 
convaineu de ceile verie ç 1° | conférence de Londres, seule la 


d'une proposition de math 


ques. — J, e MAISTRE. iContédération française des tra 


un authentique | de chômeurs et d'affamés que l'on! 


rendons | 


net, Dir ; as 
civilisations  pré-cortésiennes, à |6ins de 87 org ganisations pra 
l'empire des Incas et à la civili- |cales et 46 millions d'ouvriers. | 
Far mes scale M Lo Confédération internationale 
| , ; » Ides syndicats libres fut envisa- 
| Cortès à celle de la révolte con- | 


Méthode d'amendement 


Le choix de cette méthode ou 
| de cette procédure d'amendement 
de Ja constitution canadienne| 
pourra-t-il être fait au détriment 
de 
et plus particulièrement à l'en- 
contre des intérêts de la provin- 
ice de Québec? 

C'est là une question que plu- 
sieurs ce posaient à venir jus- 
qu'à récemment. On se deman- 
dait si la majorité des provinces 
|serait suffisante pour adopter cet-| 
te méthode d'amendement de la 
|constitution. L'importance de cet- 
te question était primordiale dans | 
la conférence du 10 janvier. Car, 
en fait, il y a peu de Canadiens 
qui s'opposent à ce que notre pays 
soit maître de sa propre constitu- | 
tion. 

Mais ce doute quant à la façon 
dont la méthode d'amendement | 
sera choisie ect disparu depuis que 
le premier ministre St-Laurent a | 
annoncé que Je consentement 
unanime sera nécessaire en vue | 
| d'adopter la méthode en question. | 
IM. St-Laurent déclarait, lors de 
sa dernière conférence de presse, 
que le consentement de toutes les 
provinces sera nécessaire si on 
veut obtenir une procédure de- 
vant servir à amender l'acte con- 
fédératif du Canada. Ces 


dements s'imposeront de temps à | 
autre quand l'évolution de notre | 
pays exigera la redistribution de 


charges ou de privilèges nou- 
veaux. 
Le respect des droits 


On voit per là que les provin- 


ces ont non seulement leurs mots! 


à dire dans le choix de la métho- 
de en question, mais qu'en 
‘nitive elles seront respectivement 


les auteurs de la machine dont se | 


gouvernements ca- 
nadiens dans l'avenir pour modi- 
fier la constitution de 
gouvernement St-Laurent a tou- 
jours prêché l'unité nationale 
il! semble convaincu qu'on obtien 
dra cette unité en respectant le 
droits des province 

Les provinces sont venues à Ot- 
tawa non pas comme des par ents | 


serviront les 


pauvres, mais plutôt en maîtres 
absolus de leur domaine respec- 
tif. Comme l'a fait observer le 
premier ministre St-Laurent en 
réponse à des questions des jour- | 
il appartenait aux pro- 

l > décider de la procédure 
elle-même à suivre au cours 
de la conférence qui vient de dé- 
buter mardi Toute la province 
de Québec et même la popula- 
tion de tout le Canada étaient an- 
xieuses de voir l'attitude de la 
délégation wu Québec, Car il 


ne 


ave- | 


l'élément français du Canada | 


amen- | 


défi- | 


1867. Le| 


et | 


semble que cest eile qu eva 
donner le ton de cet mférence 
historique. Fort de la lourde tâche 
qui lui incombe, le premier m 
nistre Duplessis est venu à Otta- 
wa avec l'une des plus r )reu 
ses délégations pt ile 
Pour le peuple 

Dans le domaine de la politi- 
que, l’année qui vient de s eécou- 
ler a êéte iche en événements 
mémorables. Le peuple a porte 
au pouvoir un Canadien de lan 
gue française pou diriger les 
destinées du pays avec une majo- 
Irité record. Il y a eu deux ses 
Isions en“1949 dont l’une passera 
|sûrement à l'histoire, celle de 
{l'automne dernier. La législation 
proposée par le gouvernement 
[St-Laurent et adoptée par le Par- 
lement ayant trait au rapatrie 
ment de la constitution dans la 
[partie qui regarde le fédéral et 
la formation de la Cour supré 
me comme tribunal de dernier 
lressort a fait disparaître les 
{derniers vestiges de la période 
coloniale en donnant au Canada 


sa souveraineté. Ce n'est là qu'u- 
Ine partie de l'importante légis- 
lation adoptée à la session de 
{l'automne 1949. 

Que nous réserve l'année 1950? 
On peut déjà entrevoir que la 
deuxième session du vingt et 
unième Parlement, qui débutera 
probablement à la fin de janvier, 
{sera aussi importante sinon plus, 
surtout pour l'homme de la rue, 
que la première session du mé- 
Ime Parlement, L'ouvrier est in- 
téressé de voir les autorités gou- 
vernementales s'entendre sur le 
[tracé de la route trans-canadien- 
[ne dont les travaux doivent com- 
dès le début de l'été pra- 
|chain. Le peuple général dé- 
{sire aussi la collaboration entre 
Îles divers gouvernements 
Imise à exécution d'un program 
me de construction de logis à bon 
| mar ché. Le projet de la canalise 
tion du St-Laurent est dsetiit 
Es nature intéresser d'une fä- 
|çon particulière le Canadien, Ca 
| est avec des travaux publics de 
|ce genre qu ‘on soudre 
| le problème du chômage au payé, 
| D'a utre part, le discours du bud- 
| get de dernie sion n'of- 
| frait pas autant d'intérêt que peut 
attirer l'exposé, financier de la 
|prochaine session dernière 
{session . n'était qu'une session 
y gun és e et on y a présen- 

à peu près le même budget lu 

la cession précédente, Toutes 

|ces questions et une foule d'au- 

tres sont de nature à accaparer 
l'attention publique 


|mencer 
en 


pour la 


a 
réussira à rés 
la se 


La 


m 


| 

| 

s En terminant, on peut dire que 
| l'activité politique sera très gran 
Îde dans la capitale fédérale au 
cours de l'année qui débute 


Nouvelle offensive 
contre la religion 


| Le journal Litera. 
|tournaya Gazeta (no 73 1949) lan- 
d'une nou- 


>viét'que 


un appel en | 

velle offensive contre la religion. 
Le journal constate avec tristesse 
que “la propagande scientifique de 
l’athéisme a été faiblement insuf- 
|fisante dans les écoles, les insti- 
tutions pédagogiques et dans la 
presse pédagogique”, Le journal 
conclut: “Que le noble devoir de 
nos intellectuels it une offen- 
sive energique contre là propäsr 
|gande du matérialisme, qui éclai. 
re la route ve e« nunisme’”, 
(S.P.C.) 


Mère de prêtres 
honorée par Rome 


Une ne à ine 
[haute iction pont e, 5e 
cing en € t a 4 
Dieu C u étre 
qui vient d'être évéque, et 
trois Jésuites, tous supérieurs 
de collèges. Le plus connu est 1æ 


ÎR. P. Jérôme D'So , recteur de 


l'Université Loyola, à Madras, et 
délégué de l'Inde à l'ONU 
| LSP. 


PATRIOT 


Winnipea 


Men. 11 jlonwier 1950 


Chevaliers 


de Colomb 


Les C. de C, au Canada francais 
Du : e< lemps, nous at- 
, : # pour 
e roues eau eu- 
t éxpar Le te Ina Cheva 
. L'établissement 
‘ | Conseïl Cons 
fr en Colombie Bri 
.r ‘ | ne | «canon 
La aine d re, La Liber- 
lé et le Patriote portait en pre- 
# pege une photographie des 
embres de ce conseil 
tout abord féliei- 
ee fondateurs et leur expri- 
r « souhaits les plus frater 
- 
D l Cheva 
L fut fondé 1 
rtf 70 : | 
4 ant d'abord 
1% t mis, F su Canada 
. fi p es catho- 
à ! £ æ nor 
r.£ uit être me 
er bre de s°s mer 
nt en année 
nvergure 
M tot nous 
: 0 #1 
nsc tous a mt 
‘ t et "| me entent 
{ N et r 
ie tr nsells 
‘ t de et. 
pr pes et sin- 
L s entreprises 
Réunion inter- conseil 
4 ne re 
ngse de St-Boniface 
e W t lieu à la 
Le Grand 
{ / de st Bor - 
cs \venue à tous 
Frère 1 présiden- 
au Fre ie 
ta Le] 
"4 L € 
w 
Î e l'Année nte, Mgr 
Murray insista d'abord sur les 
yut tel que proposés par le 
» erain Pontife, notamment 
changement de vie et une! 
I tique plus intense de la ver- 
tu nduisant à la sanctification | 
des âmes. 11 traça ensuite l'histo- 
que des Années saintes qui otit 
Ü lie à différents intervalles, | 
cpuis l'année 1300 
Le Frère Céleste M emercia 
eé conférencier au nom de l'as- 
mblés iprè quoi les Frères 
nt la bénédiction de LL 


:Y. Le goûter fut servi pendant 

é ies Frères des différents con- | 
ils se rencontraient dans une} 
atmosphère de fraternité 

Radio 

Les programmes de la nouvel- 
e année ont débuté avec beau-| 
coup d'entrain. Les artistes pré-| 
tent main-forte, heureusement! 
Mais, attention, le Frère Lucien 
D ra absent les 22 et 29 jan- 
€ Qu'adviendra-t-il alors? 
Nous n'en savons rien, mais nous | 


espérons que les “réalisateurs en 


herbe’ qui le remplaceront sau- 
ront agrémenter leurs auditeurs. 
Par ci, par là 
Nous regrettons de n'avoir pas 
mis notre plume à l'oeuvre il y 
a quelques semaines, mais nous 
ne nous attendions pas, pour ce- 
à recevoir des invectives de | 
part du Grand Chevalier... 
heureusement pour nous, il ne 


nble pas connaître lui non plus 
tre identité et nous n'avons re- 
les après-coups 

Vou sommes heureux 
que notre ami 
rétabli et puissions-nous pro- 
re ses articles pleins 


que 


d'ap- 


ement 1 


nous a quit- 
que notre 

Heureuse- 
\'est que pour un temps: 
viendront tous deux. 
re entre-temps! 


APRES-TOUT., 


niaire 
1, ain 
-archiviste! 


r ! 
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osseigneurs Cabana et Mur- | 
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Agent général 
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Sur cette photo on peut voir 
niface: au centre, 
Soeurs Grises et deux Esquimaux. 
Cette pt » a ête 


ployé Churchill, s'était re 
0€ qu'il n'avait pas vue depuis 
Soeur Laramée est aussi la s 


1 Précieux-Sang, à St-Boniface 


rise à Chesterfield 


à droite, M. Edmond Laramée, de 


Soeur Laramée, puis d'autres religieuses des 


em- 


où M. Laramée 


et dernier, visiter sa 


-Bruno, re 


Inlet 


ndu, en juill 


32 ans. 


eur de Soeu igieuse 


Du nouveau 
sur La Vérendrye 


t que de Mont- 
decembre der 


en l'honneur 


été 


avait 
antécédente 
1 Société 


sur La 
\iqueraient 
travaux à 
Ces études ont 


21. 


1 réunion du 
été des plus frutueuses 
Mgr Maurault, recteur de 
niversité et président de la So- 
ciété Historique, a fait des re- 
cherches sur l'endroit où reposent 
les restes de La Vérendrye. Com- 
me on le sait, historiens jus- 
qu'à date n'ont pu déterminer cet 
endroit précis, Voici ce que Mgr 
| Maurault en dit 
“La Vérendrye est mort à 
|Montréal le soir du 5 décembre 
11749 et fut inhumé sous la cha- 
pelle Ste-Anne ce l'ancienne égli- 
e Notre-Dame. A la suite de la 
[construction de l'église actuelle 
et de a démolition de l'ancienne, 
30 cor ps déposés sous l'église 
fure nt transportés sous la nou- 
velle, tandis que corps enter- 
rés dans des cimetières à ciel ou- 
| vert furent inhumés au cimetière 
{St-Antoine, rue Norchester, près 
|de la cathédrale et du carré Do- 
minion, Sous la nouvelle église, 
lon creusa deux grandes fosses et 
lon y mit les ossements des per- 
| sonnes enterrées sous l'ancienne, 
A moins de découvertes de docu- 
[ments jusqu'à maintenant incon- 


l'U- 


n les 


es 


{nus, il est très probable que les 
icendres de La Vérendrye sont 
|méêlées à des centaines d’autres 


Montréalais et qu'elles reposent 
| dans la crypte vénérée de Notre- 
Dame, cendres qui 
| prix à la valeur de 
national." 

| Mme  Albertine Ferland-An- 
gers, elle aussi historienne bien 
[connue surtout pour ses travaux 
|sur l'histoire des Soeurs Grises, 
avait intitulé sa causerie: “Où 
{a habité La Vérendrye?” Elle a 
| démontré au'il avait habité à l'Ile 
du Pas, à l'Ile-aux-Vaches, à Bou- 
cherville et à Montréal, rue St- 
François-Xavier. Jusqu'ici rien de 
bien nouveau. Mais le récit de- 
vient plus intéressant: selon Mme 


ce sanctuaire 


| Angers, La Vérendrye est mort 
dans un logis de la rue St-Paul, 
qui appartenait à une veuve du 
nom de Curot. C'est là que le cé- 
lèbre découvreur est venu mou- 
rir . dans un logis de deux piè- 
ces qu'il occupait comme simple 
locataire. On peut en conclure 
qu'il mourut dans ‘n état voisin 
de la pauvreté 


D'ailleurs, le document qu'a dé- 


couvert dans les Archives judi- 
ciaires de Montrés1 M. Jean-Jac- 
ques Lefebvre, secrétaire de la 
Société, démontre lui aussi à sa 
manière que La Vérendrye était 
pauvre à sa mort 

Le secrétaire général de la So- | 
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195, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphone 201 351 


a 


ajoutent du| 


| féliciter 


ldu mont Calvaire, 


| Saint-Père 


1rCnIVe 


M. Jean- 


érvateu des 
judiciaires de ch 
Jacques Le febvre, fit part à la 
réunion de la déc uverte de l'in- 
ventaire de 1749, dressé quelques 
emaines apres 
rendrye., Le document donne la 
iste des pièces qui appartenaient 
a l'explorateur: vétements, des 
couvertures, énumère les 


ciéte »t 


de 
de 


puis il 


livres de la modeste bibliothèque. | 


il y avait des 
sur Ja botanique, la 
et la chirurgie, un Ma- 
nuel du Chrétien, etc 
évalué à $600, somme qui est 
maintenant affectée au paiement 
de quelques dettes 

A propos de dettes, 


Parmi ses livres, 
ouvrages 


médecine 


M. Lefeb- 


vre fait observer qu’il a fait pro- 
céder à des recherches dans les 
irchives des tribunaux. Des his- 


toriens, dit-il, ont laissé entendre 
que La Vérendrye était houspillé | 
par ses créanciers, qu'il était cou- 
su de dettes. etc. Pour la période 
le 1731 à 1749, il n'y a aucune tra- 
ce de poursuites judiciaires con- 
tre lui 

Il:annonce aussi qu'il fait 
ver tous les actes concernant le 
père ou les fils La Vérendrye, 
qu'on peut trouver aux archives 
judiciaires de Montréal, 

M. Ubald Beaudry, membre de 
la Société Historique de Montréal 
et publiciste bien connu, touche 
à plusieurs questions historiques 
| débattues à propos de La Véren 
drye, mais il s’est principalement | 
arrêté à celle du fort Dauphin. 
Où était-il situé exactement? Il 
repasse de nombreux témoigna- 
ges. L'embarras vient du fait que 
la rivière à l'Eau Trouble, au Ma- 
nitoba, sur le bord de laquelle 
s'élevait ce fort, au témoignage | 
même des gens du temps, ne porte 
plus ce nom et s'avère difficile à 
identifier. N'y aurait-il pas eu 
d'ailleurs deux forts Dauphin? 

M. Beaudry discute longuement 
ensuite des résidences de La Vé- 
|rendrye. 


rele- 


Mme Fernet Martel a fait des 
recherches de son côté, et elle 
Irévèle alors à l'assemblée, qui 
l'applaudit, que les trois pre- 


miers enfants de Pierre Gaultier 


de La Vérendrye sont nés à l'ile | 


du Pas, la plus ancienne paroisse, 
du moins l’une des plus ancien- 
nes, de la région de Sorel. Elle | 
|donne lecture des actes de bap- 
tême: 1713, 1715 et 1721 

On a fait aussi lecture à 
nion de 
Montréal 
de M. 


si le la réu- 
la Société Historique de 
d'une communication 


St-Boniface et son secrétaire-cor- 
respondant, sur ses études per- 
sonnelles concernant les forts et 


les explorations de La Vérendrye. 


M. Lefebvre a rendu hommage 
à M. l'abbé Picton qui a fourni un 
mémoire très intéressant à la So- 
ciété de Montréal. 

La plupart de ces travaux se- 
{ront publiés, soit dans “La Revue 
_ | d'Histoire de l'Amérique Françai- | 
Îse”, soit dans le “Rapport an- 
nuel de l'Archiviste de Québec”. 

Comme on le voit, la Société 
Historique de Montréal s'était 
taillé de la besogne et elle a eu 
une séance extréihement fructu- 
|euse lors de sa dernière réunion. 
|Les historiens et chercheurs s’en | 
|réjouiront et se 
les membres de cette 
société. 


Mexico accueille la 
Croix de Jérusalem 


MEXICO — La “Croix de Jéru- 
salem”, vénérable relique ui 
comprend dés morceaux de la 
vraie croix où le Christ a été cru- 
cifié, ainsi que de petites pierres 
est arrivée à 
| Mexico avec son gardien, le R. P. 
| Thomas Becquet, de l'ordre des 
Bénédictins. 

La croix qui, une fois montée. 
mesure six pieds de hauteur, est 
partie de Jérusalem au mois de 
mai dernier pour Rome où le 
a autorise son voyage 
|autour du monde, se rendant en- 
{suite en France, Belgique, Angle- 
|terre, Canada, Amérique du Sud: 


|après Mexico, où elle doit rester 
une semaine, elle se rendra à Los 
Angeles. 


L'objet principal du pèlerinage 


autour du monde est, selon le Pée- 
re Becquet, une “croisade d’orai- 
:sons et de prières pour la paix 
du monde” 
e C 
LT vd à 
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Téléphone 931 897 
Heures de L 


bureau 
ÿ h. ar. à 6 h. pr 


On parle français 


la mort de La Vé- | 


Le tout est | 


l'abbé Pierre Picton, mem- | 
bre de la Société Historique de | 


Un Manitobain 
à l'honneur 
en France 


MILLERY. Fran N 
église à connu en fêtes d 
Noël l'affluence des grands jour 
Le nffice de minuit débuta par le 

“Minuit, chrétiens” interprété à 


par M Aa rges Pa 
| quin, élève de Mme Ninon Vallin 

Cet élève est bien connu; plu- 
sieurs vinrent de part es éloignées 
pour assister à cette messe et en- 
tendre le chant exécuté par un 
jeune Canadien de talent. 


St-Boniface compte 


| une population 
de plus de 25,000 


Un fait 


la perfection 


LJ 

historique de grande 
importance fut inscrit dans les 
annales de la ville de St-Boni- 
face au cours de l'année 1949: la 


population de la ville cathédrale, | 


en effet, s'est élevée à 25.200 à. 
mes, 
évaluateur de la ville. 

| St-Boniface est la 2ème plus 
ville du Manitoba. En 1922 
population de 
chiffre 


gran de 
elle comptait une 


113,813; en 1930, re s'était 
ceru à 16,321 tandis qu'en 1944, 


a ville française 
à 20,241 


la population de ] 
du Manitoba s'élevait 


Décès 


Mme J.-A. Cusson 


Le mercredi 4 janvier est dé- 
cédée à sa résidence, “Au Bloc 
Cusson”, Mme J.-A. Cusson. Elle 


9 


| était âgée de 72 ans 
Originaire de St-Mathieu, com 
té de Rimouski, P.Q. Mme Cus 
son vint demeurer au Manitoba 
dès son enfance. Elle épousa M. 
Gédéon Couture et, en secondes 
noces, M. J.-A. Cusson, décédé. 


Mme Cusson était un membre | 


très actif des Dames de Ste-An- 


çois. 

La défunte laisse dans le deuil 
un fils, Paul Couture, de St-Boni- 
face; une fille adoptive, Mme An- 

| ne-Marie Nadeau, de St-Boniface: 
3 frères, Adélard, Georges et Al- 
phonse Bélanger, tous de Selkirk, 
Man.; 3 soeurs, Mme Alphonse 
| Poirier et Mlle Elzire Bélanger 
| toutes deux de St-Boniface, et la 


Rév. Sr Ste-Flavie, de St-Albert 
Alta 
M. l'abbé Adélard Couture of- 


ficia à la gre nd-messe de Requiem 
le samedi 7 janvier, à 10 h., 
| basilique de St-Boniface. MM. les 


abbés E.-A. Chamberland et Ber- 
|nard Bélanger étaient diacre et 
| sous-diacre, respectivement 

Les porteurs étaient MM. Jos 


DeGagné, 
mé Couture, Uïlric Bélanger, Dé- 
siré Bélanger, Thomas Lonergan, 
| Gonzague Poirier et Lucien Cou- 
ture 

L'inhumation se fit au cimetié- 
re de la basilique. 

La maison Coutu était en char- 
ge des funérailles. 


! Remerciements 

Les familles Couture et Bélan- 
| ger désirent remercier toutes les 
personnes qui leur ont témoigné 
| de la sympathie, soit par offran- 
| des de prières, messes, bouquets 
spirituels, fleurs, soit par assis- 
tance aux funérailles de Mme J.- 
A. Cusson. Elles remercient par- 
ticulièrement S. Exec. Mgr G. Ca- 
de leur deuil récent, et tout par- 
bana, M. l'abbé Léo Blais, le R. P. | 
Lucien Hardy, S.J., les Dames de| 
Ste-Anne et les membres du Tiers 
Ordre de St-François. 


Retraites fermées 


JANVIER 
17—20 janvier: Prêtres et 
religieux. Prédicateur: KR. P. 


A. Monge, O.M.I. 

20—23: Dames 
face. 

27—30: Demoiselles des gra- 
des IX, X, XI et XII de St- 
Jean-Baptiste et Ste-Agathe. 

FEVRIER 

3—6: Jeunes gens. 

10—13: Demoiselles. 

17—20: Garcons, école Pro- 
vencher. 

24—27 


de St-Boni- 


: Dames anglaises, 


Potités Notes 


Naissance 


M. et Mme Joseph-Edouard St- | 
| Hilaire, de 456, rue Aulneau, sont | 


| heureux de faire part à leurs pa- | 
ront heureux d’en | rents et amis de la naissance d'un | 
1949, baptisé | 
roger-Joseph- | 


fils le 21 décembre 
sous les noms de 
Edouard, le ler janvier 1950. L'en- 
fant eut pour parrain et marraine 
ses oncle et tante, 
et Mlle Alice St-Hilaire. Mlle 
Margaret Firman, tante de l'en- 
fant, agissait comme porteuse. 

rt Bédard est retourné 
Alta, après un séjour 
et Mme H. Bédard, 
St-Boniface, à 


M. Robe 
à Calgary, 
é chez M. 
rue Louis Riel, 
de Noël 

se 

M. et Mme 
de St-Vital, ainsi que M. Roland 
Garand, de St-Boniface, partaient 
par avion, le 28 décembre dernier, 
en route vers la France et l'Ita- 
lie. Ils visiteront d'abord les pa- 
rents de M. Meyres, à Bordeaux, 
puis ils feront successivement de 
courts séjours en Bretagne, à Lille 
et à Paris. Ils iront ensuite visiter 
l'Italie et seront de 
nada au début du mois de mars. 


Mon Guide au Cinémo | 


p 
437, 
l’occasion 


The Inspector General PR LI 
State Fair à L 
Malaya LL 
Prince Of Foxes n 
Bagdad Il 
The Doctor and the Girl Lu 
Sword In The Desert Lu 
Boomerang ul 
Alias The Champ Lu 
Tokyo Joe LL 
Sleeping Car To Trieste Le 
LA REVUE POPULAIRE 
LE SAMEDI 
ET LE FILM 
Vous recevez les trois magazines 


pour $5.50 par année 
Nous prenons aussi des abonnements 


pour toutes les revues francaises 
LE CASIER DU LIVRE 
PO, Box 741 ANinnipeg, Man 


M. Napoléon | 


retour au Ca- | 


déclare M. J.-B.-O. Leclerc. | 


ne et du Tiers-Ordre de St-Fran- | 


en la | 


Emmanuel Couture, Ai- | 


| passé, 


La BAIE 


Signalez 3-2-2 


Vente spéciale d'écoulement d'ustensiles en aluminium 
Articles utiles pour la cuisine, à bas prix 


Couvre-gâteaux, 
plateau 


Fini émail rouge et blanc 


brillant. Motif 
99c 


Chanteclair, 
L'ensemble, 


Rôtissoi 


Cassero 


Boîte à pain 


Boite simple avec motif 
“Wild Rose 

attrayant, 

Chacune, 99c 


"Kem-Glo”, 


Sèche en t 


Pinte 
Gallon 


mande 
cette grande vente 


Bouilloires 


Bains-marie, casserole supérieure | !2 


Ne manquez pas cette occasion de remplacer les usten- 
siles usagés et de vous pourvoir de ces articles si en de- 


Vous économiserez beaucoup d'argent dans 


‘’non-scald'", 214 


Percolateurs, 6 tasses, chacun, 


re ronde, 12’, chacune, 


les, ensemble de 3 pièces, 


Casserole solide, avec couvercle, 


Casserole sans couvercle, chacune, 


Vadrouille 
réversible 


Tête frange épaisse ce 
coton pour faciliter l'é- 
poussetage et le polissa- 


ge. Manche verni, 99c 


4 Chacune, 


pintes, chacune, 


chopine, chacun 


1.29 
1.29 
1.29 
1.65 


Soies fermes, de première 
qualité Long monche 
uni, pivotont sur 

son axe 1,98 


Articles de maison, 4e étage. 


le fini merveilleux 


rois ou quatre heures 


Demi-chopine 


Une application ordinaire vous donne un fini émail au four. 
Ne requiert pas de couche de fond ni d'impression - 
de deuxième couche ni de nettoyage fastidieux au sablon 


pas 


C'est vraiment le fini 


lustré merveilleux pour tous vos peinturages. 


Ferronnerie, Soubassement de la Baie. 


Dndsons { at Compann. 


INCORPORATED 2° MAY 1670O 


Un cours de 


religion 


par correspondance 


NEW HAVEN —- Le Conseil su- 
prême des Chevaliers de Colomb 
annonce dans l'édition de janvier | 
lde Columbia l'inauguration d’un 
cours d'instruction religieuse par 


correspondance offert gratuite- 
|ment aux intéressés. Les Cheva- 
Îliers de Colomb ont déjà, par le 


distribué des brochurettes | 
[traitant de divers sujets religieux, 
|de foi ou de morale, à quiconque 


| désirait ces tracts. L'annonce 
Columbia est la première offre 
|générale d'un cours par corres- 


| pondance. 


| 


Raymond Mevyres, | 


Elle fait suite aux nom- 

doctrinales in- 
magazines amé- 
tirage totalisait 


breuses annonces 
| sérées dans des 
| ricains dont le 


plusieurs millions. 

La première annonce des cours 
par correspondance apparaissait 
dans l'édition du 8 janvier de 
Parade, un magazine supplément 
du dimanche dont le tirage est de 
5,000,000, La manchette de l'an- 
nonce se lit comme suit: ‘“‘Appre- 
nez la vérité à propos de l'Eglise ! 


de | 


catholique — par courrier — gra- 
|tuitement”, 

Parmi 
choisies pour la campagne, on re- 
lève les noms de “American 
Weekly”, “This Week”, “Collier”, 
“Liberty”, le “Pathfinder” l'“At- 
lantic Monthly” et “Grit”. Cette 
liste, à elle seule, comprend un 
|tirage de 30,000,000. 


Court mais complet 

L'annonce explique que le 
cours n'est pas long mais qu'il est 
complet. Il comprend un livre sur 
Iles croyances et le culte catho- 
liques, lequel est écrit en un lan- 
gage simple et facile à saisir. Il 
y a aussi 6 feuilles d'épreuves où 
le non-catholique indique d'une 
marque les points de l'instruction 
compris ou non-compris. Ces 
feuilles sont corrigées et retour- 
nées à l'étudiant avec l'explica- 
tion des points incompris. 

Huit annonces du genre seront | 
publiées en 1950. 


Perfectionnement médical 


Ces 
couvrirent la longue distance 
ragua, aux Etats-Unis, 
Rochester, N.-Y. 
fondies £ur 
La Rév. Sr Inez, à gauche, et la 


qu 
ufin de 


se 
dans le but d'obtenu 
les nouvelles méthodes 


deux religieuses des Soeurs de la Charité de st- Joseph 


séparait de Managua, Nica- 
dre à!’ Fhopiei St. Mary's de 
ances plus appro- 
icaines soin des malades. 
Sr Marie del paiveune, gent 
ê ni- 


les 


conr 


des 


amet ‘de 


Rév. 


natives du Nicaragua et reçurent leur entrai inement méd cal 

versité DePaul, à Norfolk, Vir. Elles retourneront dans leur pays 

natal et exerceront leur dévouement auprés de leurs con toyens 
fs un hOf général. (NCWC 


Les six mois d'internement 


de Mgr Béran, 


les autres publications | $0n isolement symbolise la résistance à la lutte contre 


l'Eglise. 
PRAGUE — Il y a six 


Prague 


mois que Mgr Joseph Beran, 


archevêque de Prague et vaillant chef des 9,000,000 de ca- 


tholiques romains de Tchécoslovaquie, est ‘‘interné” 
son palais, situé sur la colline du château Hradcany, qui 


domine Prague. 
Ses ouailles de Prague se de- 


sortira de sa résidence et mettra 
fin à l'une des plus étranges ré- 
clusions des temps modernes. 

Les chefs du gouvernement 
communiste de Tchécoslovaquie 
ont prétendu que l'archevêque 
est libre de partir en tout temps, 
s'il le désire, et que la seule rai- 
son pour laquelle il reste dans 
son palais est “son désir de poser 
|au martyr et de devenir ainsi car- 
dinal”, 

Mais s'il quitte son palais, on 
péut se demander si on lui per- 
mettra jamais d'y retourner. 

Dans son isolement, il constitue 
|indiscutablement un symbole de 
la résistance de la hiérarchie ca- 
tholique romaine à la lutte du 
gouvernement en vue de s'assu- 
rer la direction de l'Eglise, cam- 
pagne que le gouvernement pré- 
|tend avoir menée avec succès de- 
puis six mois. 
| Mgr Beran est disparu dans 
ison palais le 19 juin, après que 
ides communistes l’eurent chassé 
ide son trône dans la cathédrale 
St-Vitus, où il essaya en vain de 
prêcher à l’occasion de la célé- 
bration de la Fête-Dieu 

Visites interdites 
| 11 déclara par la suite qu'il a- 
| vait été privé de ses droits civils, 


iqu'on lui avait interdit de rece- | 


{voir des visiteurs, que la police 
secrète avait été assignée à son 
bureau pour le surveiller, et que 
son courrier même avait été ou 


vert ou intercepté 
Des journalistes de pays occi 
| dentaux, qui ont tenté de le voir 
depuis, en ont été empêchés à 
| l'entrée du rez-de-chaussée par 
Service de 
| Tét 201 852-3202 vue Taché 


mandent quand leur archevêque | 


dans 


x 


|des hommes vêtus en civil. On a 
répondu aux visiteurs que le pré- 
{lat ne voulait pas les voir. 

Il y a trois semaines, le conseil 
ides évêques de Tchécoslovaquie 
a déclaré que ses membres a- 
vaient été empêchés de voir Mgr 
Beran quand ils se rendirent chez 
lui pour lui faire signer une dé- 
claration dénonçant les lois mi- 
ses en vigueur dernièrement en 
vue de diriger l'Eglise 


‘1 


Malgré tout cela, a réussi à 
faire sortir de son palais plusieurs 
lettres pastorales lues par le cler 
gé aux messes du dimanche. Le 
gouvernement communiste a fi- 
nalement déclaré illégale la leé- 
|ture de ces lettres. Pendant une 
|partie au moins de sa réclusion, 
Mgr Beran a reçu la visite du 
seul envoyé du Vatican qui reste 
len Tchécoslovaquie 
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’ fasse depuis longtemps morte, et chez SNS S 
: Q Voici les croyants, on ne veut plus ue 
d con- reconnaitre qu'une croisade — 
; ’ 4 qu'une “ conquête: celles que | = 
? : r st, éalise la seule charité. Mais | 
; 4 ntier, dans l'autre camp, les fidèles | 
pa n ns ie Staline, les serviteurs de ! | 
à 16 : d'une es desseins les plus secrets et LL 
es étier nt es plus implacables, viennent | 
ég ‘ Re et qu s diri- de faire le serment de commu- e | — 
£ Mie ” ’ timeni quittes en nisme. Jamais peut-être autant | 
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ar t ! a pou r à sainte et le 70ème anniversaire ' 
£ "ur je Staline. C'est comme si, a- … 
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ét q | n d'espére cisive, Dieu voulait mettre de- | ‘ “ pt 
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à ë e n e | moins e 1’ que notre groupe etnnique a eu pe ho. À DORE PP ENEE n CORSES « 
t quelle dé- | CITE DU VATICAN — Le pa- | à soutenir, nous saluons en la per- « pied d'a ses alle ñ 
pe a envoyé au cardinal Gilroy, | NEW-YORK Nash Motors a sonne du nouveau con: ul de Fran-| : : 
archevêque de Sydney, d'il a l mencé à exposer devant le}ce à _Winnips g un véritable ami COS ARE CUe 1 pen Pret b nunteesst à 


Si vous êtes faibles, 
nerveux, sans entrain 


)Dains 


public acheteur un nou 
tit modèle convertible, afin de 
voir combien de personne 


nommé légat pontifical au concile 
plénier de l'Inde qui se tiendra à 
Bangalore, une lettre dans laquel- | 


le il soulig , ta Ma prêtes à faire l'acquisition in | 

Retrouvez vitalité, vigueur, energie te lee MORE tel véhicule qui se ver it a un 
Ne souftres plus de faiblesse, lassitude, dépression à reconnaissance de l'indépen- | prix inférieur à $1,000 
Frais et à Ag À oute là journée, dance de l'Inde | Nash a dit qu'il n'avait nulle- 
ge d'énergie .. rones Le Saint-Père montre dans cet- ment l'intention pour le moment G ra nd e V e nt e 
pure. e sans, recunstliue l'orf te lettre l'étendue de la tâche qui | de CREANS D po e en série 
eg à «À — cou forms eme! se s'offre à la hiérarchie et aux fi- | surnommé “NX- ant l'aspect 
é0e Essayes sui les comprimés-toniques Cet dèles, tant pour la délimitation de | ides petites voitures angeres 
és utes ace nombreux diocèses et provinces iLa compagnie l'eEXPOSETA aan 


ne 


plusieurs grandes villes, où 25! 

000 personnes seront priées de 
remplir un questionnaire au su 
jet de la voiture. Ceile-ci peut 
être actionnée par un 


de disques discontinués 


durant le mois de janvier 


ecclésiastiques, que pour la pro- 
pagation de la foi chrétienne. 11 
fait valoir la nécessité d'augmen- 
ter le nombre des prêtres indi- 


Norwood Electric et Radio gènes, de développer l'action ca- 


: : tholique, de constituer une uni- Hen ou Un mOfeur en cage i Î 
Accessoires electriques pour la maison versité catholique et de créer de Dppent de 18 à 2 sh " Per des ortistes popuiaires 
instituti jai es écoles pour faire face à peur © EE ne 
et institutions religieuses P . tesse de 65 à 70 m heure 


> tâche 
Il termine en donnant sa béné- 
diction à tous les membres du 


Anglais et français 


TOKYO Dans un geste sur- 
prise, la Russie demande 


8 janvier aux quartiers généraux 29 
du général Douglas MacArthur d . 


Ventes et réparations 


— Trois savants an- | 


£ uitteront bientôt Londres | lui envoyer un navire, en v 
pou ustralie à bord du navi-| de rapatrier 2,000 prisonniers de 
“ . re-la t des “William Scores- | guerre japonais actuellement dé- AUCUNE LIVRAISON 


tenus en Sibérie 


pour une expe- 
a dix mois, et au 
eront la 


à HUE PET 
Lucien : + 


:.: | DAOUST ELECTRIC CO. 


Daoust, vie de la noncé 
propriétaire-gérant Les ren Sa Sainteté le pape Pie XII & FCI Dogrenhtt sechpaiens » | pe € e à 
mettront te qui nm arql JU Annee sainte. nant n marteal Moscou, a u- Ÿ . 
ge ci SO M f ienté frappa trois coups sur laine enq t 202, avenue Provencher St-Boniface, Man. 
Téléphone: 203 730 Toché et Horace her t sinte d t Pierre de Rome, inaugurant par ce 
les mers Be: 25 nnée ju l'histoire de l'Eglise. (CPC) [l e 


Japiemes 


siatistique 


Couret 


Anniversaire 


Funeraille 


DR. M. R. SHUCKETT 


Dentiste 


te 


e Se rendra à St-Pierre tous 


mercredis 


* Bureau à la salle des allées de 


quilles Tessier 


Finhleman 


OQptométristes 
et 
Opticiens 


Examen de la vue 


te btage 
Edifice 
Kensington | Téléphone 
115, avenue An 
Portage 922 496 


NWINNIPEG 


£ 


tes die s 


157, avenue Provencher 


Saint-Eustache 


4 
Flie était ‘ 
Mar f 
à 
: 
: 
6 
c 
. 


Ha ywood 


Ouverture officielle 
de la nouvelle école 


{ Lei 
( H ! 
7 £ é 
t n Vir 
) Vin'e 
| )t ) 
LL, 
el l 1 L 
ju € mise at } 
Cep la ceremo 
ot Le a 
Uor atuc 1 à 
la conseé t cle 
èves au Coeu ulé 


St-Norbert 


Tableau d'honneur au couvent 


ne: Lucille Dampt 


\üine Toupin, Anit 
A M ior, Jeannine M 
Alir Brière, Irène 1! 
eF ! Cle 
Ce € Bit À | 
il I Le thic 
t r R 
] t. Odile Be 
Du R le 
{ l'héré p { " 


O. Mondor 


Creuseur de puits 
86, CLAREMONT, NORWOOD 


Nous garantissons de trouver 


de l'eau 
En abondance, si desire 


Pharmacie Préfontaine 


À -E. PAQUIN, propriétaire 
Ordonnar e 


St-Bonitace 


pues avec 5$ 
r toute occasio 


Tél. 203 863 


Les pannes sont coûteuses 


Evitez-les en faisant usage du Service de 


MERCURY 
LINCOLN 
METEOR 


| votre auto ou votre ca 
mion. Nos machinis 


Leur travail complet et 
soigne vous évitera les 
pannes et vous eépar- 


gnera du temps et de 


l'orgent, 


Contiez-nous le soin de 
reviser régulièrement 


rs 


tes sont des experts, 


Service 4 points 


Machinistes formes à 
la manufacture 


Equipement ayant 
l'approbation de la 
manufacture 


Méthodes approuvées 
per la manufacture 


Pièces authentiques 
venant de la manufac- 
ture pour toxtes Îles 
autos et tous Îles co- 
mions 


Rendez-vous aujourd'hui même à 


| HANOVER MOTORS 


Mercury —— 


— Meteoï 


Steinbach, Man. 


N.-D. pr Lourdes 


Rectification 


Baptemes 


St-Laurent 


)mpagné de M. et Mme 


Mme H. Har 


Fort Garry 


Petites notes 


François Mondor 
creuseur de puits 
LORETTE, MAN 


n 


40 ans d'expérience 


ET LE PATRIOTE 


ON DEMANDE 


e institutrice DLImEUe pour 
l'école Beaudr; La Sale, 
pour le ler février 1950. 15 
élèves, grades 1 à VIII, et un 
lève du grade X, par corres- 
pondance. Bon salaire. S'a- 
dresser à la Secrétaire-Tré- 
sorière de l'école Beaudry no 
1249, La Salle, Man. 


224-39P. 


lle-de-Chènes 


Messe de minuit 


e € 
: 
{ s .ù it 
\ Cett ête t ) to 
"nt ’ 
sembie-t ette année, Le KR. P 
1 SJ ‘ ide 
L4 L { )U € u 
F4 di 
} (2 U po r 
1 s , 
né mnait it 
c} l'ht nes u 
qu'en realite tait 
rt p tit Le p 
se € parfait grégorien fut ren 
vec beaucoup de souplesse 
et {ir Nt b IX cantique 
chante ave ensemble firent & 
I er i no an cette Joie 
que Le 
port 


p Le nt it nee Î 
1 ette lete € 


Ste-Rose du Lac 


Rapport de l'hôpital Ste-Rose 
Patients depuis l'ouverture 


1939 7 fév, au 31 de 826 
1940 1 jan. au 31 dé 1229 
1941 1264 
1942 1351 
1943 1442 
1944 1608 
1945 1564 
1946 1798 
1947 1651 
1948 1727 
1949 2001 


Total 16,461 
Année 1949 


Jou l'hospitalisation 14,459 
Opérations 973 
Rayons-X 873 
Examens pathologique 1,608 


Ce rapport des activités de l’hô- 
pital de Ste-Rose se passe de 
commentaires. Ces résultats sont 
dus à nos deux distingués méde- 
cins et au dévouement bien con- 


Windsor 


Nous, Canadiens de l'Est, au 


trefois de l'Ouest, souhaitons à| 
tous nos parents et amis de l’Ou-| 


Bonne, heur et sain- 


amille Roy, éprouvée ré- 
1 


en ent, nous reéiterons les con- 
doléances les plus de 
la part de tous les par et à- 


mis de Windsor 


Le jour de Noël, M. et Mme Ré- 
mi Deault, Edna et Albert, M. 
Joe Deault et Germaine, M. Bill 
Deault, MM. et Mmes J. Percy 
et Bobby. Tancrède Joubert, Na- 
poléon Hamelin. Victor Préfon- 
taine, Daniel et Sylvia, MM. Adé- 
lard Préfontaine, Alfred Poulin 
et Hecto Roberge étaient les 
invités de M. ét Mme Antoine 
Lozier pour le souper. 


Le repas était dél x et tous 


passerent une soirée tres agrea- | 


ble à différents jeux de cartes. 
Nos remerciements à M. et Mine 
Lozic 

On nous dit que Mme Ernest 


Remneitz, d'Amhertsburg, Ont. | 
qui souffre depuis plusieurs se- | 


maines de ‘rhumatismes inflam- 


matoires, va mieux, Nous lui sou- 
h in prompt rétablissement. 

plusieurs jours de pluie 
iurant 1 semaine de Noël, la 


température fut trés favorable 
le jour même de ia fête 


Mgr J. Wurm 
nommé protonotaire 
apostolique 


CROOKSTON, Minn. - Mgr 
Joseph Wurm, P.D. vicaire gé- 
néral du diocèse de Crookston, 
Minn.,, a été élevé par Sa Sain- 
teté le pape Pie XII à la dignité 
ie protonotaire apostolique et par 
ce fait, au premier rang des pré- 
lats domestiques, au mois de dé- 
embre dernier, La cérémonie 
d'investiture aura lieu à la fin de 


Mgr Wurm est originaire de 
l'Allemagne où il reçut son édu- 
cation supérieure et classique, 1] 
arriva aux Etats-Unis à l'âge de 
20 ans et fit son cours d’études 
philosophiques et théologiques à 
l'université de St-Jean, à College- 
ville, Minn. Il reçut l’ordination 
acerdotale en 1901 des mains de 


Mgr Trobec, de St-Cloud, pour le | 


liocèse de Duluth. Depuis, Mgr 


Wurm fut tour à tour vicaire à la | 
cathédrale du Sacré-Coeur de Du. 
luth püis curé de la paroisse St- | 


Jacques d’Aitkin, de 1902 à 1910. 
I1 fut nommé en charge de la pa- 
roisse cathédrale de Ste-Marie, à 
Crookston, lors de la fondation du 

iocèse en 1910. Mgr Wurm fut 


u aocese qe 


0 à 1934 et de- 
1 du diocèse en 


it en- 


Personnalité diplomatique canadienne 


William Lyon Mackenzie King, ancien pren 
né |nada, a célébré récerr 


passa ce jour paisiblem 
wa. Pendant plusieur 

haits par 
pierre. M. King se dit € 


erair an 


LA es 
L ju 


Me edi 18 ja Ste 
Jeudi 19 Ste-Ar 


Lundi 25 J4 Grunt 
Mercredi 25 jar 


Les services publics 


“Monsieu l'abbé, diri 


l'äme 


pense qu'il 1 
“Mon père, 
pliquer ce qu 


de l'E 


Trois conversations 


entre catholiques et prêt 
conversations qui illustrent 


la constitution même 


se, car il faut dans l'Eglise 
semble de services publics 
l'aident à atteindre sa fin propre. 
En effet,. dans un corps, 
les mains qui travaillent I 
vent pour les autres membres in- | 
habiles; il y a la tête qui gouver- 
ne, et les-membres inférieurs qui 
a les geux 
qui voient et renseignent les mem- 


se laissent mener: il'y 


bres aveugles sur les 
térieures. Ainsi dans 


y a trois grandes facultés 
sées en certains membres: 
cerdoce, le gouvernement, 


seignement. 

Le sacerdoce, C'est 
re des £ ‘ul 
du CI 


ide 


n 


qui 


membres qui en dépendent 
comme les mains du corps, 

consacrées le jour de l’ordination, 
et dont la fonction consiste à 


le ciel pot 


+ 


u les hommages et 


lever ve 
Die 


tior 


baisser ensuite ver 


rêques, les prêtr 
cres, auxquels l'Eglis 
autres ecclésiastiques, 
dant de les 
la prêtrise. 


Le gouvernement, second 
vice public. C'est lui qui exerce 


l'autorité pour mener 


tiens à bon port et les diriger à 
ceux qui 
en sont chargés portent 
qu'ils croient utiles au 
l'Eglise, les exécutent, jugent les 


leur fin qui est Dieu; 


Winnipeg, Mon, 13 janvier | 


naissance 


nt son 75ème ar 


ns et de sou 


rent de div 


Unité sanitaire de la rivière Rouge 


ENDROIT 


mon » l'amende ou 


le Saint-Père qui po 
suprême dans tou- 
directe-, 


udriez-vous 1 À 
ad habituellement 


bordonne 


Généraux 


L'enseignement. troisième 
service public qu'où appelle aus- 
s'occupe de c 
ver saintement les vérités révélées 


peuple chrétien 
qu'ainsi éclairé, 
gloire à Dieu et accomplit 


seignement 
Souverain 


l'organisation 
catholiques, 
aucun humain 
ignorance 
l'Eglise dans l'en- 
vérité divine, 


de l'univers, surtout 
sacrifice de la messe, puis 
la terre 
y déverser les flots de 
divine, surtout par les sacrement 
Ces membres sacerdotaux 
| les é 


école qui accomplit un merveil- | Truies No 1 
 lleux travail de survivance fran-|Truies No 2 
ressort que l’E- | çaise, Oeuts 
po A, gro la douz 


2i ide die. ociété aussi bien organisée. Re- 
adjoint le du Christ, son 
l'Ecriture 
fait toute 
k faut aimer 
jamais rougif de lui apparte- 
et comment donc rougir d’ap- 
harmonieuse 


fondateur, 
rner à leur ndat 


partenir à 
Dieu d'en être, et tra- 


jusqu'aux confins de la terre. 
Gaston VENNES, ptre. 


: 


81 ans, exar e s 


S. Exe, Mgr Simon Lei, âgé 


À € 


Le doyen des évêques chinois 


u, doyen de la 


, co-c 1nse 
onsacré, La € 


La ‘’Norwood Jewellers” 
Téléphone 202 790 


objets de piété, bagues de Chevaliers 
Colomb 


+ Réparations de montres, 
H. DE MOISSAC, horloges et bijouteries: 


propriétaire de la . de 
Nsrvées Jévelters” notre specialite. 


1 


$572 millions en boissons 


alcooliques en 12 mois 


OTTAWA Les Canadiens et les visiteurs du Canada 


” ; Re 
ont dépensé une somme approximative de $572,000,000 


boissons alcooliques durant les 12 mois terminés en 


1948, tla dernière période sur laquelle on a pu compiler des 
chiffres), soit une augmentation de $48,000,000 sur le total 


ie l'année précédente qui € t x 
$524,000,000. Plus de la t 
e I ntants dé nsé à . 
Jeux ans revient aux g l " Ar “es 
"6 t fédé t 1 ' 
ous form 1 | t t 
ie taxes et d ‘ 
La « 1 nt ; ‘ 
iritueux, de t 
rté £ < 
i fiscale t { 
1949. ma ( nat 6] 49 690,679 g 
biere a € 14 gment 66? { 
cs « < \ à 
388 à 6.833,255 ga - 

L et celle t . : : 
5,213,608 à 4,710,986 gallons. L'ap- | 1° On! NT au 
parente consommatior de la bic 1,024,332 à 1,6 d . à L 
a augmenté de 165,742,842 à 175 s-de vin e de 40,901 
465,092 gallons de honmir 

La production t ] t e et € 
lurant 12 n 2 à s dt lat 
643,036 gallons l piritueux 
28,198,327 qu'elle iurar gouverhement lé 
l'année précédents )rodu nt née terminée 
tion dù vin tri 1949 
entrepôts a diminué d 3,004 t ur li 
à 5,038,621 gallons produc ir le sommet sans précédent 

. ” teint durant À 

t qui était de $84,944,648. Le 
e. 7 |venus provenant des droit 
Dons du Comité ::,:2%%, 5 se 
{ { |! nait et es 
d à iuit ont aug 
e la Survivance *::"° 
evenus pro 
Lors de la dernière assemblée |sé de $2,921 


du bureau de La Survivance, S 


Exc. Mgr Cabana, archevêque £ 
condiuteur de St De ; L € Les ma rches 


posé aux membres la situation 


1 1 10 janvier 
précaire dans laquelle se trouve j 


Bouvillons, jusqu'à 1050 tiv 


le collège de St-Boniface. Ceux- | De choix $22 00 
ci ont remis, séance tenante, un | Bon: 19.50 
chèque de trois cents dollars à ! Moyens P 17.00— 


Son Excellence. Ils ont appris : ù 
vec joie le geste généreux du Got SQL» cu au-dessus de 1e LS 
vernement de Québec à l'endroit | Bor ’ "19.50 
de ce même Collège et ils ont : Moyens 17.00 
dopté une résolution de félicit: 
tions et de remerciements à l’ho 
norable M. Duplessis. 
Le bureau de La Survi 
également voté cent dollars à l'é 


Génisses 
De choix $19 00 
Bonnes 18.00 
Moyennes 16.00 
Veaux engraissés 
De choix 


| cole du Sacré-Coeur de Winnipeg. | Bons 19.50 
Cette école est la seule à desser- | Moyens 14.00 
vir les six mille Canadiens fran- | Vaches 
çais de cette ville, Comme elle | Bonnes $14.00 

’ st CT “eront d é ] G Ordinaires 12.00 
n es pi reconnue pair € ou laureaux 
vernement ni par la ville, le Boi $18.00 
parents des élèves doivent payt Moyens 15.00 
une triple taxe pour son maintien: | #ouvillons de boucherie 
une taxe municipale tout d'abord pue $18.00 
une taxe gouvernementale pour | M° “y re 
‘once mn 4 ii dort ER) 
l'enseignement publi dont ils ne | Génisses de boucherie 
profitent pas, enfin la taxe vo-! Bonn $14.00 
lontaire qui alimente la caisse de | Ordinai 12,50 
l'école. Malgré les sacrifices héroï- | Vaches de boucherie 
qi des Soeurs des Saints Non Bonne $11.50 
de Jésus et de Marie et des Re Ordinaire 10.00 
2 > y tr£ | Veaux de boucherie 
vérends Pères Oblats, l'école nc Bons et de che $26.00 
peut boucler son budget. Un bien- | Ordinaires et moyen 19,00 
faiteu sénéreux de Winnipeg | Pores- 
L B , , À pes Grade A 


vient de payer une bonne part Grade 
des dettes. Nos compatriotes éspé- | Grade 
rent que des dons de l'Ouest et | Grade 
de l'Est les aideront à équilibrer | rade 

leur budget et à maintenir cette | m 2 a 


Il a enfin accordé une subven- | 4 over 2 Ton 
tion de trois cents dollars à l'oeu- | Grade B 
| vre des boursières acadienne À | Grade ( 


l'heure actuelle, vingt-huit jeunes | émerie. ta F9 

filles, presque toutes d'origine a qu + 

|cadienne, poursuivent leurs études Les obligations 
| dans les écoles ménagères de 1! 10 janvier 


| province de Québec, grâce à la gé- | bominion du Canaüa 
| nérosité de ces écoles q leur | ler emprunt de auerre 


péri 9 2e 2 5 der AE 102.70 
accordent des bourses couvrant | "éniorunt de ia 


la pension et les frais d'enseigne-| v 101.30 
| ment, La subvention du Comité | Ze empru ' 
Victoire 102.95 


de La Survivance servira à dé- us À 

. gd” p , ant À e emprunt de la 
|frayer l'achat de manuels pour Victoire. 3 103.10. 
ces boursières ainsi que d'autres | 4e emprunt de ls 


| dépenses accessoires Victoire, 3% … 102.15 
| P-E. GOSSELIN, ptre s 102.50 
LR CS LAC s'oie sira S 
| CONSTRUCTION D'UNE 102.50 
EGLISE DE $250,000 vd 102.37 
CAMPBELLTON, N.-B La : pau 
construction d'une église catholi 102.31 
| que d'une valeur de $250,000 con 102.97 


|mencera à Campbellton le Province du Manitoba 

| temps prochain, a déclaré nr 314 15 1963 (C) 101.75 
| ment l'abbé J.-A. Poirier. Les cé ler mars 1964 {( 2 
|rémonies religieuses ont actuel- 2 > déc, 1960 (C) 95.50 
|lement lieu dans le sous-sol de nv ais de la sssstpo ven à 
| future église qui sera érigée su «2 "15 fév, 1962 (C) 100,00 
ces fondations. ler mars 1963 (C) 93.50 


COURS DU GRAIN FOURNI FAK 


| Prix décharge à Fort William ou Port Arthur 


AVOINE- 
C.W., No 2 80.4 #1 ê 
| C.W, No 3 ; 77% 7 
Fourrage No 
| Fourrage No 
Fourrage No $ « . 
Sur vole net : 6 
| ORGE— 
C.W. No 2 6 rangs 4 4 4 
| C-W. No 3 6 rangs 41 4 44%, 45.4 
| Fourrage No ! 22 237 
| Fourrage No 2 0 4 
| Fourrage No 3 15.4 1 
| Sur vole net 4 
| SEIGLE- 
| C.W. No 2 4 
| C.W. No 3 
C.W, No 2 rej. 
.W. No 4 
rot » 
Sur voie net 462 482, ” 1518 
AVOINE— : ; 6 
Octobre CLP a an 
Décembre CE 168 77% 
Mai “ 
ORGE— 
Octobre 284 
Décembre 129, 
Mai . 
LIN — 
Oct : 4 
Dec L 
May 
SEIGLE— 
Octobre £2 
Décembre 2535 
M - 


| Lundi Mardi Mercredi jeudi Vendredi Samed) 


+ 19 — 


Merion et Teche $t-Bonrtace 


vous oftre des bijoux, montres, bagues 


à $79,401,379 
de $5,543,278 


précédents 


$57,534 


tota 


Ordinaires 14.50- 


Ordinaire 14 50 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1919, Edifice Grain Exchange Winnipeg Tél 5452 


LA LIBERTE 


EL: LE 


PATRIOTE 


à St-lsidore de 
| Bellevue 


La journée 


de l'A.C.F.C. |. 


LI 
Ww innipeg 


1 


Men. 13 jonvier 


Dr Rene Marcel Boulva 


». + + de rorn 


se ; 
Medecine generale 


LL 
Suite 101-103 Cansde Biés 
ravers 165 Lenires Français ce la 2asKkaicneWwan Décts Prince Aer 3e 
* 5 Le mardi Æ es eut 1 DUCK LAKE léléphone 4530 
,, é x … 2 mdr : de M Ha “1e dés sx + . F s125.00 Tei residence +556 
Des correspondants spéciaux de ‘’La Liberté et le Patriote pe Re og gr È décembre ee" + globale:  S125 “ — 
e (1? ie l'obiectif 
Les porteurs étaient quat NRC 
{frères du défunt, MM. Mathi: St-Isidore de Bellevue | PHARMACIE DUNCAN 
. témoins étant MM. Pat. Morin, pé- | chaleureusement ceux et celles SLA AENS pour son beau: Avenurx Centrale 
Every a — La ag Li x er la é:» .! | frère, } arcel Gorieu, et un de S ler: M. Alfred Gaudet PRINCE-ALBERT SASK 
Lac Pelletier de l'enfant, et Flie albert, son PAS TRE" nd niet À | ses oncles, M. Ernest Roy | rene d 8 A MM Edo Sal HESURIPTIONS 
Déces Rrand-père td B g- A. gets d y blée. Mme | | Le défunt laisse dans le deuil De ve A A pm Cérentt Ja ANIILLES DE PHARMAUI 
à et vec tristesse M. l'abbé A. Roy. curé de B AB CPR Ce ERRORRONEE ES | son épouse, née Hélène Guillet, | Deauit. Armes: de eau. pe | BONBONS PAPETERIE ETC 
lu petit André Lacelle, nun, était de passage au pres-| Louis Allain, présidente, suggéra | | 5 enfants, Aline, Marcel, Denise, | Paul Gareau, Alfred Geudet, Jac- Téléphone 2155 
vols et demi, enfant de | bytère, la veille des Rois. qu'on fit l'achat pie arr! | Ernest et Sylvia, son père et sa | Ques Gaudet, Jean Et Et | NOUS LIVRONS 
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7 : ja DAS SE AL nine et Colette Lalonde, de Ré- | Pionnat provincial chez les “Mid- | célèbre elle-même; pour prix de taires. La Légion d'honneur a été | res Oblats. | 
soin. Veilla rdville | gina, Roger Lalonde et G Levell, | ets”. la gloire qu’elle en reçoit, elle doit [remise dernièrement par le mi- 2.00: Emile Brassard, Ernest | 
Vous trouverez ici tout ce qui , de Suibéioin: on a Mmes Georges : Lemauviel et|au moins protéger leur cendre et |nistre de la Santé publique à M. | Brière, Alfred Durant, Joseph Pa. 
s'achéte dans une pharmacie Ligue des Dames Catholiques | collège de Gravelbourg, Miles D.| A. McLean sont revenues de |faire respecter leur mémoire. son. e. og re eg LM ro | radis, RR, SS, de FAR eeeES | 
8 , : À " 
LU 1 anne Bisson- | St-Boniface où elles étaient al-| HE : is pour la France. Geste officiel, qui 1.00: Fernand Beauchesne, Ro- 
PHARMACIE Au cours de l'hiver nous avons | ®t : Ealonde et Jeanne Bison: | Piel assister aux funérailles del. Celui-là seul qui a fait l'hom-|fraduisait l'amitié des Français | méo Beauchesne, Mme Émile| 
eu l'honneur d’avoir parmi nous, | nette, Ernest Bissonnetle, Gé | LUS MTL me peut faire l'homme heureux, lpour leurs frères catholiques a- | Beaudoi seph Beaudoin, Do- 
i Hamel, Laurent et J.-Paul Isa-| M. Alexandre Richard. ar % F2 udoin, Josep ' 
M AR Ï ER Mme Colleaux, 'e Prince-Albert, |} x: ‘D. Rene à je Willow.| N s : : P x Saint AUGUSTIN.  méricains. nat” Bolduc, Calixte Brassard, . 
C qui ürganisa la “Ligue des Dames | DE4C: auorin, qe Iow-! Nous venons d'apprendre le dé- ns. Léandre Brassard, Aurèle Brülé, 
“atholia ” (CWL) dans no-! Bunch; Agnès Lafontaine, de Wil-| cès de Mme Jean Allais, née Al- #12 R Gé Jo- 
Entre Woolworth et le Théâtre Ci lique Y.L.) dans n s | berti ré . pci Bill la B M sal Joseph Brülé, Wilfrid Brüûlé, Jo 
Strand . tre paroisse. Nous comptons 15 |C9X [| berune Leray, survenu récem- illets de la Banque de Montréa seph Carrier, Gérald Corriveau, 
n irons des assem-| Mlle Rolande Bissonnette, ins- | ment en France | | Georges Delparte, Ephrem Dion, 
TELEPHONE 2114 bl titutrice à St-Maurice, est reve- M. Alfred Doucette est revenu | Joseph Dupuis, Charles Dusseault, 
PRINCE-ALBERT, SASK décembre, on | nue dans sa famille pour les fêtes. | de l'hôpital après avoir subi une | Donat Gignac, Lucien Gignac, 
DRE Mme C. Piolat. | der opération à la suite d’un accident. | Armand Gobeil, Léo Gobeil, Ro- 
» rd était hôtes- | Messe de minuit Son fils, Léon, est arrivé de Mont- | sl pure = À ce Aa à 
a s - L | land Godin, Alfred Gosselin, 
terre bis Suds ete le froid il Malgré la tempête, un grand | réal pour lui prêter main-forte. | Charles Goulet, And. Grimard, 


LE MAGASIN DE 
LINGERIE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


Grand assortiment et prix 
très moderes | 


MORGAN'S 


Prince Albert 


ee, ee 


Avenue Centrale 


sente 


Comme la 

ë ncida celle de l'an- 
niversaire de naissance du R. P 
G. Massé, nous en profitâmes pour 


lui faire une réunion-surprise, Un 
beau sac de voyage lui fut pré- 
Le R. P. Massé remercia 


IDEAL WESTERN KITCHEN CLOCK | 
Ideai for Kitchen, Cafe. Hotel, | 
Bar. Frying Pan, 1 0V-éleycle | 


electric movement, ministure 
lork, kim'e spoon, bluck pan, 
white numersis and hands. 
Assembled by hand work man- 


nombre de paroissiens assistèrent 
à la messe de minuit et reçurent 
la sainte communion. 

Un merci bien sincère à notre 
dévouée chorale qui nous fit en- 
tendre la 
parties, ainsi que de beaux can- 
| tiques pendant la messe de l'au- 
rore. 


Noces d'argent 
Une belle soirée-surprise, à l'oc- 
casion des noces d'argent de M, 


| et Mme J.-D. Lalonde, fut organi- | 


| sée le mardi 27 décembre par le 


ship 817 39 withorder prepald. |] du bureau d'assurances. À 
C-& M. ELEGTRIG |& h. les parents, les directeurs, 


CALGARY - ALRERTA 


Peur Les 


FEM 


MES 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


Cie Chimique, FRANCO Américaine 


|les employés et bon nombre d’a- 
mis de Régina, de Willow-Bunch, 
d’Assiniboia et des alentours se 

| rendaient à la salle. Les heureux 

| jubilaires firent leur entrée au 
| son d'une marche nuptiale jouée 
| par leur jeune fils, Roger. Deux 

(} lis bouquets de r 

ts leur furent 
1 


ar présentés par 
filles, 


Lucille et Co- 


eurs deux 
eut 
appropriés à : 
Isabelle se fit l'inter- 
nombreux parents qui 
pu assister à la fête 
ur féliciter M. et Mme Lalonde 


ensuite discours et 


| n'avaient 


| po 


messe de St-Basile en! 


oses et d'oeil- | 


la circons- | 


M. 


mois de décembre. 

A la messe de minuit de Noël, 
| notre chorale magnifiquement 
exécuté la messe de St-Benoît et 
les chants de Noël si 
toujours nouveaux. Nous avons 
eu une 2ème messe de minuit au 
Jour de l'An, laquelle fut pré- 
|cédée d'une heure sainte pour 
répondre au désir du Saint-Père 
à l'occasion de l'Année sainte. 


De passage parmi nous depuis 
les fêtes: M. et Mme Armand 
Dagenais et leurs enfants, de la 


Colombie Britannique: M. et Mme | 


Guigon, de St-Isidore de Bellevue: 
M. et Mme R. Brunelle et leurs 
fillettes, de Saskatoon: Mlie An- 
gèle Périllat, de Régina; MM. 
Charles Boyer, Eugène Rousset, 
Laurent Perret, de Prince-Albert: 


| Mlle D. Doucette, du poste CKBI | 


de Prince-A!bert: M. et Mrne Mar- 
cel Rioux et M 
de Saskatoon et St-Boniface: MM. 
Armand, Maurice, Georges et Gil- 
bert Thomarat, de St-Boniface, 
Saskatoon et Cudworth: M. et 
Mme Edgar Pilon, de Prince-Al- 
bert: Mme L. Légaré, de Tisdale: 


l'abbé S. Timmermans et | 
le R. P, V.-M. Dubois, O.P. étaient | 
| de passage parmi nous durant le | 


beaux et | 


Pierre Rioux, | 


Le billet que l’on voit ci-dessus est l’un des premiers que la 


Banque de Montréal 


ait émis, pe 


u après sa fondation en 1817. Le 


et aussi pour leur exprimer les! Thomas Goodson, de Prince |! billet de $5.00 qui se trouve en dessous a été émis en 1942, la der- 

voeux bien sincères, transmis par George, C.-B.: M. et Mme St niere année que la B de M a émis ses propres billets 
télègramme, de leur fils absent, | et Mile G Rousset, de Saskatoon Le vieux billet reprodu:t une vue du port de Montréal au début 
Denis, d'Ottawa du 19ème siècle, tandis que sur le nouveau apparaissent les effigies 
k | M. Farewell, au nom de tous, MM. Renaud Richard et Nor- | de MM George W. Spinney, ancien président, et B. C. Gardner, alors 

504 la boîte ou 3 pour $1.35 | présenta aux jubilaires un magni.| mand Perret, collégiens, sont de | directeur général et r président de la banque 

fique service à thé en argent retour à leurs collèges pectifs S t-être, ce les billets de banque qui vous inté- 
Liée, 1566 rue Si-Donis, Montréal Un succulent goûter termin: Gravelbourg et Can n, de nt, eh bien n m est Patricia Plant, du siège al de la 
icette belle soirée. | Régina B de M à Montréa Photo du “Toronto Star” par Gordon Jarrett) 


| Joseph Lavoie, 


Louis Grimard, Marcel Grimard, 
Edmond Lavoie, Ernest Lavoie, 
Armand Leduc, | 
Pierre Legault, P. Lestage, A.-E. 
Morin, Armand Painchaud, C.-E. 
Painchaud, Gilles Painchaud, An- | 
toine Paradis, Mme Aimé Pelle- | 
rin, Art. Pellerin, Paul-Emile Pel. | 
lerin, Yvon Pellerin, E. Perreault, | 
Luc-E, Piché, Ludger Piché, Marc 
Fiché, P. Piché, Rosario Piché, 
Albert Provencher, Albert Rapin, | 
Alphonse Roberge, A. Roussin- | 
gue. | 

.15: Joseph Roberge. | 

.50: Robert Beauchesne, Augus- | 
te Corriveau, Ernest Gobeil, Omer | 


Pellerin. | 
25: Arthur | 
Conférencier: M. l'abbé Adrien | 

Chabot, chef de région | 
Percepteurs: MM. Jean Cornet, | 

Wilfrid Douville, Noël Dudragne. | 

Georges Dyey, Arthur Lemire, 


Dusseault 
Totai: 
(90% de l'objectif) 


VAL-MARIE 


570,00 


| Eugène Toupin. 


| 


$3.00: RR. SS. de l'Assomption, 
Eugène Toupin 

2.00: M. l'abbé Adrien Chabot, 
Georges Duey, M. l'abbé J.-H. 
Labrecque, RR. SS. de Notre-Da- 
me, 

1.00: Lucien Alie, Rosario Ber- 
geron, Bruno Bos, René Bourlon, | 
Joseph Chalifoux, Stanislas Clé- 
ment, Jean Cornet, Pierre Cornet, | 
Antonin Cyr, Louis Denniel, aîné, 
Mme Soç'hi: Denniel, Henri Des- 
rnais, Wifrid Douvill Mlle | 


ha e, 


Chez vous 
et dans les 
restaurants 


Winnipeg, Man., 13 jorwier 1959 
Emo 
M t rtre Heure sainte 
on La veille du jour de l'An, sur 
Incendie initiative des Jeunes, il y eut 
La saison des fêtes à été mar-| heure sainte à l'église. Pratique- 
incendie ment toute la paroisse se trou- 


ée cette année par un 
ui a détruit la maison de ferme 


e M. Roland Faubert, En reve- 
nant du village M. Faubert. sce- 
wnpagné de M. Eberle, alluma 


n voËle et le feu se commumi- 

a à la maison. Avant même que 

s voisins rtis ne pussent se 

ndre sur lés lieux, le tout était 

flammes Un auto stationne 

vrés de la maison fut aussi con 
mé 


Messes de minuit 


La messe de minuit de Noël} 
à été très solennelle ne foule 
considérable avait rempli l'église 

Le R. P. F. Rainville, OMLI, 
{ficiait: M. l'abbé Savoie diri- 
CE M. H. Pinvidie 
hanta it, chre- 
ens val était 
à l'orgu le rent MM 
O. Robe irdin et Jean 
Perron. Le tout s'est déroulé dans 

n ordre parfait Les chantres 
et autres aides méritent des féli- 


citations 
heure 
‘uit du jou 
apprécices 
tance s'était 
température 


L. » messe ae 
An furent aus 
et une bonne assis 
rendue malgré la 


défavorable 


sainte € 


de 


Nos collégiens sont venus, pour 
la plupart. passer les fêtes dang 
leurs familles 

Le dimanche 8 janvier, apres 


la messe de 10 h., les Ruthènes 
du district ont assisté à leur mes- 
se dite selon le rite grec, dans 
l'église paroissiale. 11 y eut bon- 
ne assistance. Ceci fut fait en at-|} 
tendant que l'église ruthène en| 
vole de construction au nord du 
village soit terminée, Après ! 
messe. il v eut grand diner chez 
M. John Duseyk 
En visite 


Parmi nos visiteurs, notons M 
Alphonse Mounier, de Hudson 
Bay Junction, chez Mme J.-B. 


Ferraton, sa soeur. C'était sa pre- 
mière visite depuis une vingtai- 
ne d'années 


Bellegarde 


Ont passé les vacances ici dans 
leurs familles, les élèves du col 
lège de Grevelbourg: Gilbert et 
Armand Moreau, Félix George, 
Henri. Stanislas et Maurice Poi- 
rier, Eugène Monin, Fabien Syl- 
vestre, Paul et Roland Martine, 
Pierre Buissé, Maurice Claude, 
Vital Frécon, Alvin Gervais et 
Jean Lamy: d'Otterburne. Man.: 
Jean-Marie Sylvestre et Etienne 
Paulhus 

Nos institutrices également sont 
allées passer les fêtes chez leurs 


parents: Marie Bourgeois, chez 
son père, M. Arthur Bourgeois, | 
et ses frères, à Storthoaks; puis 


elle se rendit pour affaires à Ré- 
gina. Rolande Bissonnette alla à 
St-Victor et Pauline Perreault, à 
Ponteix. 

Notre agent d'assurances, M 
Euclide Bourassa, est allé passer 
les fêtes à Radville 

Sont allés visiter des parents 
et amis au Manitoba: Denis Poi- 


rier, Lucie et André Bauche et 
Irène Persons ; 
Le jeudi 5 janvier, M. André 


aller 


Bauche nous quittait pour t 
à 


suivre un cours d'agriculture 
Saskatoon 

M. Ernest George est parti pour 
Davenport, Iowa, où il suivra 
chiropratique pour 


un cours de 
un an 
Nos malades 
Sont allées à l'hôpital: Mme 
John Wotta, à Redvers: Mme 


Maurice George, Mme Alphonse 
George, ir, Mme Albert Roussel, 
à l'hôpital d’Antler. Toutes sont 
en bonne voie de guérison où dé- 
jà de retour chez elles. 
Jour de l'An 

Le jour de l'An, notre curé nous 
a fait l'agréable surprise, non seu- 
lement de dire la lère messe à 
8 h. 30, mais encore d'assister à 
la grand-messe et de nous sou- 
haïiter la bonne année. Comme 
d'habitude, les paroissiens, jeunes 
et vieux, étaient tout yeux et tout 
oreille pour l'écouter. A l'enten- | 
dre, on se serait cru plusieurs an- 
nées en arrière: sa voix était 
forte, distincte, et l'on ne perdait 
pas une syllabe 

Décès 

M. et Mme Albert Perreaux 

ont eu la douleur de perdre leur 


dernière fille, Marie-Paulette, à- 
gée de 3 mois et 23 jours. Les fu 
nérailles ont eu lieu le samedi 


7 janvier, au milieu d'un grand 
concours de parents et d'amis. 
Nous offrons aux parents nos plus 
sincères condoléances 


Jeunes dindons 


à large poitrine 


\' 
“hronse Toms 
70e checun 


1,000 et plus 


Ecrivez aujourd'hui à 


KROMHOFF TURKEY 
FARMS LTD. 


RAR nos New Westminster, CB 


vait là L'église était comble, Gil- 
bert Mahin, de sa voix claire et 
sympathique, entrainait toute l'as. 
sistance, soit d2..s les prières. soit 
dans les méditations et les chants 
et l'on sentait passer comme un 
souffle de ferveur et de dévo- 
tion qui dut sûrement plaire au 
coeur de Dieu. Le tout fut cou- 
ronné par une belle messe de 
minuit où tout le monde s'appro 
cha de la sainte table 

C'était si beau, si pieux, que 
de l'avis général, cela ferait beau- 
coup de bien d'avoir tous les ans 
pareille cérémonie. Malheureuse 


ment, la tempête de neige et de 
vent dans la soirée avait 

hé quelques personnes, b 

olues pourtant, de pou 
endre à l'appe: 

Courval 
Ça et la 

M. Euclide Goudreau, de Sher- 
brooke, PQ, accounpagné de son 
épouse, a visité son frère. M. Ido- 


la Goudreau, sa soeur, Mme Jos 
Arguin, et a également rencontré 
un cousin, M. Jos. Goudreau 

Nos étudiants sont retournés 
aux diverses institutions catho- 
liques, entreprendre le second se- 
mestre de l'arnée scolaire, À tous 
le meilleur des succès! 

Le dimanche 8 janvier eut lieu 
l'élection d'un nouveau syndic. 
M. J.-H. Tremblay sortit de char- 
ge après 12 ans de précieux ser- 
vices envers son église et sa pa- 
roisse. Fut élu pur trois ans, son 
fils, M. Lionel Tremblay. Le nou- 
vel ordre des syndics est comme 
suit: MM. Lauriat Blanchette, Al- 


bert Grajezyk et Lionel Trem- 
blay, 

Le dimanche ler janvier, M. et 
Mme R. Zébière recevaient leurs 


enfants et petits-enfants à diner: 
MM. et Mmes R, lacques et Mau- 
rice Zébière 

Dimanche soir, les 
du village se rendirent 
et Mme B. Ritchot ou 
sèrent jusqu'à une heure 
cée. 
Mlle Alice Baudu, accompagnée 
d'une amie de Portage la Prairie, 
est venue passer deux semaines 
chez ses parents, M. et Mme Emi- 
le Baudu, de Vandura, Sask, 

M. et Mme R. Jacques et leur 
famille ainsi que M. et Mme Wal- 
ter Wyperwich et leur petite fille, 
Audrey, étaient les invités au 


Jeunes gens 

chez M. 
lis s amu- 
avan- 


souper du jour de l'An chez M. 


et Mme E. Baudu. 

M. et Mme Léo Dumont, de Ré- 
Hina, sont venus en vacances de 
Noël chez M. et Mme ©, Legault; 
ils sont retournés à Régina où 
Léo a repris son emploi. 

M. et Mme Arthur Lamontagne, 


de Vreillardville Sask., sont ve- 
nus passer leurs vacances de 
Noël chez leurs parents, M. et 


Mme Alphonse Lamontagne. 

M. et Mme Henri Dauphinais 
ont pris le diner de Noël chez M. 
et Mme A. Courigard. 

Mile Victoria Boutin, institutri- 
ce de Dumas, est de retour pour 
la rentrée des classes 

Mlle Laurette Picard, institutri- 
ce à Duramus, est de retour de 
ses vacances passées avec ses pa- 
rents à Benson. Sask. 

M. et Mme A. Boulet et leurs 
enfants, ainsi que M. et Mme A. 
Conrad et leurs enfants, sont en 
visite chez M. et Mme Courigard. 

Mile Marie-Anne Deschamps, 
venue en Vacances chez ses pa- 
rents, M. et Mme Henri Des- 
champs, est retournée au couvent 
de Montmartre pour la rentrée 
des classes, ainsi que Richard Zé- 
bière, qui a passé ses vacances 
chez ses grands-parents, M. et 
Mme B. Ritcuot et M. et Mme R 
Zébière. 


Meadow Lake 


Elections 


La réunion mensuelle des Da- 
mes canadiennes de langue fran- 
çaise eut lieu chez Mme Georges 
Hébert, présidente d'honneur. 

Lors des élections annuelles, 
toutes furent rééiues par accla- 
mation: Mme A. Richard, prési- 
dente; Mme Paul Nadeau, vice- 
présidente, et Mme Vachon, se- 
crétaire 

Les invités d'honneur étaient: 
ie R. P. A. Bidault, O.M.., curé, 
et Mme Y. Bérubé , 

La prochaine réunion aura lieu 


chez Mme Vachon 
Çà et la 
MM. Léon Sergent et Georges 


Hébert, avocat, étaient de passage 
à North Battleford, la semaine 
dernière 

Mme Edgar B:rtr 
wa, s'est arrêtée ici 
ie North Battleford 

M. et Mme Anselme Demers 
occupent depuis quelque temps 
leur belle résidence sur la 4ème 
avenue 


and, de Mak- 
en revenant 


Soyez aux écoutes 


sera irradié du pos 


Un programme hebdomadaire trançais |! 


lundis soirs à 7 heures et demie à partir 


te CHAB tous les 


de lundi prochain 16 janvier. 


Ce programme sera présenté sous les auspices 


{ du diocèse de Gravelbourg. | 


imois à Kimberley, 


Viscount 


Messe de minuit 
tempera- 


Malgré 
ture que nous avo 
de Noël, les parois se 
1 en grand nombre pour 
La crèche, ain- 


a mauvaise 


tens 


la 


s eue la veille | 


ren- | 


messe de minuit 
si que le maître autbl, étaient 
trés bien décorés grâce au bon 
goût de notre vénérable curé, 
le R. P. J. Schnerch, O.ML 1] fut 
rés édifié d'avoir diftribué la 
| un aussi 
sonnes. 11} 
majorité | 


du village 
Va-et-vient 

Le vendre 23 décembre, M. 
et Mme Frank coux sont par- 
tis par train pour Merrifield, Da- 
kota-Nord visite leur. soeur, 
Mme Adèle Wolf, et sa fille, Ma- 
ry. De là, accon n de ces 
deux dernièrt ient 
endre à Pasade en & 
10, ou ls espei iver en 
temps pou ä € au grand 
lournament of et à la 
fameu 0 B game at 
nc € al 

M. et Mme ] Palfy et Jeur 
fillette, Irène Wiseton, Sask., 
sont venus pa les fêtes de 
Noël et du jour de l'An avec leurs 
parents, M. et Mme S. Palfy et 
Mme E. Clavelle, ainsi que chez 
leurs frères et soeurs 

Mile Rita Sarsfield, d'Edmon- 
ton, Alta, est venue passer Jes 
fêtes de Noël dans sa famille. 

Le chant, sous la direction de 
M. A. Riendeau, fut très bien 
exécuté 

Le vendredi 30 décembre, M 
Alfred Clavelle est après 
un séjour de deux mois à Winni- 
peg, passer les fêtes du nouvel 
an avec ses parent 

M. Florent Riendeau, du collé- 


ge de Muenster, Sask., et sa soeur, 


Florence, du couvent de Gravel- ; #2 
bourg, sont retournés à leurs étu- |tent et ceux qui restent . . .” Ces 
des après avoir passé les fêtes |réflexions, publiées récemment | 
ans leur famille . A s 
dans leur famille, de même que |L4r La Croix de Paris, sont à mé- | 
M. Eddie Brochu, du collège St- | diter “ve ticuliè + | 
Jean d'Edmonton, [diter, e out particulièremen 
Mlle Lucille St-Arnaud, insti- | Peut-être par les catholiques des 
tutrice à l'école St-Alphonse du |pays où, en raison des distances, 
1 ait de passage à|‘“ceux qui partent” ne seront| 
1 têt UN jee PTE ag» qu'une infime minorité dans la 
les fêtes de Noël et du jour de " 
l'an, est revenue pour l'ouvertu- |masse des fidèles. 


eut lieu le 4 


des classes 


re qui 
janvier. 

Mlle Irène Carnation, 
| te-garde-malade à l'hôpital St- 
Paul de Saskatoon, est retournée 
le 4 janvier après avoir passé les 
fêtes de Noël et du jour de l'an 
avec ses parents. 


Dollard 


M. Bernard Pattyn est de re- 
tour après avoir passé près de 
près de ses 
filles 

André Nolin est venu rendre 
risite à ses parents, M. et Mme 
W. Nolin. Il est retourné à To- 
ronto près de sa famille, Il fit le 
voyage aller et retour en avion, 

Roland Auger est de retour de 
Régina après avoir subi une opé- 
ration à la jambe, il y a 6 semai- 
nes 

Mlle Jeanne 
tournée à Calgary 
visiter ses parents 
C.-B 

Mile 
soeur, 
tes à 

MI 


Alexandre est re- 
apres avoir ete 
à Cranbrook, 
Carmen Laberge et sa 
Paulette, passèrent les fé- 
Ferland 

K. Weiss, de 
est retournée apres avoir visite 
ses parents durant les fêtes 

Mme Pat O'Toole a aussi passé 
les fêtes près de ses parents. 

M. D. Grégoire, demeurant à 
Needles, C.-B. depuis le mois 
d'août, est de retour parmi nous. 

M. Noël Piquette, de St-Pierre, 
Man., est retourné chez lui 


le Saskatoon, 


M. Edouard Le Roy est revenu 
de Needles, C.-B, après y avoir 
passé 5 mois 

Laurier Poisson, de Cypress 


Park, a passé le jour de l’An chez 
sa tante, Mme Eva Poisson. 

Mlle Agnès Gosselin est de re- 
tour de Fife Lake ayant été ap- 
pelée près de son père gravement 
malade et décédé par la suite, Il 
fut enterré la veille de Noël. 

M. et Mme Henri Goulet, M. et 
Mme Robert Desautels et leur 
fils ont passé les fêtes à Ponteix. 


LA 


LIBERTE-ST. LE PATRIOTE 


L 


S'élevant à une grande altitude au-dessus des jardins du Vatican 
et du dôme gracieux de la basilique de St-Pierre de Rome, les tours 


du poste de radio HVJ, la “Voix du Vatican”, dominent la ville éter- Porte sainte 


De ce poste seront radiodif 
l'Année sainte 1950. Insta 


nelie 


pres à 


fusées nombre de cérémonies pro- 
liée sous le règne de Pie XI par 


Guglielmo Marconi, l'inventeur même de la radio, la station radio- 


phonique a été perfectionnée 
dévelnppements techniques, de so 


récemment 


et jouit des derniers 
rte que la “Voix” se fait entendre, 


dans plusieurs langages, au plus grand nombre d'auditeurs possible 


Le peste émetteur moderne est si 


tué près des ruines du vieux mur 


perde cord pc 

| À 
L'ouverture de 
“Il faut que cette Année 


sainte provoque un ébranlement 
à travers toute la chrétienté. Non 
|pas seulement un déplacement, 
un remue-ménage de chrétiens, 


|mais un sursaut de toutes les con- | 


Isciences chrétiennes. Nous som- 
mes tous solidaires: ceux qui par- 


Certes, le Canada était présent, | 


étudian- [1° 24 décembre au matin lors des |Jemands; d'autres pèlerins moins | 


|cérémonies de l'ouverture de la 
{Porte sainte: quelques pèlerins 
individuels auront pu franchir 
[l'Atlantique . .. Mais surtout pas 
! moins de douze évêques canadiens 
| ont fait partie, avec quelques car- 
|dinaux et de nombreux autres 
évêques, de la “famille pontifi- 
cale” qui entoura le pape, lors- 
qu'il pénétra dans St-Pierte par 
la Porte nouvellement ouverte. 
Leur participation à cet événe- 
ment si grand de la vie de l'Egli- 
se était comme la preuve du rôle 
actif que les catholiques cana- 
diens entendent bien tous jouer 
dans le “grand retour” vers Dieu 
cette Année 


que doit réalis 


sainte 
Que telle soit l'attente du Saint- 
Père, c'est ce que montre le dis- 


cours qu'il a prononcé, le 12 dé- 
cembre, lors du consistoire où fus 
rent désignés les cardinaux-lé- 
gats ch s d'ouv les Portes 
saintes des trois autres basiliques 
majeures. Pie XII affirmait que 
“le but primordial de l'Année 
sainte” était ‘d'encourager tous 
les chrétiens à conformer leur vie 
et leurs moeurs aux enseigne- 
ments de l'Eglise”. Il demandait 
aux fidèles “d'offrir dans ce but 


leurs prières, leurs expiations, 
leurs oeuvres de pénitence et de 
charité: de manière que tout en 
essayant de se renouveler dans 
l'esprit chrétien, tout en entrepre- 
nant avee volonté une vie nou- 
veille, ils tächent en même temps, 
chacun selon ses moyens, d'atti- 
rer et d'entraîner les autres par 
leur bon exemple et avec l'aide 


Modeste héroïne 


La jeune Thérèse Gauthier, âgée de 14 ans 
t'on bien ordinaire récemment lorsqu'e 


un® a 
gouret à un camarade enfoncé dans la 
qu'ils nusaient la veille 


Régent Desmarais, de Lachenaie 
une h 


strophe 


(CW) 


imminente 


e fut évitée et le 


‘royait avoir accompli 
tendit un bâton de 
St-Laurent, alors 


glace sur le 


de Noël. Mais le photographe et surtout 
| PQ. âgé de 1 
roine. En effet, grâce à la présence d'esprit de la jeune fille, 


" 


2 ans, la tiennent pour 


jeune Régent jouit encore 


le pape Léon IV au 9ème siècle, (NCWC) 


l'Année Sainte 


de la grâce divine”, Ainsi pour- 
rait-on espérer obtenir de Dieu, 
|“pour toute la grande famille hu- 
|maine, une ère nouvelle, plus 


| juste, plus sainte, plus heureuse”. 
| CRT EE 


| Le pape évoquait dans le même 
discours les “innombrables trou- 
|pes de pèlerins” qui viendraient 
à Rome . . . L'ouverture de la 
Porte sainte a donné comme une 
première idée de ce que seront 
ces foules, au printemps et durant 
l'été. En effet, malgré l'hiver, des 
dizaines de milliers de pèlerins 
sont attendus: ils viendront sur- 
tout de l'Italie; mais on prévoit 
également 2,000 Argentins, 1,600 
Français, 1,500 Anglais, 1,150 Al- 


nombreux sont annoncés.des pays 
|d'Europe, mais aussi des Etats- 
| Unis, du Mexique, de la Colom- 
lbie, du Venezuela, du Chili et 
| d'Uruguay. 

Des gouvernements ont voulu 
être représentés officfbllement à 
l'ouverture de l'Année sainte: 
| c'est ainsi que furent attendus no- 
|tamment la reine Elisabeth de 
| Belgique, M. Teitgen, vice-prési- 
dent du Conseil français, M. Al- 
bert-Martin Arpajo, ministre des 
Affaires étrangères d'Espagne, le 
chancelier Adenauer et plusieurs 
de ses ministres, le président du 
gouvernement de Bavière, un mi- 
nistre irlandais, etc. Et nul doute 
que l'Italie, qui attache tant d'im- 
portance à 1 1 événement qui au- 
ra pour elle des répercussions de 
toutes sortes, ne tint à être 
présentée par des personnalités 
de premier plan 

. 


re- 


"ME 
Cette première cérémonie ma- 
nifesta tout de suite la caracté- 
ristique dominante de l'année: 
elle se déroule, en effet, dans une 
atmosphère de prières continue, 
que ne manqua pas de souli- 
gner le profond recueillement qui 
rayonne toujours de la personne 
de Pie XII, lorsqu'il officia. 
Avant de descendre dans St- 
Pierre, le pape passa un mo- 
ment en prière devant le Saint 
Sacrement solennellement exposé 
dans la Chapelle Sixtine, Il en- 
tonna ensuite le “Veni Crea- 
|tor”, repris par tous les membres 
|de la longue procession qui l'ac- 
|compagna vers la basilique. 
Sous l'immense portique, il fut 
accueilli par le Chapitre, ayant à 
sa tête l'Archiprêtre, S. E. le car- 
dinal Tedeschini. Le pape frap- 
pa alors trois fois la- Porte sain- 
te, avec un marteau d'or, qui lui 
fut remis par le cardinal Ca- 
nali, grand pénitencier: à chaque 
|coup, il chanta des phrases choi- 
|sies dans les Psaumes, auxquelles 
[répondit la Chapelle Sixtine; 
|toutes phrases qui s'appliquent 
| au rite matériel, mais qui expri- 
|ment surtout la richesse spiri- 
tuelle d'un événement comme le 
| Jubilé: “Ouvrez-moi les portes 
|de la justice: une fois entré, je 
| chanterai le Seigneur , ., Ouvrez- 
|moi les portes, parce que le Sei- 
|gneur est avec nous; lui qui fit 
{des merveilles en Israël . , . 
| A son tour, le Grand Péniten- 
|cier frappe la porte, qui s'ouvre 
| alors: ou plus exactement le mur 
{scellé en 1933 mais particulière- 
[ment détaché ces derniers jours, 
l'est rapidement enlevé; on déblaie 
pierres et gravats et des Péniten- 
|ciers viennent lave} le seuil avec 
de l'eau bénite à cet 
moment, toutes les eloches de Ro- 
me se mettent à sonner 
Pendant ce temps, le pape, qui 
tient un cierge dans la main gau- 
che, prie à son trône, Puis il se 
leve, en annonçant: 
te du Seigneur!" 
entreront par elle”, répond le 
choeur. Et le Pontife lit 
propre à cetle circonstance 
Après avoir reçu la : 
pape dirige vers la Port 


effet. À ce 


“Voici la 


l'oraison 


mitr 


: 
se 


Su 

la 
uillant, 1] enton- 
Il entre alors le 
: eul, ps Porte 
sainte, il se rend dans la chapelle 
voisine dite de la Pietà. À sa suite 
pénètrent les cardinaux et tous 


es prélats 

Le Saint Sacrement fut expo- 
sé à la chapelle de Ste-Pétronille, 
près de l'abside: le pape alla y 
prier. Puis il alla à la Confession 
du Prince des Apôtres, d'où 
donha la bénédiction apostolique 
aux assistants et, grâce à la radio, 
au monde entier \ 


LL . L2 

Ainsi commença l'Année sainte 
Deux jours plus tard, le pape re- 
descendit de nouveau dans la ba- 
silique St-Pierre, pour une céré- 
|monie d'un caractère moins so- 
lennel, mais vraiment impression- 
|nant, Le premier grand pèlerina- 
ge aux quatre basiliques romai- 
nes fut effectué, en effet, par les 
prêtres et religieux qui, origi- 
naires des cinq parties du monde, 
vivent à Rome et y donnent eom- 
me une image visible de la ca- 
tholicité de l'Eglise. Or, pour la 
visite à St-Pierre, ils se groupè- 

rent autour du Saint-Père et c'est 
suite qu'ils franchirent la 
Cette union, dans 
une démarche de pénitence, du 
Vicaire de Jésus-Christ, des évé 
ques, successeurs des apôtres, et 
des prêtres et religieux, leurs col- 
laborateurs, avait quelque chose 
de profondément émouvant. 

Ces deux cérémonies — celle du 
24, aux rites grandioses et joyeux, 
et celle du 26, empreinte d'austé- 
rité et de pénitence — sont com- 
me un résumé de ce qu'offrira 
le déroulement de l'Année sainte: 
la prière suppliante des pèlerins 
venant demander l’indulgence du 
Jubilé sera fréquemment soute- 
inûe et éclairée par la splendeur 
des béatifications et canonisa- 
tions. 

On en prévoit, en effet, un cer- 
tain nombre pour 1950: dès le 22 
janvier aura lieu la béatification 
d'un prêtre italien, Vincent Pal- 
lotti, fondateur de l'Institut de 
l'apostolat catholique. En février, 
celle de deux Espagnoles, fonda- 
trices de congrégations religieu- 
ses, Marie Terres Acosta et Marie 
Lopez Vicuna. En mars, celles de 
Dominique Savio, jeune élève de 
Don Bosco, et Paule-Elisabeth 
Cerioli, italienne. 

Après Pâques viendront neuf 
canonisations: le 23 avril, une 
Française, la bienheureuse Emilie 
de Rodat, En mai, le bienheureux 
Antoine Claret, espagnol; deux 
Italiennes, et Jeanne de France 
(à cette occasion viendront les 


lu 


principaux pèlerinages français). | 
En juin, trois Italiens, dont la jeu- | 


{ne Maria Goretti. Enfin, le 9 juil- 

let, la bienheureuse Marie-Anne 
de Paredes, de l'Equateur., 

Ces manifestations multiples de 
la sainteté de l'Eglise seront une 
autre sourçe de leçons pendant 
l'année jubilaire: l'appel répété 
adressé aux chrétiens à se dépas- 
ser, pour être de dignes membres 
du Corps mystique de Jésus- 
Christ 

L] " , : .: 

Et c'est ce qu'exprimait encore 
l'éditorial=de La Croix: ‘Nous a- 
vons, devant un monde alerté 
par nos préparatifs, mais toujours 
défiant ou incrédule, une grande 
responsabilité. Si, après avoir mo- 
bilisé les agences, réquisitionné 
Îles hôtels, rempli les colonnes des 
journaux, parlé à la radio, r'éveil- 
lé en un mot l'opinion publique, 
nous ne faisons pas tout notre 


possible pour que, selon la prière | 


du Saint-Pèrfe, cette année soit 
“une année de purification et de 
sanctification, de vie intérieure 
et de réparation, l’année du grand 
retour et du grand pardon’, nous 
aurons peut-être été un scandale 
pour ceux qui attendaient de nous 
le témoignage de la loyauté et 
de la fidélité”, 
«+ (Notre Temps) 


Pie XII a parlé 
en six langues 


VATICAN — En présence de | 


2,000 pélerins venus de plusieurs 
pays, Sa Sainteté le pape Pie XII 
a successivement pris la parole en 
six langues différentes, avant de 
célébrer le saint Sacrifice, au ma- 
tin du premier de l'An. 

Le Saint-Père à tour à tour par- 
lé en italien, en anglais, en fran- 
Çais, en allemand, en espagnol et 
en portugais. 

En dépit des rumeurs qui a- 
vaient circulé au début de l’An- 
née sainte, le pape paraissait en 
excellente santé. 


Pépinière d'évêques 


Sur Îles trente-deux évêques du 


Mexique, vingt-cinq sortent du 
Grand Séminaire de Montezuma 
que les Jésuites mexicains 2a- 
vaient ouvert pendant la persé- 
cution à proximité de la fron- 
tiere. 


PARIS — Un projet de loi pré- | 


rd 
ra 


voit la frappe de 50 mäli: 
pièces d'argent de 100 francs 

En outre, est envisagée la frap 
pe temporaire de pièces de 100 
francs en bronze d'aluminium 


s en 


La 
breux 
gout 


avec 


manne, nourriture des Hé- 
dans le désert, avait le 
la fleur de farine mélée 


miel 


de 
au 
. 


en Italie 


rare 


| 
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3.00— Notre 
aux 


600—Un Homme 
et son Péché | 6.45-Chansons 
6.15— Métropole | 7.00—Le Choc 


6.30—Les Peintres 
de la chanson 
6.45—Chansons 
françaises 
100—Connaissez-vous 
la musique? 
1.30—Concert “Pop” 
de Toronto 
8.30— Tambour battant 
9.00—Radio-journal 
9.15—Chronique 
littéraire 
9.30—Le Quatuor 
Solway 
10.00— Adagio 
10.30—Pastels in 
Rhythm (NBC) 


SAMEDI 14 JANV, 


11.00—L'Heure | 
dominicale 


12.00 
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15—Radio-journal 
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des fins gourmets 
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5.15—Radio-journal 
5.25—Chronique 

sportive 
5.30—La Revue 

de l'actualité 
5.45—£En dinant 
500—Un Homme 

et son 
615— Métropole 
6.30—Les Peintres 
de la chanson 


nouvelles? 


péché 


des Idées 
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3.00—Courrier de 

radio-parents " 


Jeanne 
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12 15—Hadiu- juurna)l 
1225—Intermède 
1230-—Tante Lucte 


6.15 Métropole 
6.30—Les Peintres 
de la chanson 
645—-Chansons de 
Félix Leclerc 
100—Ceux qu'on aime 
7.30—Mosaique 
canadienne 
8.00—Radio-Carabin 
9.00—Radio-journal 
9,15-Conférence 
9.30--Bartiett et 
Robertsor 
10.00 Adagio 
10,30—Orchestre 
| de danse 


une | 


JEUDI 19 JANV, 


lUU—Jeunesse dorée 
1.15—Rue Principale 
1.30—Le réveil rural 
on 


(0—Quelles nouvelles 
2.15-HRadio-juurna) 
1225—Intermède 
| nte Lucie 
| d'heure 
| de détente 
| 100 Grande Soeur 
115--Maman Jeanne 
| 130—L'Ardent voyage 
| 145—Lettre à une 
Canadienne 
200—Chefs-d'oeuvre 
300—Notre pensée 
aux malades 
3.30—Radio-collège 
| 4.30—Faire-part 
4.45—Chansonnettes 
5.00 Yvan l'Intrepide 
5.15—Radio-journa] 
525—-Sport 
530-La Revue 
de l'actualité 
545-Chronique du ski 
600—Un Homme 
et son Péché 
6.15-— Métropole 
6.30—Le Curé 
| de village 
7100—Les Talents de 
chez nous 
130—Les journalistes 


1 
|: 
[1 
{1 


9.30—Récital conjoint 
1000— Adagio 
10.30-—A ppointment 


with music 


Confirmation des paroles 


du cardinal Mindszenty 


VATICAN — ‘Le cardinal Mindszenty a dit la vérité 
quand il a affirmé qu'aucune entente n'est possible avec 
l'idéologie communiste et ses partisans”, a souligné l'Osser- 
vatore Romano, en rappelant qu'il y a un an, jour pour jour, 
le 27 décembre 1949, l'archevêque d’Esztergom, primat de 
| Hongrie, était arrêté à Budapest, | 


Itraduit devant un tribunal et 
|condamné, 

“Un an s'est écoulé, poursuit 
l'éditorialiste, et le calvaire de 


l'Eglise prouve la vérité de ces 
| déclarations, non seulement en 
| Hongrie, mais également en Al- 
banie, en Tchécoslovaquie et en 
Roumanie, Le cardinal avait dit 
que cette idéologie et ces hom- 
mes étaient contre la religion, 
contre l'Eglise, contre la foi et la 
civilisation du Christ, que c'était 
|là la réalité et que toutes les ob- 
|jections politiques n'étaient que 
des prétextes, Les faits l’ont prou- 
|vé par l'étouffement de la liberté 
du ministère ecclésiastique, par 
la déchristianisation de l'école, 
par l'imposition du schisme, par 
l'asservissement de l'Eglise à l'E- 
tat”. Soulignant que malgré les 
déclarations des autorités hon- 
groises, les relations entre l'Eglise 
et l'Etat hongrois ne se sont pas 


améliorées après “l'élimination” 
de Mgr Mindszenty, et même 
qu'elles se sont aggravées, le 


journal conclut en déclarant que 
dans la vie de l'Eglise, les homn- 
mes et les souffrances passent 


tandis que tout se renouvelle sui- | 


vant la prophétie du Rédempteur 


Le premier graveur sur bois 
fut Mattéo Pastie qui vivait au 
XVe siècle 

. LL L 
Le patriarche Noé, fils de La- 


mech, naquit en l'an 2948 avant 
Jésus-Christ 
. 
Le mänisme est le culte des 
morts 
“ES 
Le Manitoba a une superficie 
totale de 1,900 milles carrés 


POURQUOI 


Tant de Femmes 


Sont-elles 


NERVEUSES 


*.. sans raison? 


Quand les femmes ont leur sommeil 
troublé par des bruits étranges 
+ . deviennent si nerveuses 
qu'elles transpirent en parlant 
à des étrangers . . . ou pleurent 
trop facilement—ces symptômes 
annoncent qu'elles ont besoin d'un 
reconstituant spécial. 

Mais, en réalité, il y a peu de 
chose à craindre! Beaucoup de 
sommeil, de l'air frais, une nour- 
riture saine et la Nourriture Dr, 
Chase pour les Nerfs aideront à 
redonner de la vitalité et à tonifier 
l'organisme—de sorte que vous 
pourrez rester calme pendant les 
périodes les plus fatigantes de la 
vie, Oui, la Nourriture Dr, Chase 
pour les Nerfs a aidé des milliers 
de femmes à affronter l'avenir 
avec conhance 

Donc, si vous vous sentez 
nerveuse, OU épuisée—si vous ne 
vous reposez pas bien la nuit, et 
que vous êtes souvent morose ou 
irritable—prenez de la Nourriture 
Dr. Chase pour les Nerfs pendant 
quelque temps. Maintenez-vous 
en bonne santé—esrayez ce tonique 
qui a fait ses preuves et qui 
a fait du bien à tant d'autres 


ersonnes. Le nom ‘Dr, Chase" 
est votre guide. 


” 


Epreuves de votre 
grain de semence 


11 est important d'avoir de la bonne semence. 
Faites en sorte que des essais de germination 
et autres procédés soient faits, sans frais, 
sur votre grain de semence, par le Service des » 
Voyez votre agent Federal 


Line Elevators. 
pour tous renseignements, 


>. 


POUR VOUS, MESDAMES « 


——— - - 


suis La maman 


p e et ” 
” ( trés be 
à gaine ét 
: tre Je far- 
£ e d'idées gé 
L te à te ns tou 
tale trs ei toutes 
KP n âge toute 
£ :] ‘ L‘ ut me 
nr e Ciel qu'e 
grar , { ar sar 
de beauté r 
" 
#. Lt 1 e) 
L: . LA 40 € et 
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214 Are 
' au qu L 
' : e te d à des 
hos F p p grave 
pou A 
te UP u : 
f L farr , 
t LA EL Le 3 
« ‘ 1 4 
€ of f 
tnrt + ‘ 
L i 
107 an 1 
‘ es petit t 
( n 
{ 
n et 
ètre ®æ et que 
t ‘ cause Yu je 
t Juand éme, va 
Le ma une pauvre 
1g le ur, et les mamiar 
à ent tant au'elle | à 
€ { apré 
v 
Françoise ROY 


Le Courrier de Louiie 


| 

Je tiens à remercier tous les | 
correspondants et les corres | 
pondante qui m'ont adressé | 
des souhaits à l'occasion des 
Fetes. Je leur offre mes mei' 
leurs voeux de Bonne Année 
en retour 

o J'aimerais savoir l'adres- 
se de Serge-Roland Chevrier 


(Zézime) qui vient, accompagné 


de sa troupe d'acteurs, donner 
des représentations dans Îles 
provinces de l'ouest. Il est de 


Montréal. Pourriez-vous me 
renseigner? Je vous en serais 
tres reconnaissante. 


UNE QUI VEUT SAVOIR. 
Je regrette mais je n'ai 
A ‘ | € ( de ce 
rx tnes où vous pour 
Q—4) Pourriez-vous me dire 


ou je pourrais me procurer un 
livre de médecine en anglais et 
en français? 

b) J'aimerais aussi que vous 
m'aidiez au sujet de ma four- 
naise à l'huile, Aussitôt qu'elle 
commence a fonctionner la cui- 
sine se remplit de fumée, Pour- 
riez-vous me dire pourquoi ce- 


la arrive? Merci, 
JE SUIS INQUIETE, 
rs e à 
[ telles 
c B n < Gran- 
, M 
e ont 
P | I 
118 je o 
[2 L4 nÆ 
t N: nf eme q 
t un € t, Con 
1 gent vou 1 vendu 
\ h t 
. JUIOKLE 
Q.—Je lis toujours votre 


Courrier et il m'intéresse beau 
coup car il contient bien âes 
choses qu'il est bon de savoir. 
À mon tour, je demande votre 
ide, J'aimerais savoir s'il y a 
des endroits à Winnipeg où l'on 
repare n'importe quelle marque 
de machine à coudre, J'ai con 
sulté la maison Singer, mais on 
n y repare que les machines de 
cette marque 

Si VOUS pouviez me rensei- 
gner je vous en serais bien re- 
connaissante 


UNE ABONNEIH 


ATTENTIVE. 


Q le lis 
y trouve 
e vien 


votre Courrier et 
tres bons conseils 
s maintenant vous en de 


1) En quoi consiste le 
1 d'une mariee? 

2) Quand le patron 

une emmylovee 
donner un en 


qu un mois que 


trous 


oiitre nn 
doit 
re 

je 


cadeat i 

elle en 
tour n'y 
le 


Jui 
Il 
connais 

le vous remercie beaucoup 

IE VEUX BIEN FAIRE LES 
CHOSES 


SPECIAL 


| Dictionnaire Larousse | 
| Cüngedien | 
| 
| 


$1.95 


50.15 pour 
de poste 


| Le Cosier du Livre, PO. Box 7 
| Winnipeg 
| 


S.V.P., inclure frais 


| 


le gar de ou t 
1 
dar pre pl 
quel 
ez en 
€ t paire € 
e pantoufl 
’ I € par € 
| Cett te peut être 


I | n de 
te n 6 ra et de 
s c''e ne lui 
n ide 
"6 + 
Q—Voici une question qui 
vous semblera sans doute in- 


signifiante, mais qui m'embar- 
rasse tout de même: Est-ce qu'u- 
ne robe ‘“formal” d'étoffe légè- 
re, comme du voile, par exem- 
ple, se porterait en hiver, à une 
soirée qui requiert ce genre de 
robes? MERCI BEAUCOUP, 


est de couleur 


R votre robe 
foncée, noire, bleue « de teinte 
V telle qaue ( ou verte, 
‘ pouvez b la porter 
toutefois, € est tr pâle, el- 
le ne it pas dans la note. Le 
ép le itin et le velou ain- 
que !] nés sont 1 tissus 
y ‘ . L L2 


Q.—Je lis votre Courrier cha- 
que semaine... et celui de la 
semaine du ? décembre, me sug- 
(sic) 


gere quelques reflections 
que je voudrais vous soumet- 
tre 

Voici donc ce que j'y lis dans 
deux correspondances qui se 
suivent, et qui ne se ressem- 
blent pas. 


“Vous pourrez laisser enten- 
dre à ces gens, que leur présen- 
(Leur 


ce vous a manqué..." 
présence vous à manqué je 
comprends, c'est une réponse 
du Courrier). 

L'autre: “J& lis votre Cour- 
rier chaque semaine, et je le 


manque quand il ne parait pas”. 
(C'est une dame qui parle! La, 
je ne comprends plus). 

Si l’une de ces manières de 
parler est juste l'autre ne l'est 
pas, c'est évident! 

Que de fois, pourtant, entend- 
on dire par des personnes ap- 
paremment très bien, ‘mon a- 
mie est absente, je la manque 
beaucoup'', ou <nvore, ‘ma pe- 
tite va en classe, je vous assure 
que je la manque à la maison”. 

Voyons, que manque-t-il à ces 
personnes qui croient sans dou- 


te se distinguer avec une ex- 
pression a la sode? Pour ma 


part, je dois avouer que ces ma- 
nières ‘“snob” me tanent sur les 


nerfs. Il est vrai que je suis. 

j'allais dire une “Ancienne”, 
maîIs comme je de suis pas la 
personne qui a écrit sous cet- 


te signature au Courrier la se- 
maine du ? décembre, je me di- 


rai UNE AUTRE ANCIENNE. 
"présence 
n D 
&Q 
E 


Quand mes lectrices desirent | 


des reponses promptes, elles 
doivent m'éerire assez long- | 
temps d'avance car le Cour 


rier ne parait pas à toutes les 
semaines. Une enveloppe af 
franchie assure aussi une re- 


ponse rapide par la poste 


Cadeau inappréciable 


La ine Peggy Kearny, de 
Montréal, reçut un cadeau de 
ro at À | Le 

‘ F lole nt é 
‘ ” n 
tue a ag e 3 mo 
: f ge d 
amt CW 


Finesse de la femme 


nomme et 


LIEU à a ! 


1f et pius insinuant 

Plus fine que l'homme 
Un € in parmi les plus déli- 
cats, Louis Madelin, écrivait que 
1 femme lapte pl vite que | 
homme a ituations nouvel- 
ajoutait que ce nest pas | 
, <ar ‘elle est cent fois| 
que nme’”, Cent fois, 
ut-étre beaucoup; mettons 
est bien plu fine que 
J'ajouterai à mon tour 


qu'il n'est pas étonnant qu'elle 

emp finesse. Or, le be- 
soin, crée par la faculté 
comme le € it Dar la dé- 


veloppe rapidement 

La ruse 
La e est un étre faible: 
o des faibles c'est 1a fi- 
nesse. st par la ruse, une des| 
formes de la fines: que les pe- 
tites bé défendent contre | 
le grosses, et souvent l’empor- | 
tent sur elles. Le mastodonte a 
disparu dans une révolution géo- 
logique: la mouche a survécu, 
quoique plus faible, et parce que 


plus fine 


| Comment elle arrive à ses fins 


est, elle ] une 
qui se tire touJours 
est aibie que 
e le e à par 
nar 1 pas 
I cela à fo nusculaire 
ele a bien mieu 1 fine € 
Le té 1 
f r ' 
cne Ja € 
Elle est essent na 
t et elle € € 1 es 
} c nt iver 1pré 
el < n 
LAURI 


La mode pratique 


Prix de chaque patron 
25 sous 


requis pour l'envoi: 


Temps 
LS 10 à 15 jours 


Envoyer monnaie seulement 


RE 


IOTE 


LELPRIS 


L'heure des lettres Gaucher ou 


es tres que nous rece : L'heure des lettres 
O Il y a l'heure des lettres 
j'amit 
& : 
+ ne porte | 
mr (1 P. re 
a L 
J1 y a des lettres qu'il 
re pour les bien compre : 
cor ex Le s n de el | y en a que nous lisons en ‘un in 
bleu tant et qui ont coûté beaucoup 
Un de rudent, | d'efforts. D’autres sont des n 
me d t avait ir »s des âmes que nous 
toujours " ne jamais! aim res ne savent être 
écrire de lettre qui ne puisse être, ! que le pâle reflet 
au besoin, publiée la premié- Valeur des lettres 
page « L A ce compte- Toutes les lettres ont une 
là s le même s'il y en a qui sont 
Le nne choses mortes, des souvenirs 
ë nt Mais y en a de 
r qui arrivent toutes pl 
i li d'amour, d'affection, de ten 
L' € ttr sse, pleines de désirs, d'arder 
mitié, d'affection ou d'amour, é-|te amitié, pleine le es, de 
+ êt luc A tres vivant 
‘ ‘ t nous pénétrer 1 t 
a." } ‘ D e au'elk | t 
é ) ‘ n tent 
] tains. ( Î l et I 
I é lett 1 C tre À 
{ar [ t t ou e pré 
ou 1 er 1 u nt la 
Et ett C ns le heure p 
xient deme mis ne nous en ont que 
aviez lues avec | plus belles 
illement! | Notre-Dame des Neiges. 


Pour alimenter le feu du foyer 


Oh! les belles bûches qui procureront une douce chaleur, si 


La Veillée des Epoux 


Nous veillerons le soir, dans notre intimité, 

Seul à seul, côte à côte, sans nous inquiéter 
s'il neige, ou si le vent court les nuages. ., 
oi, tu liras peut-être un beau livre d'images. 


De r 


Ma pipe fumera ses caprices bleutés 
Sans hâte, à petits coups, car le temps arrêté 
ombre, dormira dans notre humble hermitage 


droitier? 


tu 


ntuet 
r le dos. La 
le il bascule 


endant le t en tournant 

sa © e est cel e de sa na 
1€ des accidents 
rises d'épilepsie, | 


l'hémis 
et faire 


iétériorer 
al dominant 


passe la direction des centres mo- | 

te misphère 

I nerie qui 
distinguée de 

la pa La L L4 reile 


a | 


} 


Pain au jambon 


1 liv. de jambon fumé ver pain su \ plateau 
14 liv, de lard maigre | | te ch e côté des 
I l4 liv. de veau hache tranche e tomates 1 des pom 
pied dar n ballon € 2 oeufs le t | et 
f nt regarder à - |1 tasse de Jait e tout de [ ke s 
ton troué ou 1 tasse de céréales de son [ Servez avec des po 
i mplic l4 €, à thé de sel e t 1 t ) 
oblème d 2 c. à table de piment vert haché ! ju [ facile 
Il « tére 141, de cassonade ent ire f [ e 
] . 1 €. à thé de clous de girofle non | temp [ \ da le 
moulus. F prépare L erniè l 
ès de Hachez et n ngez la viande |t 1 | e 
pu « ensemble. Ajoute ( uf e | d'unifo £ u j | ce 
ni j ait, le son, le sel et piment vert |« es esque idres 
Là nds à jet mêlez parfaitement. Saupou- | Enleve ‘ e cuis dé 
k deux s 1 jarez la cassonade et les € ous ae pa e es dans une casserole avec 
trois fois plus si la mère est gau- | 8 dans le fond d'une lèche- 2 c. à table de bei fondu ou 
chère et dix fois plus si les deux Lori à aa ro ; ARS Va v “A heqar à + Per = 
| à | viande par-dessus lisez dans retournez dans la grais 
parents le soi ba lun four modéré (350° F pen i ce qu'elles soient bien 
Gerard DEVILLE, dant environ 1 h. et demie, Ren 
“Oui, mes enfants, aujourd’hui | déjà plus beaux rêves s'ef- me A ne Il se cala 
c'est pas facile à des | fondrer à ses pied l et se mit 
bras pour faire ai n Que faire? pensait la pauvre | à réflé 
melait le pauvre P1 er- | délaissée. Je ne puis f tant p fond R était intel: 
main revenant d'u » au tenir maison sans qu n co t Sir ï { imait 
village où il avait en vain che te un ) Si monsieur Robert | Lou | tp lit qu 
ché à embaucher quelques gamins | n’e pas assc fin po le con V ét pable faire ) 
pour sauver sa récolte de petits | prendre, croit q pr ri bonhe Il leva, march , 
pois trop abondante. “Eh bien, re- | indéfiniment supporter inter long « ] € e I sa plusieu 
tournons gaiement à l'ouvrage, a- | minables reproch Il faudra ré fo \ dans les cheveux, puis 
jouta-t-il en se levant pour pren- | gler cela! Mais comment s'expli- | enfi prit une résolution, Vive 
dre congé. Bonjour mes amis, et | quer” nent ilft 1 la porte, sauta dar 
bien du bonheur en ménage” | Décision de Louise on automobile et dirigea vers 
Tout à leur bonheur de jeunes| Tout à Ta Sr la ferme du vieux jardinier 
mariés Louise et Robert avaient, , °U! & coup une Ice , A mesure que le temps s'éco 
écouté le vieux jardinier d'une | ans le Cerveau sure «cité de L lait et qu'elle se fatiguait, Loui- 
oreille un peu distraite. Un ins-| se. Une idée qui Jui parut Vral- | devenait de plus en plus ner- 
tant ils le regardèrent s'éloigner | Ment séduisante. Voilà qui accom- |, Aussi en apercevant la ma- 
: Be 7 # 1ioderait bien du monde, se dit j : ; 
puis reprirent leur conversation, | M0c qu du sde. chine qu'elle n'eut pas de peine 
elle, Le vieux Prosper qui a tant se Be k 
À | 413.1 NT Ca a reconnaitre son coeur se mit 
Robert Martin besoin d'aide Non, sûrement, je |; battre bien fort, Mon Dieu, pen 
A 23 ans à peine Robert Mar-}1€ redemanderai pas d'argent 4! telle, qu'ai-je fait! Robert qui 
tin devenait dans sa localité pro- | Robert aujourd'hui Et, j' SPETE | avait ses petites prétentions ne 
priétaire d'une cour à bois en|qu'il s'en souviendra Sans ré-|lui pardonnerait jamais cette hu 
bonne voie de prospérité, Son pè-| fléchir davantage elle revétit ne miliation, J'aurais dû plutôt lui 
re sentant le besoin de prendre | robe de ménage, descendit hâti- parler franchement, se disait-el- 
sa retraite, n'avait pas craint de| Yement les marches du perron|}, &: épongeant son front et en 
confier l'administration de son|de leur coquet bungalow et ré-| sminant ses mains fines macu- 
commerce à ce fils qu'il savait solument prit la route qui la con-| 5, d'épaisse sève verte. Mais 
très sérieux pour son âge To sg leur Pre ami | déjà le petit coupe s'arrétait à 
s Î 'hez le pére St-Germain quelques pas 
Louise Leblanc | En apprenant le but de sa vi- Ù 
Les grandes qualités rer site le père St-Germain n'en pou- A la recherche de Louise 
DA a ag ent drone | vait croire ses oreilles, “Vous, ma En voyant son mari en descen- 
r . , ® | petite dame, travailler au jardin? | dre pour diriger vers elle Loui- 


gagné l'estime du jeune Martin, 


st il avait résolu un beau jour | Qu'en pensera monsieur Robert?" 
et 11 avait reésolU Un Deal JOUT | s'empressa de demander madame 
d'en faire la compagne de sa vie.| St-Germain qui n'était pas san 
. » » Aver ess rhoe. |" dou cre Ç : à : x 
Lui grand et solide, avec ses che- | savoir que leur jeune voisin a- 
veux bruns et son regard mo-|,;it ses petites fiertés. “Eh bien 
queur; elle plutôt délicate, jolie | ;6prit Loui aui tout de même 
blondinette aux grands yeux É + 
commençait ë uvetr elqu 
noire: fous deu farmaient le COUT )I | pe à EP ouve quelque 
VE REN |incertitudes, 11 ne pourra que st 
ple le plus charmant et assuré- | réjouir de savoir que ie > 
ment le plus heureux du monde. | nue vous rendre ce petit service 
| Qui aurait pu en doute a DU Finalement tout le monde mit 
e et 1 amuse! comme de DOnS| à jJ'ouvrage car une récolte de 
camarades? Jois attendre Le 
VAE AN AT RARE TES poi ça ne peut attendre, et 1 
yan 1 all SUT 1€ POIL! clients n'ont guère de patience 


nous? Nous serons deux occupés d'être sages 
Etr hésiterons à déranger le soir 
Qui se repose enfin, füt-ce pour aller voir 
Si la clé vigilante a bouclé la serrure 
Si le feu couve encor, si trotte la souris, . . 
Nous veillerons le soir! Je vois que tu souris 
A ce simple bonheur fait à notre mesure 
Jules Paquette 
* b | | it : 
Le f« 1] a toujours eu la {de leur épargner, en la prenant 
réputation d uaire d’ama-! pour nous, autant que le permet 
généreuse | notre devoir. i 
>verbial de (4) Se montrer ni contrar ni 
temps de la co- | boudeur, ni mécontent. 
rien perdu, nous (5) Réprimer, dès qu'on s'en a- | 


de sortir, Louise se rappela qu'el- 
le avait quelques emplettes à fai- 
e dans le cours de l'après-midi, 
“N'oublie pas de me laisser de 
l'argent” dit-elle en replaçant 
quelques mèches de cheveux qui 
retembaient négligemment le 
front du jeune homme 
“De l'argent? Mais, comme tu 
en brüles”, reprit-il, un peu pour 
la taquiner et peut-être un peu 
aussi parce qu'il avait souvent 
entendu dire que les femmes dé- 
pensent beaucoup. 
Premier nuage 

Louise demeurée interdite n'o- 
riposter. Lui continua de ri 


sa 


goler et finalement repartit sans | 


plus penser à la requête que sa 
femme venait de lui faire, et lors- 
qu'il vint l’'embrasser il ne re- 
marqua pas qu'un léger nuage 
avait assombri beaux yeux 

Restée seule la maison 


la 


à 
pauvre Louise avait la gorge ser- 


rée. Vraiment, que pensait Ro- 
bert? Ce n'était pas la première 
fois qu'il lui adre it cette re- 


marque rien moins que désagréa- 
ble. Toutefois d'ordinaire il af- 
fectait de badiner et finissait. pat 
lui remettre le montant deman- 
dé, mais aujourd’hui! Après tout, 
cela devenait agacant. En pleine 


| lune de miel! pensait-elle. Agira 


t-il toujours ainsi et faudra-t-il 
que je passe ma vie dans 


état d'esclavage? 


Première souffrance 


l 
un 1æ] 


Toutes ces pensées se pressaient 


se bousculaient dans la tête de 
la petite femme et à force de 
les sasser et de les ressasser elles 


, de ses belles qua- | perçoit, tout geste qui révélerait 
\ reine de ce foyer, | de la contrariété intérieure. 

débrouillarde fe (6) Chercher rhaque matin, de- 
cependant, de se | vant le bon Dieu, comment on 
wurce-et de mé-| pourra faire plaisir à telle per- 
de cette vertu nne avec qui on doit vivre, à 
ge est le mo- | telle autre surtout, qu’on redou- 
nous le e-|te un peu ou qui ne nous est pas 

trou lans « conseils d'un | sympathique 
grar icate (7) Ne jamais commander à un 
L’ar té t harit nférieur sans uter un mot de 

est polites ou ploye in ton de} 
l st 1 bienveillance 
a prive € 1 (8) Emplove toujours ces pe-| 
] t est la force qui | tites formules de politesse qui ne 
nt minutieuses que pour les 
| E l )eurs 56 durs et égoiïstes; le 
ppose toutes les ! bonjour du matin, le bonsoir de 
ertu C cte épétés d la fin du jour, le merci à la moin- 
bilit t£ à p € ire petite bonne inièr 
€c a la bonté’, ‘soycz as 
r 1 me feriez plaisir 
I le tout service der 
lait € re gracieux avec les au moins, 
l'ét nt 1 | chaque fois qu'on se rencontre 

] (9) Etudier les goûts de eeux 
à Le i to avec qui on vit, less faire dans 


1 4 P3-! le domaine de notre devo mé- 
L e ICVE, CU 1e, | nager leurs manies, ne jamais re- 
se ile, çCOME + | lever leurs travers. 
L à 1 (10) Ne jamais donner un avis, 
- 2 ais surtout faire Ün repro- 
1 ù Bi L sséder entière ment 
Ù nce naintien, | et de bonnes paro- 
s a! le ient de naiure 
L net | à 
‘ p 1 S mplement, si 
" # m n'a pas été aimable, et acce 
: avec une humble générosité 1 
proche qui nous 5e fait 
j: 
te £ Li if En- |. + A sure smbls. 
t à l'à- vôtre 
1: 
4 ’ 1 at [4 € 
2) N de £ £ r 
lie gard n Ç 
pe 1 s heu {a € 
1 . Et 
F Jeanne l'Archevéque-Duguay. 


finirent par prendre des propo 
tions alarmantes. Puis la ma 
reuse prit ensuite un plaisir r 
sain à se rappeler les petites ma 
lices que. lui avait faites son Ro- 


bert. Maintenant sur le point de 
se croire la créature la plus à 
plaindre qui fut, elie se resso 

vint avec amertume des belles 


promesses qu'il avait bien su lui 
faire durant les jaurs ensoleillés 
de leurs amour$, et elle voyait 


s 


le 
1 . * 

! St-Germain ne pouvait compren 

| dre. C'est vrai que ces gens ont 
| un coeur d'or, pensait-il en obser 


Toutefois, brave monsieur | 


| vant du coin de l'oeil 

|nière improvisée, mai 

| vrétte nest certes 7 
à ce soleil ardent 


Retour de Robert 
Son travail terminé Robert re- 
vint chez lui en chantonnant, cer- | 


| tain de rencontrer sa femme qui 
| l'attendait comme d'habitude sur 
le seuil de la porte. Aussi fut-il 


grandement surpris de retrouve 
[la maison déserte, ‘“Louison, 
les-tu?” s'écria-t-il en parcourant 


un à un les divers appartements 


ou 


| Mais, seul l'écho sonore de ses 
pas sur le parquet répondit à son 
| appel... , É 
Un tablier avait été jeté là san 
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“brumante” tombe sur cette scè- |;kumb de vent ns le nuagelte surprise, il se passait à peine | 
sublime épais de pouss qui envelop- | Une année sans qu'une tribu en-| 
Le concert des voix de la nuit |pait chaque fois l'immense trou- |nemie ne réussit à s'approcher | 
commence aux accords lointains | beau de gibiers et du même coup | d'un camp ou d'une caravane et 
d'une dar de poules de prai- ||à cavalerie de chasseurs de l'attaquer. Quelques-unes de| 
le camp, les vieux ont! L'adresse des chasseurs métis|ces attaques ont dégénéré en| 
récits des jours d'an- |était prodigieuse. Avant l'usage |combats sanglants dont le souve- | 
ur des feux qui s'étei- | es carabines, ils se servaient de |nir s'est conservé jusqu'a nous. | 

t se tait, tout s'endort. | fusils à pierres ou à capsules qui Batailles indiennes-métis 
A l'aube se chargeaient par la gueule du Vers 1830, peut-être une cou- | 
A l'aube, les éclaireurs partent |canon. Le cavalier, sans ralentir | ple d'années auparavant, il y eut | 


la course de son cheval, versait 
un peu de poudre de sa corne dans 


encore pour monter aux sommets 
des buttes et des collines et, de là, 


scruter l'horizon. Au camp, le|ie canon de son fusil, puis il y | vante, il y eut celle de la maison 
guide lance le cri d'éveil, les che- |crachait une balle qu'il tenait du chien; 2 ans après, il y eut 
vaux et les boeufs sont menés |dans sa bouche, refoulait la balle | celle du Lac du Diable. Entre ces 


hors du cercle pour le pacage du | dans la poudre en frappant le ta- 


matin à ; {lon de sa crosse contre le pom- | nombreuses 2 
Le soleil levé, le thé se fait, /meau de sa selle ou contre le !faires de rien que les vieux ne 
c'est le déjeuner. Quand la rosée | garrot de son cheval. Tout cela, trouvaient pas digne de men- 


en tenant l'oeil sur les bisons qui 
|l'entouraient. Et quand il avait 
choisi un bel animal à son goût, 
il l'abattait en le tirant au coeur. 
{C'était rare qu'il manquait son 
coup et chose plus incroyable en- 
core, c'est que chaque chasseur 
pouvait identifier les bisons qu'il 


s'est évaporée, les capitaines don- 
nent les ordres d'atteler, de dé- 
faire les loges et de plier bagage. 
Sur rapport au guide que tout est 
en ordre, ce dernier donne le si- 
gnal du départ, La caravane s'é- 
branle comme la veille, mais cet- 
te fois c'est pour de bon qu'elle 


est en marche, Elle marchera de | avait tués. 1 à Grâce à leur tactique, à leur 
même tous les jours, dès les 7 ou La chasse cessait à peine que discipline vigoureuse en même 
8 heures du matin jusque vers les | l'‘“‘écorchage” était commencé, | temps qu’à leur esprit de corps, 


puis suivait la mise en pièces en 
|4 ou 5 quartiers que l'on chargeait 
sur des charrettes pour les dépe- 


5 ou 6 heures du soir. Elle s’ar- 
rêtera assez tôt pour faire le rond 
et le camp de clarté et pour per- 


mettre aux éclaireurs de recon- |cer au camp. Le nombre d’ani-|me ce fut le cas en juin 1856, à 
naitre les alentours, De temps en |maux abattus variait selon le |la rivière aux Outardes, Ceci se | 
temps, la caravane s'arrêtera — nombre des chasseurs, des be- | passa là où le village de Mayville, 


soins de chaque famille et aussi 


l'on crai- 


— pour faire a 
de la température, Si 1 


2 ou 3 fois par jour 


la bataille de ce qui est aujour- 
d'hui Pilot Mound; l’année sui- | 


| grandes journées, il y a eu de 
escarmouches. Af- 


tionner. Plus tard, il y eut le com- 

{bat du Grand Coteau où 52 Mé- 
tis, à armes égales, en rase cam- 
|pagne, ont vaincu plus de 2,000 
Sioux. Mais beaucoup d'entre eux 
|étaient les fils de vainqueurs de 
| Châteauguay, Chateyer, comme 
{disait mon père, 


les Métis sont presque toujours | 
sortis vainqueurs, mais il est ar- 
rivé qu'il en fut autrement com- | 


comté de Trail, D.-N., est actuel- | 
lement situé, juste à l'endroit où | 
se joignent les deux dernières 


a Les me nl bé n4 2 mur 


iu 


ver-Tokio 
deux fois pou 


Cérémonies 
de Rome 
enregistrées 


| 
| 


à : 


Eee 


Les services aériens du Pacifique Canadien viennent de placer 


stré, qui seront affectés au service transpacifique Vancouver : 
appareils du genre à être achetés par une compagnie aérienne en Amérique, ils seront livrés aux 
Canadian Pacific Air Lines en 1952. Ces quadrimoteurs à 48 passagers eff 
qui est de 4,700 milles, en 10 heures à la vitesse de 500 milles 
refaire le plein d'essence 


de la canonisation et la messe, 
pontificale, Le petit disque cons 


titue l'enregistrement de la béné.- 


| diction avostolique “urbi et orbi” 


CITE DU VATICAN La 
voix de Sa Sainteté Pie XIL le 
son des cloches de St-Pierre, la 
musique des : de canonisa- 
tion ont ét strés pour le 
monde entier. enregistre- 


ments permettront à de nombreux 
fidèles empêchés de venir à Rome 
pour l'Année sainte d'entendre 
chez eux la voix du Pape, le ri- 
tuel des grandes cérémonies pon- 
tificales 

Les enregistrements sont de 
formats divers, depuis le petit 
disque présenté par la radio vati- 
cane, qui peut s’expédier comme 
une carte postale, jusqu'au somp- 
tueux album renfermant le rituel 


rx 


» 
se : PES 


LE 


— Tien,-voici un petit nouveau, questionnons-e. Comment t'appelles-tu? —— François de La- 
val. — Des Montmorency-Laval? — Oui. — Fichtre! une des plus nobles familles du royaume, 
— Et quel âge as-tu? — Huit ans. — Où as-tu 

+— En Normandie? — Oui; et chez mon oncle, 1 


pensionnaire ? — Je . .. 


. . gnait une grande chaleur ou un ._d 
Pour se sentir ien orage prochain accompagné de | branches de Ja rivière aux Outar- 
°® tonnerre, il ne fallait pas faire | des, nommé Goose River aujour- | 


plus de viande que l'on pouvait 
en disposer ce jour-là 
Retour des <hasseurs 
Rendues au camp, les carcasses 


Avoir bonne Mine. 
Agir bien... : 


tunnels de saules ou autres ar- 


Si vous vous sen | bustes, sous lesquels tunnels on 


d'appétit insomnie, | était séchée au point d'être faci- 
souvenez vous que 
tout cela peut être 
causé par L constis 
pation, Pour allé 


ser la constipation 


Le NOVORO 


du Dr. Pierre 


s'est démontré une médecine idéale, 
Employez la selon les instructions, 


[réduite en poudre au moyen de 
| pilons en bois dur, ou entre deux 
pierres. Si le temps n'était pas 
favorable au séchage rapide de la 
viande, on faisait des feux plus 
| vifs sous les tunnels. I} était rare 
que la viande de toute une chasse 
ne séchât pas dans une journée, 

Pendant que la viande séchait, 
tandis qu'un certain nombre en- 
tretenaient les feux et la bouca- 
ne, d'autres préparaient la grais 


Dr. Peter Fahrney 
1440 . 1908 


étaient dépecées ie plus rapide- a eq À | 

ment poetible. La viande était à 500 cavaliers LENS in | 

Il faut que mise en lanières ou, longues QTalgEe toute À Vigl'ance DT | 

l'élimination tranches aussi minces que possi- | 22€: > à pu me * + A) e! 

des boyaux ble. Ces tranches étaient ensuite | ne + Siou: el À 
: étendues soigneusement sur des |£©®tait au pays des SIoux que 10 
soit correcte. voyageait depuis bientôt 3 mois, 


tez dérangé, ner. |avait allumé des feux d'épaisse |” * Nr : 

veux, et à mal |fumée, C'était le boucanage de COPAEES — < pal Le 
à la tête ou dé. |la viande. La boucane ou fumée | COnnal cn gs D" or] 
rangement de l'es | hâtait le séchage au soleil et con- po re et pi Ar > d 
tome, gaz gonfle. | servait la viande contre les mou-|f4" 2 H : Nr et. que, R 
ment, mauvaise |ches tout en lui donnant une sa- [doi Sie e la Le à ouge 
haleine, manque |yeur agréable. Quand la viande |20nt :es Sioux avalent appris à 

|éviter le voisinage. 


lement friable à la main, elle était ! 


d'hui. La caravane était en we 
de retour d'une chasse des plus 
fructueuses. Elle comptait de] 
1,200 à 1,500 charrettes, je ne me 
rappelle plus exactement; de 400 | 


Chaque soir, les éclaireurs re- 
venaient de leurs courses en dé- 


Or, un matin que le jour se le- 
vait sur un ciel pur, les capitai- | 
nes firent ouvrir le camp comme | 
| de coutume pour faire manger les 
chevaux et les boeufs, On était | 
campé là depuis 2 ou 3 jours, sur 
les côtes de la rivière aux Outar- 
des, à cause de l'abondance de | 
pâturage, de la bonne eau et des | 
talles de saules qui fournissaient | 
tout le bois dont on avait besoin. 
C'était un endroit idéal. | 

Les chevaux et les boeufs àa- 
vaient été boire à la rivière et | 


Doucement et aisément ce laxatif et se pour faire du suif. Les os : 
tonique-stomachique fait fonctionner | 44 moi les plus ros. étaient | étaient éparpillés à quelques cen- | 
les bovaux paresseux et les aide à sés p + : : lans de taines de pas du camp. Patrice 
éliminer la matière obstruante, aide Pet . Ave ae on PS Fleury, alors de la Prairie du| 
à chasser les gaz de la constipation Frot a sus D: nait de cette | Cheval Blanc, et décédé en jan- ! 
donne à l'esto ce senti . [Jus que lon obtenait de cette | Ke 1958 à Duck Lake, Sask.. te- 
ve sentiment re | Opération était la graisse de moel- mr. > pe ge: Mr le: 
confortant de chaleur L'efficacité ve que l’on ext Sctait var 3, [nait à la corde un jeune étalon | 
étonnante du Novoero est due à une 6 w © % le ; is Ph : a de bonne race, tout en gardant un | 
formule scientifique qui combine 18 B. . vHtud = a 7 ge cs _< | oeil sur le troupeau. Près de là, 
pas seulement une ou deux) des Ar & ph 024 car RH ie 1 mais en dehors du rond de camp, 
herbes, racines et botaniques médi. Se -dpeA ie ha <a ETS ent était campée une famille de 
cinales de la Nature — une formule | ,tiées à l'intérieur et à l'exté. | Saulteux. Le camp n'était pas en- 
secrete  perfectionnée pendant une Per nd lle 7: he core éveillé. Tout à coup, Fleury | 
péciode de 78 ans. Oui pour le sou- bien Ep sh des pgeNarer S-oih£. entend des canards s'appeler de | 
ssement prompt, prouvé agréable des + C'ét Yu D nine pa À = “Ja lifférents endroits à la fois. Les 
miseres de la constipation, procures { : Eve 4 Cet or au |Canards étant choses trop com- | 
vous, aujourd'hui dans votre _ à og \ à de sg munes pour prêter à soupçon 
voisinage le Novoro où bien (2) SR Er 6 _. M on “ mel n'inquiétèrent pas Fleury quil 
faites venir : / gs Fra pe rar de était déjà, malgré ses 16 ans, un | 
L'offre cousait le morceau en f( bbnsras dt om B D | 
“ ï n 4 pen T s u "an 

Introductoire ac. Si la peau était éten volait, bien qu'ils fissent tant de | 
Speciale train. Par prudence, il partit du 

lb bedtoille de 11 den côté du camp. Mais voici que les 
pour seulement $1.00 ex = hevaux dressent les oreilles en 
ge EE Novoss. ] hennissant. À ce moment-là, des 
ag Mag de « en dci cris de corbeaux se mélèrent aux 


Envoyez ce coupon “Offre | 
Spéciale” Maintenant 


cris des canards et des renards se 
mirent à japper. Les renards ne 
jappent pas quand le soleil est 


O eo 01.00. Envores moi eve se dit en lui-même Fleury. 
jte À rt une bouteille ra À Me oe à HU H fit peur à son étalon et se mit 
2 ces < NOVORO : es ; re courir vers le camp. !l était plus 
. D. (Plus les frais) Recette de pemmican temps, les Sioux se levaient 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
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| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
L 


des hautes 


herbes 


centaines 


ui et, tous munis d'armes à feu, fon- 

n sur le camp avec la fureur 

id e parcelle d a il iont :ls étaient coutu- 
itres matières.  miers. 1 ne purent cependant 

! pâte ent pas pénétrer dans le camp. Ce fut 
4 poudre avec le l'affaire de 20 ou 30 minutes tout 

DR. PETER FAHANEY & SONS CO. ie elle au plus, Ils avaient laissé le ter- 
Dept. C452 sait > combat. Les Métis avaient 

25a1 Washiagton Bird. Chicago 12, OL Î de de 20 morts et une cin- 

D TRUE CS SC Fe |eSBiane @ Dem 

EH 1 n 1 La GJ.C. ! 


| choeurs de la Chapelle Sixtine et | 


1- 
19 


(à Rome et à l'univers). C'est 
bénédiction que le Pape prononce, 


en latin, en terminant ses grands 
des cérémonies de « 

i et de la messe ponti- 

fut enregistré à St-Pier-| 


re pendant les. offices qui s'y dé- 
roulèrent en 1947. Il permet d'en- | 
tendre la voix du Pape, celles des | 


Julien, les sonneries des trompet- | 
tes d'argent qui saluent l'entrée 
du Souverain Pontife dans la ba- 
silique, les cloches de St-Pierre 
proclamant la canonisation d'un 
nouveau saint 

Les directeurs de la radio vati- 
cane annoncent que des compa- 
gnies nord-américaines éditeront 
bientôt un choix de discours du 
Pape en diverses langues. 


| 
| 
| 


ue d'Evreux. 


a je pense que je m'habituerai. — Parles-tu 
— Dépêche-toi d'apprendre, parce qu'ici, en dehors des récréations, on nous défend de 
parler autre chose. François s'habitue si bien que toute sa vie il rappellera avec bonheur 


les 10 années passées au collège des Jésuites de La Flèche. 


CAES 
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RUN 


auprès de 
> anglaise De Havilland, pour la construction de deux aérobus à réaction de modèle Comet, tel 


une commande, 


Tokio, Hong-Kong. 


La Bible vous parle. ,, 


Certes la circoncision est uti- 
le, tu observes la Loi: mais 
si tu transgresses, de circoncis, 
te voila incirconcis. Si donc l'in- 
circoncis observe les prescrip- 
ons de la Loi, ne sera-t-il pas, 
malgré son incirconcision, tenu 
pour circoncis? Et Jui qui, phy- 
siquement incirconcis, observe 
la Loi, te jugeras, toi, qui a- 
vec ta lettre et ta circoncision, 
transgresses la Loi. Car le Juif 


si 


la 
Premiers 


ectueront l'envolée Vancou- 
à l'heure, tout en s'arrétant 


PAGE TREIZE 


_ Première messe d'un 


ex-pasteur protestant 


| ministre 


[lieu où il avait exercé 


| 


[hasard au 


monier 


|sus-Marie 


QUEBEC -- Le dimanche 18 decembre, dans la chdépelle 
du couvent de Jesus-Marie à Sillery, se sont déroulées des 
fètes peut-être uniques dans les annales de ! mmunau 
tés religieuses. C'était la première messe d'ur 'u veau 
prètre dont l’histoire est pour le moins extraordinai 

Voici les faits fl s'agit de M.x - - — 
l'abbé Douglas Brown mr at bon! 
prêtre à Montréal par + à ; adopta 
Mgr Charbonneau. M. Br de v j 


protestant 
Unis jusqu'en 1946 alor 
était âgé de 37 ans et qu'il 


de se faire catholique et 
de devenir prêtre si possit 
Ayant quitté secrètement le m 


son minis 
tère protestant, il se réfugia chez 
les religieuses de Jésus-Marie, à 
Highland Mills, N.-Y. où il d 
vait attendre un bateau qui le 
conduirait à Rome. Malheureuse 
ment, une grève survint dans 
transport maritime pour barret 
la route à M. Brown et le jeter 
dans une situation qui paraissait 
sans issue 

Au moment où tout sem- 
blait perdu, M. l'abbé L. Caston- 
guay, en compagnie de M. Ben 
Champoux, s'amena par un pur 
couvent de Highland 
Mills où il fut le témoin ému de 
la tragédie qui s'y déroulait, Fi- 
nalement, il fut convenu que le 
ministre protestant, M. Brown, 
viendrait au Canada avec l'abbé 
L. Castonguay qui comptait fer- 
memént sur le zèle et la charité 
des religieuses dont il était lau- 
Ô pour régler 
De fait, les religieuses de Jé- 
de Sillery donnèrent 
l'hospitalité la plus complète au 
Rév. D. Brown. C'est au couvent 
de Jésus-Marie, à Sillery, que M 


1e 


l'imbroglio. | 


Qu'on ne me demande pas d'a 
mer ur svsteme mique qui 
|a plongé des d'êtres ht 
n dans 1 et l'immo 
lité et qui a rendu leur 
chrétienne impossible 
L Mgr ANCEL, 


La VIE peut 


commencer apres 


40 ANS si. 


Vers 40 ans, l'énergie diminue, mais 
| l'expérience nous à appris à en dépenser 
moins. Les années à venir devraient être les 
plus heureuses. Elles le peuvent, si nous 
| évitons les affections des reins et de la vessie 


| mal de dos, mal de tête, douleurs rhumatis- 


François de Montmorency Laval (1623-1708) ‘ 
| 


evé? — Chez moi, à Montigny-sur-Avre.…. 


n'est pas celui qui le parait, pas 
plus que la circoncision n'est 
celle qui paraît dans la chair, 
Le Juif est celui qui l’est inté- 
rieurement, la circoncision est 
celle du coeur, celle qui relève 
de l'esprit, non de la lettre. Et 
ce Juif là reçoit sa louange, non 
des hommes, mais de Dieu. 


D. Brown fit sa profession de foi 
au catholicisme, fut baptisé et 
confirmé, puis pendant une an- 
née presque, il demeura avec les 
deux aumôniers, MM. les abbés 


males, lassitude, insomnie, apathie—qui 
| attaquent souvent les gens vers la queran- 
| taine. Depuis plus d'un demi-siècle, les 
| Pilules Dodd's pour doc ont Le 
| beaucoup de gens à garder leurs reins et leur 
| L. Castonguay et L. Dumas, qui | gp ne. état. È vous approchez de la 
s DORA, de CHADERS l'ins- | antaine ou si vous l’avex dépassée—pour 
truction religieuse du nouveau | votre santé et votre bonheur futur—prenez 


M converti. des Pilules Dodd's pour les Reins.  125F 
(Rom. %, 25-29) Une protestante convertie, feu | POUR LES 


Elizabeth Craven, qui demeurait 


alors à la Pension des Dames au Pilules Dodds 


(Texte choisi par la Societé 
catholique de la Bible) 


Texte de Béatrice Clément 
Illustration de Daniel Lareau 


Selon l'habitude de l'époque, les deux fils ninés de la famille Laval sont 
dans l'armée tandis qu'on destine François, le troisième, au saterdoce, Lors. 


— Es-tu content d'être que messire Hugues de Laval meurt, en 1636, le pensionnaire de La Flèche 
latin? — Latin? non. n'a que 13 ans mais ses dispositions indiquent clairement qu'il ne décevra 


pas l'ambition paternelle. À 19 ans, le jeune homme s'inscrit au collège de 
Clermont, de l'Université de Paris, pour y suivre les cours de théologie. 


À la bataille de Fribourg, en 1644, l'ainé des Laval tombe mortellement blessé. 
L'année suivante, François termine brillamment sa théologie lorsqu'un jour il se 
précipite chez le Père spirituel des congréganistes du collège. — Père Bagot! — 
Qu'y a-t-il, mon ami? vous paraissez fort ému. — Mon Père! Un an, jour pour jour, 
apres la mort de men frère aîné, le cadet est tué à Nordlingen. Ma pauvre mère! 
— Vous voici donc chef de famille, mon cher enfant. — Hein? que dites-vous ? C'est 


pourtant vrai! je n'y aais pas songé. 


Jusqu'a 23 ans Francois était constamment entouré d'exemples et de conseils que Île 
guidaient vers l'autel. Le voici chef d'une des plus illustres familles de France. Son 
intelligence, son charme personnel lui permettraient de faire un beau mariage et d'oc- 
cuper une situation enviable parmi la noblesse du royaume. Comme tant d'autres, 
perdra-t-il sa vocation ? Non! François termine ses études, est ordonné prêtre. Quelques 


il 22 


anz 3 cascre 


ministre les biens familiaux, puis il renonce au château paternel, à 


tous ses droits en faveur de Jean-Louis, 


«1 


iant en théologie, le futur prêtre. Que 

s ce bal? Il est revenu à Montigny à l'appel de sa mère, Abandonnant provi. 
soirement son idéal, il a accepté la succession qui lui revient, — Mes félicitations, 
messire François; madame votre mère m'apprand combien, malgré votre jeune âge, vous 
vous montrez sage administrateur, — Trop sage! interrompt une woix pétulante. Je 
n'aime guère ses façons de nous précher toujours l'économie. — Jean-Louis! s'exclame 
douloureusement madame de Laval. Ta légèreté, mon fils, me peine nutant que le s6+ 
rieux de ton frère me réjouit. 
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1659, date mémorable: la Nouvelle-France possede désormais un chef religieux rési- 
dant au pays. Mgr de Laval ar au royaume avec le titre de vicaire apostolique. As 
débarqué, il aperçoit une i e procession descendant de la haute ville, M. d'Ar. ,; 
genson, le gouverneur, et toute la garnison, avec la fanfare du collège, les Pères Jé- 
suites, les Récollets et le clergé pare i abilités p toute La u- 
lation et de nombreux Indiens vie venue au prélat. Les cloc 
de la paroisse et des chapelles, les canons du fort proclament bruyamment lu joie 
des quelque 500 habitants de Québec et des Français dis imés à travers l'immense 
vicariat. 


EL LE 


PATRIOTE 


Roseline est dans son cercueil, 
pourrais continuer à être Roseline, se 
persuadait-elle, je ne ferais de tort à per- 
sonne. au contraire, Mme de Combreux 
croirait avoir retrouvé sa fille, done elle 
l'aurait retrouvée. N'existe que ce qu'ort 
croit être Si je dévoile la vérité, ou je la 
lue du coup, ou je la plonge dans un af- 
freux désespoir et elle retourne à sa s0- 
Ltude 


Dillon de ol loi te Patriste: 
Silence 


-— Ce serait trop s'avancer de l'affir- 
mer, Monsieur. Ces dames sortaient beau: 
coup et ne me disaient jamais où elles 
allaient. Je sais qu'elles avaient de belles 
|relations et peut-être de la famille, C'é- 
taient des nobles. 
Bernard se rassurait un peu. Mme Pardi 
H | commenta: 
| — Enfin. elle était sans le sou, je peux 


2"La lecture de tous les bons livres est comme une 
conversation avec les pius honnêtes gens, une 
conWersotion étudiée, en laquelle ils ne nous dé- 
Cruvrent que les meilleures de leurs censées ” 


parlerait plus, puisqu'elle n'avait pas, parlé 
tout de suite, Son silence lui valait un 
tite, une fortune, une mére; en assurant 
sa sécurité, il faisait le bonheur de Mme 


de Combreux et elle-même pourrait Ji 


heurewe. Pourquoi ne serait-elle pas 
seine? 

Mais se donnerait-elle pour la fille à- 
dopuve d'Anna ou celle de ia prin- 
cew+… Panitchine? Puisqu'elle avait déjà 
parlé de licence et de sa logeuse, elle se- 


Et puis, Natacha savait bien qu'elle ne | 


| : 


Coupable 


l'en répondre, et la voilà dans l'o 


Elle a payé sa pension généreusement, el- 
le m'a indemnisée de 
encore j'hérite de la garde-robe de Mme 
Karévitch. Or, Mme Karévitch avait de 
belles choses, un renard argenté par 
exemple. 

Bernard était fatigué par ce verbiage, 
il suivait son idée: 

— Mme Karévitch et sa fille se ressem- 
| blaient-elles? 


ous mes frais et 


: 


Elle est fart intéressante, l'en- 
quête menée par l'hebdomadaire 


français “Témoignage chrétien’ 
(voir en particulier Témoignage 


|carner la personne du Christ! Plus 


Descartes 11596-16501 


film sur la Passion serait-il légitime? 


3) Certes, il sera difficile d'in- 


difficile certes que de reprodui- 
re Monsieur Vincent ou Jeanne 


religieuse? Est-ce que l'Eglise dé- 

sapprouve Oberramergau? 
Et même si celui qui 

Christ n'avait pas la foi, ne pen- 


loue le 
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clle ne jugeait pas du même point de vue, 


breux, demeurée dans la chambre, ajou- 


Le notaire examina les pièce- une à une 


en emportant ses mailles, Natacha m'a dit: 


| 


certainement! 
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Pape et de l'Eglise. A plusieurs | bleus. La journée s'achève après 


tu l'appelais maman? Tu y viendras avec 
le temps, ma petite Line; l’autre, tu dois 
l'oublier. Pour le moment, appelle-moi 
mère, Mère, tu veux bien? 


— Vous la reconnaissez, Nounou? 

— Oh! Madame la marquise, une en- 
fant que j'ai reçue dans mon tablier à sa 
naissance, je la reconnaîtrais les yeux fer- 
més. D'ailleurs, les siens, y en a pas deux 


mandera du temps, vous savez ce qu'est 
la bureaucratie en France! On nous pro- 
mênera d'administration en administra- 
tion. Enfin, je ferai pour le mieux. 

Sur cette 


questions, Mme de Combreux, assise en 
face de Natacha, dans la chambre de cel- 
le-ci, lui disait: 

— Puisqu'il t'est désagréable de penser 
au passé, je ne te questionnerai plus; 


reprises, Pie XI affirme qu'il “n'y 
a pas à l'heure actuelle de moyen 
plus efficace d'influence sur les 
masses que le cinéma”. Influence 


avoir pénétré dans le “terrain pri- 
vé” des lapins et caressé les trois 
magnifiques petits chats de la 
fermière. 


Natacha murmura un oui inintelligible - d il Po n romesse, il se retira. À 1 à 
et la marquise s'en contenta. Elle se ren- |Paires de part PUITS 0e MER AUBE Natacha s'était enferrée dans son men- | désormais, occupons-nous du présent et de | bonne, si le cinéma est bon. In-| Cet album très richement pré- 
dait compte que leur situation n'était pas |4UX cheveux, ils n'ont pas changé. ! la |songe et pour s'excuser elle se répétait: |l'avenir. fluence mauvaise, si le cinéma est! senté contient mille leçons dont 


ordinaire et qu'il-Jui faudrait tact et pa- 
tience pour ‘apprivoiser cette jeune fille, 
la sienne, qui avait grandi loin d'elle ‘et 
subi une formation étrangère. ; 
— Moi, je n'ai pas dormi, fit-elle gaie- 
ment. 11 y a tant d'années que je ne dors 
pas! Mais cette fois, c'était parce que 
‘étais heureuse. J'ai passé tant de nuits 
me demander si tu étais encore vivante, 
où tu étais, ce que tu faisais. Si je m'as- 
soupissais, un câauchéMär me dressait sur 
mon lit, à lä fois grelottante et en sueur, 
j'avais rêvé que tu souffrais loin de moi, 
que tu m'appelais. Dans mes heures les: 
plus pénibles, je me demandais si de mau- 
vais exemples et une éducation néfaste ne 
feraient pas de toi une criminelle. Car 
‘ignorais dans quel milieu tu étais tom- 
bée, mais je supposais que c'était chez des 
gens sans aveu, et c'était terrible. Enfin, 
aublions puisque c'est fini. Cette nuit, en 
pensant à toi, Roseline, je me suis pro- 


belle petite Line que voilà! Excusez-moi, 
Mademoiselle Roseline, je vous vois tou- 
jours à quinze mois ... 

— Allons, embrassez-la, Nounou, con- 
seilla la marquise. Elle était douce à em- 
brasser, vous souvenez-vous? 

Nounou plaqua deux baisers sonores 
sur les joues de Natacha et assura: 

Elle n'a pas changé. 

— Un peu tout de même, fit en sou- 
riant Ja marquise, et maintenant c'est à 
ma belle-mère qu'elle ressemble. 

— Dame oui, c'est bien possible, con- 
vint Nounou. 

…— Et je vous confie qu'elle n'a pas seu- 
lement le visage et la taille de sa grand- 
mère, mais aussi l’entêtement. 

Nounou se mit à rire et, avec ses yeux 
pleins de larmes, cela faisait un contraste 
amusant. 

— Je veux bien croire Madame la mar- 
quise, mais Madame peut gn être fière 


— La marquise est si heureuse! Êt ii a 
dit qu'il serait facile d'établir ma nouvelle 
identité. Je reste Roseline de Combreux 
pour que tout le monde soit content. 

Et elle s'en tira avec ce mot qui con- 
ciut tout pour ceux de sa race: 

— Nitchevo! 

La pauvre enfant ne se doutait pas, 
dans son ignorance du monde et des lois, 
qu'elle s'engageait dans un maquis inex- 
tricable, 

— Il faut que je retourne à Paris cher- 
cher ce qui m'appartient chez ma logeuse 
et régler ce que je lui dois, déclara-t-elle. 

Mme de Combreux n'y consentit pas. 

— Non, non, j'irai moi-même, je ne veux 
plus que tu me quittes. 

Natacha s'impatientait: 

. —— Jusqu'à vingt ans j'ai circulé seule, 
je ne vais pas changer mes habitudes. Je 
veux aller chercher mes malles moi-mé- 
me. 


— Oh! oui, approuva Natacha, car tou- 
te investigation sur son ancienne vie lui 
— Mais tu voudrais peut-être que jé te 
raconte une fois mon histoire à moi? Une 
— Oh! oui, Mammy, je le désire vive- 
ment. 

— Je n'ai pas eu une jeunes£e heureuse. 
J'étais une enfant laide, de celles qui ont 
dofiblement besoin dé leur mère; or, j'a- 
vais perdu la mienne, Mon père s'étant 
remarié, on me mit en pension, et sept ou 
huit ans de ma vie tiennent en ces quel- 
ques mots. Quand mon père mourut — 
j'allais avoir dix-huit ans — il était un 
quier, j'étais son unique enfant, ma belle- 
circonstance, elle s'occupa plus de satis- 
faire son snobisme que demon bonheur 


était insupportable. 

histoire triste. 

étranger’pour moi, C'était un riche ban- 
mère s'empressa de me marier, Dans Ja 
et me présenta le marquis de Combreux. 


mauvais. 

1) Le cinéma n'est pas mau- 
vais en soi. I] est comme tout att 
humain: l'artiste peut en abuser; 
l'industriel qui ne vise que le gain 
peut s'en servir pour flatter les 
passions humaines. Mais, en soi, 
le cinéma n'est pas mauvais. 

2) Alors, pourquoi les chrétiens 
ne l’utiliseraient-ils pas pour des 
fins honnêtes, voire d'évangélisa- 
tion? C'est toujours la même his- 
toire: nous, catholiques, nous lais- 
sons aux mains de l'ennemi la 
plus formidable invention artis- 
tique de l'Histoire, nous conten- 
tant de protester, fiers de notre 
rôle négatif, fiers de dénigrer 
au nom de notre morale et de 
nos principes, et nous ne faisons 
rien pour “baptiser” le film, qui 
vient cependant en troisième lieu 


les enfants sauront bénéficier tout 
en se récréant. Chaque page est il- 
lustrée d'amusantes stènes cham- 
pêtres reproduites en six couleurs. 
C'est un album, grand format, sur 
beau papier dont la couverture 
est recouverte d'un moderne fini 
“plastic” lavable. Cet album est 
relié. 

Un album relié de 32 pages in- 
térieures, publié par les Editions 
Variétés. En vente au prix de 
$1.25 (par la poste: $1.35), 
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# — Eh bien! à la Sorb € e: mon mari Mm avait épousée pour 2 eputy arsh (rer That Midnight Kiss 
se impression, ae ï À — Voyez-vous, c'est bon le bonheur! pe és 09 onne, ét ma fortune et s'embarrassait de moi le [lutte fortement contre la marée! Down Dakota Way Mighty Joe Young There's a Girl in My 
— Pour cette nuit, je t'ai logée près de |philosogha Firmin. vh Ang Ji voi vestes: 4 erons chez | mnoins#possible. À la naissance de ton frè- | montante des films de Far-West, | Feudin” Rylhm PU UT JUS OS Us Ming 
moi, dit-elle, mais il faudrs que tu choi- | Natacha n'éprouvait pas le plaisir qu'el- |{,. Er à rar er y est mon direc- |$& il se rapprocha de môi ét fut nommé gangsters, crimes ou idioties sens |k6ntier Outpost Mn |Æough Assignment 
sissés ta chambre; il n’en manque pas à |le avait escompté à se promener au grand Si à vel hs À à il à Paris, c'est pourquoi nous avions loué | fond, qu'on arrête (ous ces La br Girls’ School My Hands Are Clay” ‘ Jrapped 
a . s ir a i i de gd . à : : o È rand Canyon avajo Tr ers rouble akers 
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le tapissier, afin qu'il l'orne selon ton goût. 


ci empoisonnait son esprit: Mme de Com- 


— Je te fais toutes les concessions, ma 
chère petite, fais-m'en une à ton tour. 


quelque influence sur lui quand la guer- 


par des films éducatifs chrétiens! 


Guilty of Treason 
Hasty Heart, The 


Powder River Rustlers 


Western Rencgades 
Wolf Hunters 


Cette fois, Natacha s'épanouit. Elle |breux avait un fils. Quelle attitude pren- re éclata. Cette fois, mon mari montra $ lers, 
avait toujours souffert de vivre en garni, |drait-elle devant ce jeune homme? Lui cut HT STE z les plus nobles sentiments A * Haunted Trails Range Justice Yes Sir, That's My Baby 
elle avait le goût inné des belles choses; | aussi la recannatrait-i pour sa nest M re PA rpg tout à fait, du ru par A bo ce Aux Editions Fides Hold That Baby Ranger of Cherokee Strip Zamba 
elle souhaitait, toute petite, d'avoir un situation devenait non seulement 3 ; Il s'occupait de loin de notre fils, me - — 
coin à elle qu'elle arrangerait à son goes. [ebreure, rss ridicule: elle décida bus À érbtiv à à oprenpe pro r et #0 nant d'OS EU els pour son ch Autour de l'Afrique Ne Rs ee ve dus 
et souvent, dans ses réveries où elle se |quement de tout avouer, mais, pour cela, ‘eur N) à » [ti i issi 
voyait devenue riche, elle transformait elle attendrait d'être de retour la mai- EE val uns cg de- Re cr tr romanesque, fon rage Adams Rib Ge pe are Port of Rev ton 
à eo PR podestes apparte- TRE répondait, 84 hasard à Mme de |Féleva Ah! à + ct rare Éonogge  a enfin la confiance et l'affection de mon| Qui dans sa vie n'a ré de Alfair Blum, The (Alle- Gay Lady, The Portrait of Jennie 
ps. AT VOL "Que D ni dttelle Le ”, qu trai toi ir [Pis aujourd'hui! J'ai encore tout à te ra- wars, NEC SE tu à la Ca Le A er Deydue qu fe Lan Le Krf oh 8 Alias, The Champ Grest Lover, The Prisoit :Wardon 
snne ASE RE ES SE RE sé Li 1e ot . s en frais pour (ol, 1! leonter, mignonne, ce sera pour plus tard. |* Ïl cp pagne. le. Tai vé e Le pe: , Htenidn Angels in Disguise Great Sinner, The Project X 
SRE CR D NES SE pren éjà Le es d'automne où domi- Allons. sommes-nous d'accord? LÉ he eures que les Ra alors! te, qu, perme mu “# voyager Any, Number Can Play Hamiet sd Bontgre 
dre deux ou trois tableaux sulemest Gi Et toit” Cette À ve gg ri un y Natacha eut un bon mouvement et ré- ere 8 it à: | ri vs Lu . De années, | Ba8dad Hidden” Room (Aupara- Rigoletto (Italien) 
fravures de Reynolds, et j'aimerais .des ri 7 Fr; ? |pondit un “Oui, Mammy” qui lui valut de, q Rx dr ,FAUVE, qua res 16€8, | Barbary Pirate vant Obsession) Himfire 

y , j 1s des |notaire. Me Guérin est ponctuel et je lui |fendres caresses Et, pour Guy et pour toi, je repris goût | notre littérature de voyage était |Barkleys of Broadway, House Across the Street Ringside 
meubles Louis XVI. |ai téléphoné de passer à la Gravière pour , à la vie. J'achetai la Gravière qui se trou- | bien modeste. Avec Jacques Hé-| The Lots SCANNER on MaEe) 
7 Bravol sppiavdli la de À affaire urgente. Je lui ai glissé un mot de CHAPITRE XIi vait à vendre et j'allégeais mon deuil |bert, elle s'est enrichie d’abord|fiack Book (Auparavant Johnny Eager Soon and Delllah 
perd Re ph FE 4 nu ra … k s 08 au po. Je veux qu'il la quand ce nouveau Éscrrol me frappa 2 des palpitants récits de son aven- of Terror) Jobnaÿ Stool Pigeon pands of lwo Jima 
, re Ê régularise au plus tôt. Avec mon coeur ! avais quinze mois, tu étais un beau i 5 Body ho AE atan's Cradle 

ton origine: une modeste étudiante n'au- | malade, je n'aurais qu'à te manquer. Sait. | Le lendemain, Bernard se présentait |dont Nounou était fière, plus que de ton les 7 DNS ot Ar Chine DE a Dee HA out 0° Wal 
rait pas ces goûts raffinés, car, je le sup- lon jamais? : chez Me Pardi. Celle-ci ne lui dit même |frère qui avait cing ans de plus que toi, |et vaillant compatriote lui à va-|Chain Lightning (ta ” Slatteryÿs Hurricane 
pose, ji Sarévitch était Ur? Éhal À | Natacha protestait mollement. Les feuil- pes PAPIEUN elle lui annonça triomphale- mais qui restait mince et pâlot. Je m'ot-|lu un prix littéraire de la Pro- grise D ianignt Mai Pornswhere {0 Europe 

Lt je n'a jamais travaillé, riposta |les mortes criaient sous leurs pas; elles ; ÿ ; F à .. |cupais beaucoup de vous et je ne sortais | vince de Québec. Conspirator Ma Song of Surrender 

Natacha, son mari lui 5e Pres PE rentrèrent lentement au bras l'une de pd murs. se parue! ie Monsieur, ici, | guère. Néanmoins, j'étais à Paris ce jour- Voyageur inlassable, Jacques | Dancing ‘in the Dark Man-Eater of gsurmaon Story of Molly The 
bouts. Les obsèques payées, je me suis | “Le grand sal raconte "107 Vite que le vous [lé ef cet Yvan, qui nous éspionnait depuis | Hébert vient de-vivre avec son! Barihg Capallero Mary Ryan. Détecuve Sword im the Desert 
trouvée ts po pi co * 3 | À gr À on à Le Natacha pre Bernard très ému par cette nouvelle Li ; guess nus Ut be ser ER tout cal- intrépide camarade, Jacques Du-| Devils Henchman, The Miss Grant Takes Kich- Temptation Harbor 
— Alors, que serais-tu devenue, ma Et ot ns nt / Lo % colo, [s'informa: FRONT vue lol ait nt = Se ordi: | pire, une autre année d'aventures, MS. end the Oil. The Me be en or RE 
vauvrette ‘si elle avait vécu? j i Lu t sl, a Fe uns A villes — Est-elle déjà repartie? Dan M he rit pare souvent cette fois autour du mystérieux | Earth Cries Out (Italien) My Friend Irma ne) ; 

Te dévais DIE licence en iuin tes use dont gdelques grandes familles Ou tir cris lt nl ans la ie qui abritait des mauvais | et farouche continent africain. |Easy Living (Auparavant My Son, My Son Tight Littie Island 

-— de devais obtenir ma licence en juin |avaient sauvé une partie de leurs biens. | .— , Je crains lort quelle ne re- | vents à cette époque de l’année, Nounou Autour de l'Afrique, qui racon- | _ Interference) , You Beautiful Doll Traveling Saleswoman, 
et un poste de rédacteur ensuite. Nous es- | Elle remarqua tout de suite deux*mé- | Vienne plus jamais. s'asseyait sur le banc de pierre que je t'ai |te cette nouvelle épopée, est un | Ever/b007, Does It Qmoo-Omoo NP RRPR 
périons subsister jusque-là tant bien que |daillons placé d nl ‘ à — Que dites-vous là? tré ès de 1 tit t = ' Fame Is the Spur Once More My Darling Under Capricorn 

1 placés en évidence sur le piano: Mme Pardi le i montré, près de la petite porte, et vous | sagnifique ouvrage en deux vo-| Father Was a Fullback On the Town Underton 
mal, 2 ; — Ton père, ton frère, Guy, présenta e rardi poussa le jeune hommbe dans ne vous éloigniez jamais. Que de fois de- lumes venant de paraître aux Edi- ! Fi£hting Kentuckian, The One Last Fling Under the Sun of Rome 

— Et elle n'aurait pas eu honte de se |la marquise. la salle à manger, car ils avaient échangé puis je suis retournée à cette place pour | 4; + P |Fignting O'’Flynn, The Parole, The {Italien ) 
faire nourrir? s'indigna Mme de Combreux Ce Éaironnst à t blait à ces paroles dans le couloir d . : La tions Fides. | Flame of Youth Piccadilly Incident (An- When Willie Comes 

Fri hgna M | _Rarç e sept ans ressemblait à À À nr. essayer de reconstituer le drame, me per- |" Un ivre passionnant, d'un inté- | Floodtide glais) Marching._ Home 
qui en voulait à l'innocente Mme Karé- |sa mère. — Asseyez-vous, je vais tout vous ra- | dant en regrets superfius! th : HN Vé : h | Follow Me Quietiy Pinky Woman in Hiding 
vitch, — Tu ne peux pas te souvenir de lui, |conter, Elle est déjà remplacée, sa cham- | Donc, ce jour-là, comme les autres jours, a pag hs. Dress “ ee 4 | 

: bre est louée, c’est-à-dire que je me suis | vous jouiez près du banc. On appela Nou: |: 7015 nStrucu!, et disirayant | CLASSE B 


—, C'était bien naturel, protesta Nata- 
cha très rouge, elle m'avait élevée et fait 
instruire. 


insista la marquièe, le pauvre chéri m'a 
été enlevé à l'âge qu'il a iei. 
Natacha ne put retenir une exclama- 


entendue avec une autre étudiante, mais 
qui entrera chez moi la semaine prochaine 
seulement. 


nou au téléphone, ce qui n'arrivait jamais, 
Affolée, elle demanda à ma vieille fem- 
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puisque l'auteur sait émailler’ de 
poésie et d'humour, un récit par 
ailleurs très riche-de souvenirs 


inst the Wind 


laguins 


À rejeter parce que condamnable en partie 
Fighting Man of the 


One Woman's Siory 
en City (italien) 


La marquise constatait qu'il y aurait |tion. me de chambre de la remplacer auprès d A : , : ns 
des ques litigieuses entre sa fille et | — Hélas! rien ne m'a été évargné, con- | Bernard ne l'écoutait pas. vous, et ce fut pendant le md trés de et d'impressions d'un voyage AlAN the Kings Men rie on Thelna Jordon. Oters (Italien) 
elle. Elle reprit: , tinua la malheureuse mère, je n'avais | —-Et l'adresse? Avez-vous son adresse? |qui s'écoula entre le moment où Nounou |.t"2"e's Vingt-cind pays et colo-| Always Leave Them Te qe QE De roc 
— Cette nuit, je pensais aussi , . . Sais- | plus que lui, je le couvais, il est inort dans ! — Non, je la Jui ai bien demandée trois | courüt à la villa et celui où la femme de | ni€5- s And Baby Makes Three | Hfen) Pedalin In Society ta 
tu que c'est long une nuit quand on ne |mes bras d'une méningite. fois, mais elle n'avait pas envie de me la |chambre en descendit que l'affreuse chose | , Chacun des volumes est ornée | Angelina (Italien) Forbidden Street, The Hen) ; 
dort pas? : ; Pendant quelques minutes, elle contem- | donner. Elle est malicieuse, elle ne dit que leut lieu: de bandeaux, culs-de-lampe, car: stful Blonde £ Fountainhesd #h re dr nt, T 
Natacha songeait qux nuits blanches |pla la riniature en silence. ce qu'elle veut. N'empéche que jai eu | -La petite porte s'ouvrit, elle était tou- | te et couverture en couleurs de["Sse 2" Gil from Jines Besen. Red Élges. The 
quelle avait passées à l'hôpital, après la — Âh! j'avais besoin de te retrouver! |du chagrin en l’'embrassant une dernière | jours fermée à clé, mais on s'en était pro- Jacques Gagnier. L'ouvrage est the Forest * Hope of Sand 
mort d'Anna; mais, de l'hôpital, i} ne de- |s'écria-t-elle, cette compensation était due |[fois, je l'aimais bien, et j'ai du plaisir à |euré une: un homme bondit, te saisit et | ‘alement illustré de 61 magnifi-|BI£ Cat, The Gteat Dan Paie Roy Bios (Français 
Vait pas être question. à mes longues souffrances. parler d'elle avec vous. t'emporta, Guy, effrayé, poussa des cris, | 2Ues photographies hors-texte en k Magic 4 Great Gatsb ML: hu Sarsband | énge 
La marquise poursuivait: Sur ces entrefaitus, Firmin introduisit | Bernard était atterré. pleura, mais ce fut si vite fait que, lorsque | béliogravure. | Borgr mrident Faro in Hivene png The 
- Que je t'offrirai une auto. le notaire. — Mais où est-elle maintenant? Né vous | Jeanne arriva, elle ne vit plus rien, auto- |, “La Route du désert” et “La | Bride of Vengeance D Re,  , st 
Natafha poussa un cri de joie: avoir une | Vieil homme aussi, à l'air paferne, Me |a-t-elle pas dit où'elle allait? mobile, homme et enfant avaient dispgru. | Route noire”. les deux volumes | Calamity Jane and lon Crown, Tue (lia- SUghUY French 
Yoiture à elle, c'était son rève Guérin sinclina profondément et posa la | — Si naturellement. On sut qu'une auto avait stationné au | d'Autour de l'Afrique constituent | . Bass Men) Smart Woman 
— Chut! chut! fit la marquise en lui {serviette qui ne le quittait jamais avant | — Eh bien! dites vite. | bord de la route, l'homme t'avait jetée de. |le cadeau idéal pour toute cir-|Chanpion MES NAN Die EUR EE PL Lou 
donnant une affectueuse chiquenaude, il |de s'asseoir dans le fauteuil que Mme de | — À Neuilly, toujours chez sa parente. | dans, y était monté lui-même et avait fui | constance. Il n'est rien de plus Colorado Territory John Loves Mary Spring in Park Lane 
faudra apprendre à conduire et obtenir |Combreux lui offrait. — Neuilly est grand! Cette parente, est- | sans laisser de traces. agréabie que de recevoir un beau Confessions of a Rogue Joison Sings Again Ten À to the Judge 
es PE mis, Je te confierai à mon chauf- — Maitre Guérin, je vous présente Ro- |ce une tante? une cousine? Purte-t-elle le Guy s'expliquait comme il pouvait, il [livre et, surtout, un livre qui vient | cX Way. The ee Ma f reg ER Woman 
leur, LH est tres prudent et patient, avec |seline de Combreux, ma fille enfin retrou- |même nom? racontait qu'un homme noir et méchant | de paraître. |Raytress Lady Takes 4 £allor Thieves’ Highway 
lui tu feras de rapides progrès. vée. dit-elle avec salennité — Je n'en sais pien. Je ne pouvais pas |l'avait emportée. Nounou se rendait-comp: | “La Route du désert”, 176 pa- | adiy Is the Femaleg La Vie de Bohème Anree Godisihers 
—e Merci, oh! merci s'écria Natacha | Me Guérin se leva ef s'inclina encore |être indiserète, et je vous répète qu'elle ne |te qu’on l'avait amusée, dix minutes au té- | ges 31 illustrations en héliogra- Den Quixote ous Mio- Lors lion ET doll” 
È grisé. oubliant qu'elle n'était pas Rose- | plus profondément. 6 dit que ce qu'elle veut bien, Mais je suis | léphone pour lui annoncer finalement qu'il | vure, 12 decsins et carte de l'Afri-| cha (Es ÿ 2 dos Beta To the Victor 
ne Lors sl — Mes hommages, Mademoiselle. 11 y |rassurée pour elle, sa parente est très ri- | y avait erreur. que: $1.50 (par la poste: $1 65). put Ds. Wen Side Mske Mine Leughs ToWo don 
FT lors, Ht: merck maman. . ja dix-neuf ans que nous vous cherchons |che. Cette communication émanait d'un com- “La Route noire”. 196 pages, | Fdward, My Son Master of Hankdam ‘rolpone (Français) 
uns rappeiée à la réalité, Natacha bais- let vous avez grandi pendant ce temps-là. — Ah! {plice et devait favoriser ton enlèvement | 30 illustrations en héliogravure, | El Paso Miranda le were Strangers 
sa la rm obstinée dans son silence. |plaisanta-t-il : — D'abord, elle habite une superbe | longuement prémédité. 12 dessins et carte de l'Afrique: | Fallen Idol The à duiven 
— Allons, fit la marquise pour rompre | Natacha, qui redoutait de l'affronter, | villa, et Natacha aura une auto à elle, | (A suivre) $1.50 (par la poste: $1.65), lFlamingo Road Not Wanted" Without Honor x 
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sonne, Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 
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On désire acheter du propriétaire — 
Bungalow de 4 à € piéces, à St-Bont- 


face prés de la basilique, de préfé- 
rence Paiers comptant pour prix ! 
raisonnable. Tél: 205 162. 29-41. ! 
A VENDRE — Crand bungalow situé 
529, rue Langevin. 2? grandes cham- 
bres à coucher, grand salon, sois- 
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salle de bain finie en ”vitro- 
cave finie, avce salle de récréa- 
sème de chaufiage à l'eau 
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lite 
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chaude et à l'huile, garage, prés de 

… basilique. S'adresser à L. Houx, 
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…— Maison de 4 chambres 


A VENDRE 


construction en bois, à 737, rue St- — 
Jean-Baptiste S'adrernser à 729, rue 
St-jJean-Baptiste, St-Bouliface. Man A VENDRE 
222-39P.  gt-Honiface — Bungalow de 4 cham- 
P pue ES bres. Prix, 9720000, à termes 
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chauffage automatique (bin fed | st-Boniface — Maison de 8 chambres 
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# ds 4 Er sé Prix, $6,000.00, à termes 
PURE Qi vos © L nde séré St-Vital + Bungalow de 4 chambres, 
en ville ou en campagne Rs en stucco, Prix, $3,800.00, à termes 
Qt CNED. 09 EN © ’ St-Vital— Maison Ge 6 chambres. Prix, 
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léléphone 929 398 St-Boniface — Restaurant, chiffre d'af- 
aires par mois, $2,500.00. Prix, pour 
| mr et aménagements, #7,000.00 
A VENDRE — Route de taxi avec auto | omptant requis, $2,000.00 
Ford 1949, Aussi garage 20 x 34 avec | st- Vital — Magasin d'épiceries et de 
: s'adresser À Boîte 9, Haywood, | viandes, avec bâtiment et logis de 6 
Man 223-41P.| chambres. Prix, $9,000.00, à termes. 
Winnipeg — Contenu d'une maison de 
LOUER Chamt et cuisine au | revenu de 9 chambres. Prix, 82,400.00, 
ler étage pour dame ou dernoiselle | à termes 
qui travaille, de préférence. S'adres- | Près de Winnipeg, dans bon district 
ser à 211, rue Dumoulin, St-Boniface. français — Magasin général: chiffre 
226-39C. d'affaires par mois: $3,50000. Prix 
- _ demandé, 5100000 pour aménage- 
A LOUER Suite de 3 chambres, ments; stock, environ #4,500.00, à 
semi meublée, près de la ‘Modern termes. 
Dairies S'adresser à 206, rue Au-|pPrès de Winnipeg, dans bon district 
bert, St-Boniface. 216-38C. français — Garage et agence de ma- 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 


priétés de ville, campagne, termes 
ou commerces. s'siresser à 
C. BUFFET 
202, Edifice Melntyre | 
Téléphones: 97 125 ou 204 567 
Tr 


on 


TISANE CISBEY—Vous puuvez main- 
tenant vous procurei la célèbre T1- 
SANE CISBEY chez M. E. Sabourin, 
195, avenue Provencher, St-Boniface 
Par la poste, $100 franco 132-TF 

toutes sortes de 

laveuses électriqu.< et rouleaux de 
toutes grandeurs MJUT essoreuses 

S'adresser À “Dufault Electric Wash- 

ing Machine Repairs’”’, 178, boulevard 

Dollard, St-Boniface. Téléphone 

201 984, 72-38C. 


cm 


Pour achat et vente de propriétés 
en ville ou en campagne, de fermes 


et d'hôtels, de blocs de commerce 
S'adresser 


CI 


DAVID MARION 
668, ave Taché. St-Boniface 


Téléphone 201 028 


TF 


Réparations de 
+ Crayons automatiques 
e Stylos et stylos à billes (Ball 
point Pens) 

e Briquets de toutes marques 
COMMANDES PAR LA POSTE 
WINNIPEG PEN SERVICE 
273, rue Lizzie, Winnipeg 
(angle Logan) 
Téléphone 24 241 | 

J.-G.-E. Emond 
Propriétaire 


vestment 
heureuse d'annoncer 
tion de la Roger Teillet Agencies, 
Norwood, 

tant depuis 


Norwood 


Représentant 


M. Roger Teillet 
La Carnegie Finance and In- 


Company Limited est 
la nomina- 
comme son représen- 
le ler janvier 1950. 


5350000, à termes 
Maison de 
#2,400.,00. à termes 


11 chambres 


Prix 


chineries et d'huiles, et agence d'au- | 


tos Chiffre d'affaires par mois, 
$10,000,00. Prix, $16,000.00, à termes. 


S'adresser à 


FEVER ET KENSTON REALTY 


500, rue Ritchot 
St-Boniface 
Téléphones: Bureau: 929 398 
le soir: 41 876. 


Magasins et commerces À vendre 


Magasin d'épiceries, de viandes et d'a- 
limentation pour bestiaux (feed) dans | 
Fondé il y | 


village près de Winnipeg. 
a longtemps. Bons profits nets. Bâ-: 
tisse comprend magasin, logis de 7 
chambres et entrepôt d'alimentation 
pour bestiaux, Conviendrait à hom- 


me d'affaires parlant le français, 
Le propriétaire maintenant à l'aise, 
se retire après 40 ans. Prix de la 


bâtisse et de l'aménagement, $8, 700.00, 
et le stock, environ $1,20000. Ter- 
mes. Accepterait petit cottage à St- 
Boniface comme paiement partiel. 
S'adresser à M. René Pariseau. Télé- 
phone, le soir, 89 276. 


Dans faubourg — Cordonnerie située 


sur bonne rue commerciale. Chiffre 


d'affaires, $2400009, Loyer, $50.00 
ar mois. Chauffage gratuit. Bail. 
rix, pour aménagements, $1,000.00, 


et stock propre en bonne condition, 
environ $8,000.00. Téléphoner, le 
soir, à M. Pariseau, numéro 89 276. 


Dans faubourg — Magasin d'épiceries, 


de confiserie et de viandes. Chiffre 


d'affaires, $4,000.00 par mois. Prix, 
pour aménagements, $6,500.00. et 
stock, environ $4,000.00. Bail, Télé- 


phoner, le soir, à M. Pariseau, numé- 
ro 89 276. 


MAISON A VENDRE 


St-Boniface — Bungalow de 5 cham- 


bâti en 1947, 3 chambres à 
coucher. Ultra moderne. Chauffage 
À air climatisé, salle de jeu, grand 
lot. Prix, #$7,950.00. Téléphoner, le 
soir, à M. Pariseau, numéro 89 276, 


bres, 


FOUR PROVINCES INVESTMENT CO, 
300, rue Main, (au sud de l’ave Portage) 


Tél. 925 226 
225-39C. 


Jamais depuis la guerre avons-nous fait 
une aussi grande réduction 


PARDESSUS POUR HOMMES 


en différents tissus de choix 
Elysien — Prix rég., $43.75 


pour $28.95 


Alpine — $43.75 


pour $28.95 
Molleton ‘’Rockshire” 
529.95 
Velouté par Rubin -— $45.00 
529.95 


Progress — $48.75 


533.40 
Elysien, importé — $54.50 


pour $38.90 


pour 


pour 
Velouté par 


pour 


Lamkaska, par Rubin 
pour $38.95 


Elysien épais, importé — $65.00 


pour $42.90 


Toutes les couleurs: bleu, brun, gris, 


tan, bleu mer. 
Toutes les grandeurs. 


_- $45.00 


$55.00 


Quelques-uns ont une doublure pleine 
longueur; d'autres trois-quarts. 


A. HUOT 


200, avenue Provencher 


Tel.: 203 795 


St-Boniface. 


L A LIBERTE RE - PATRIOTE 


Ecole du Sacré-Coeur 
Nos enfants d'école, frais et dis. 


| pos, après ur séjour prolongé dans 
lleurs fovers, sont reven à ré 
[cole le lundi 9 janvier. Tel un 
| rucher en pleine activité, les sal- 
Lies de classe bourdonnent ée vie 

et d'entraîn. Une jeunesse catho- 


| lique et française prépare son a- 
venir — 
Aux cours réguliers, l'école e- EH 
|foutera durant le second terme | HA 
| une période de culture physique, ! Hi 
sous l'habile direction de Mlle i25 
| Denise LaFlèche É 


Réunion des Enfants de Marie 


La réunion des Enfants de Ma- | 
rie aura lieu le lundi 16 janvier 
à 7 h. 30 pm. A cette occasion, le 
R. P. Plaisance, O.MIL., bénira la 
bannière de la sainte Vierge et 
| donnéra le sermon. Tous les pa- 
roissiens sont invités pour . cette | 
cérémonie qui précédera notre as- | 
sembiée mensuelle. | 

Nous espérons que durant l'An. 
née sainte les demoiselles redou- 
bleront de ferveur pour rendre 
| plus d'adoration à Dieu par Ma- | 
rie, Nous souhaitons à tous une 
Heureuse et Sainte Année! 


Pour le 30 janvier 
Les paroissiens du Sacré-Coeur 
qui désirent se procurer des bil- | 
lets pour la représentation qui 
sera donnée par le Cercle Mohè: 


Fournaises à l'huile ‘’' NORGE” 


Une fournaise sur laquelle vous pouvez compter pour obtenir pleine 
satisfaction. 


Fournaises à 
l'huile 
""QUAKER"" 


re, au théâtre Playhoure, le lundi * 3 
30 janvier, peuvent s'adresser à © Cadran simple pour régler la chaleur dstes ms cotmeltteuse: 
Mme G.-M. LaFièche, 720, rue © Compteur d'huile à niveau fixe 
Sherbrooke, tél. 21 170 © Indicateur visible de niveau d'huile © Codron régulateur à portée 
de la main 

Mme E Dites Chan de famille Modèle DRH N 99 95 + PER hat 
désirent remercier toutes les per- (Tel qu'illustré) 2 © Vis de colage 
sonnes qui leur ont témoigné de 4 
la sympathie, soit par assistance Modèle HH50 Modèle 3308 19 45 
aux funérailles, soit par offran- (Tel qu'illustré) ° à . 
de de prières et fleurs, à l'occa- le 300 
sion de la mort de M. Elphège Modèle FH55 = ab 2008 S101,95 
Chaput. Elles remercient parti- il :) 5137 95 Î ustré 
culiérement les Rév. Soeurs Gri- (Tel qu'illustre L Modèle 3010 $116.45 


ses de l'Hospice Taché. 


| AU CLUB DU SACRE-COEUR | 


Ligue des dames 
(Fin de la série) 


Equipe G. P; 
Lafrenière 20 16 
Germain 19 17 | 
| Audet 17 19 su FRERE 
Carlow 16 20 
Records: | 
H 1 P ——- Mme Delaquis 225 Mme Claire | 
H 3 P - Mme Hedstrom 538 | LaFlèche, | 
Ligue de 10 quilies | M | 
| Equipe G. P. ‘ | 
|Canadian Publishers 2 ] octogenaire | 
| Hôtel Roblin . 2 1 | Le dimanche soir, 8 janvier, les | 
Banque 1 Nationale 2 |enfants, petits-enfants et arriè- 
gure. rères “ |re-petits-enfants de Mme Claire 
IH 1 F T. Roy 997 | LaFlèche se réunissaient à la ré- 
[H 3 P ar H Sala 547 | sidence du Dr et Mme P.-E. La- 
(1 D Can Pubillihers 971 Flèche, pour fêter son 80ème an- 
|(H 3 P — Can. Publishers 2383 | niversaire de naissance. Un ma- 
: s situ e cadeau lui fut présenté 
à ARE (à par Lucille LaFlèche, sa petite- 
Ma ria e fille, et une gerbe de roses par 
q son arrière-petit-fils, Marc Lord. 
Mme Laflèche, arrivait, avec 
Tremblay—Ste-Marie sa mère, au Manitoba à l'âge de 
M. l'abbé M. Deniset-Bernier 4 TR à gt 73 à . DR 
snit | :. se. | les, chez son grand-oncle, le 
bénit le mariage de Mlle Renée P. D. Danéurand, O.MI. 


Louise Ste-Marie, fille de M. et 
Mme Camille-F, Ste-Marie, avec 
M. Claude-Charles Tremblay, fils 
de Mme J.-P. Tremblay, le lun- 
di 26 décembre 1949, à 11 h. en 
l'église du Sacré-Coeur de Win- 
nipeg. 

La toilette de la mariée con- 
sistait en une robe de velours- 
chiffon dont le corsage était a- 
justé, les manches en pointes de 
lys et l'encolure genre ‘“Sweet- 
heart”. La jupe tombait en plis 
délicats. Son voile à la taille était 
retenu par un coronet de muguet 
qui avait appartenu à la tante 
| de la mariée. Son bouquet était 
| composé de roses blanches. 
| Mme Stanley Beeston était da- 


A cette époque, le terminus du 
chemin de fer était à St-Boniface. 


La vénérable octogénaire fit 
ses études à l'Académie Ste-Ma- 
rie de Winnipeg, alors située dans 
l'immeuble devenu aujourd'hui 
l'hôtel Frontenac. Mariée à St- 
Charles, Man,., elle y demeura 
jusqu’en 1924. Elle vit depuis lors 
à Winnipeg. La jubilaire comp- 
te, vivants, 9 enfants, 20 petits- 
enfants et 8 arrière-petits-enfants. 

Seuls manquaient à la soirée 
parmi ses enfants, Sr Marie- 
Edouard, de l'Académie Ste-Ma- 
rie, et le KR. P. Edouard LaFlè- 
che, S.J., missionnaire en Chine. 


|me d'honneur, Milles Jeannine + SUR 
| Tremblay et Myrtle Coey, de-| Mme Aimé Bénard, belle-soeur 
moiselles d'honneur, ‘et M. Ro- | de la jubilaire, les RR. PP. Oblats 


du Sacré-Coeur, le R. P. Martial 
Caron, S.J., son neveu, le R. P, D. 
Jubinville. G.M.I, de St-Bonifa- 
ce, et le R. P. J. Paradis, O.SM. 
de Winnipeg, ont bien voulu se 
joindre à la famille pour lui of- 
frir leurs voeux. 


| land Tremblay, garçon d'honneur. 

Le major Louis Deniset et LAC 
Henri Ste-Marie agissaient com- 
{me huissiers. 

Mme Louis Souchon interpréta 
| un “Panis Angelicus” et des can- 
| tiques de Noël, accompagnée à 
l'orgue par M. Maurice Prud’hom- 
| me. 

A l'issue de la cérémonie reli- 
| gieuse, une réception eut lieu au 
salon du Club du Sacré-Coeur. 
Les toasts furent portés par le 
R. P. I. Desautels, O.M.I., et M. 
Edouard Frey. Le professeur A.-C, 
de la Lande fit lecture aux nou- 
veaux époux d'une poésie, sa pro- 
pre composition. 

M. et Mme Tremblay partirent 
pour un voyage dans l'Est. Pour 
{la circonstance, la mariée revê- 
tait un costume gris avec acces- 
soires bleu marine. 


Nous souhaitons à Mme Claire 
LaFlèche santé et bonheur pour 
fêter, à l'instar de son grand- 
oncle, le R. P. Dandurand, OM, 
son centième anniversaire, 


Dr Jozef D. Bzowy 


N.D., B.S., 
Homéopathe 


Appareil moderne pour diagnostics, 
examens du sang, de l'urine, 
Traitement de maladies chroniques 


| M. et Mme Tremblay demeu- 80, rue Charles 
rent 496, rue Aulneau, St-Boni- || ré]: 592 870 Winnipeg, Man. 
| face. 


CANADIAN REALTY CO. 
Biens immeubles à vendre 


Hôtels — Blocs — Magasins généraux à la campagne — 
Résidences de ville — Résidences d'été (au Lac des Bois) 


Fermes — Maisons de rapport | 


Hypothèques — Prêts — Perceptions de comptes, de loyers 


R.-J. BLONDIN, gérant 


410, édifice Somerset Tél. 927 486 — Le soir: 325 966 


WILFRID ROYAL & COMPANY 


Principaux agents pour le Manitoba 
General Casualty Company of America 
General Insurance Company of America 
314-315, édifice Avenue Winnipeg, Han. 
Téléphone 927 803 
Accidents — Automobiles — Vols avec effraction et à main armée — 


Biens personnels — Bijouterie — Fourrures — Glaces de magasins — 
incendies et autres genres d'assurances 


GENERAL" Protection et Aves. Poctns Mare eu meilieure 


Diplômés du Collège 


d'Embaumement de Cincinnati 


RS Be morluaire 


Desjardins — McGee 
138, blvd Dollard St-Bonitace 


Tél. 201 467 


| thène se réuniront le 18 janvier 


| | développent.” 


| temps et lieu. | 


Paiements à termes, si désiré. Rayons des appareils de chauffage, 3ème étage, centre. 


fT-EATON Ca 


Fournaises à 
l'huile 
“"SUPERFLAME"' 


Petite 


fournaise 


q 


entière satisfaction. Idéale pour 


chalets nes, chombres où 


plus de chaleur 


cuis 


est nécessaire 


(Telle qu'illustrée) 


$69.50 


Le samedi 19 novembre der- 
nier, à 6 h. 30 p.m., M. Fred 
Morrissette se fractura une 
jambe à la suite d’un accident 
d'automobile survenu à l'an- 
gle des rues des Meurons et || 
Marion. 

Si quelqu'un avait été té- 
moin de cet accident, il ren- 
drait service en se mettant en 
relation avec M. A. McKinnon, 
téléphone 201147 ou 204 314 
(le soir), 214-39C, 


| 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 


Après un silence de quelques 
semaines, nous nous remettons à 
l'oeuvre. Un accident assez pro- 
saïque a réussi à rendre silen- 
cieux notre bistouri et à l'émous- 
ser quelque peu. La morale à 
tirer de tout cela c'est que vous 
y êtes un moment et une secon- 
de plus tard vous n'y êtes plus. 
Et puis le monde continue à mar- 
cher, peut-être même mieux. En 
effet, notre Conseil a découvert 
une plume bien capable et élo- 
quente en mon absence. C’est un 
véritable gain. | 

Grand ralliement | 

Le grand ralliement des Che- 
valiers de Colomb, tenu le 9 jan- 
vier dernier dans les salles du 
Cercle Ouvrier sous les auspices 
du Conseil de St-Boniface, a été 
un grand succès. Nous estimons la 
foule présente à 400 avec forte re- 
présentation de trois Conseils lo- 
caux et bon nombre de Chevaliers 
venus de nos sous-conseils de caro: 
pes. La présence de LL. EF. 

osseigneurs Cabana et Murray 
donnait à cette réunion un éclat 
particulier, 

Mgr Murray avait gracieuse- | 


ment consenti à donner une con- | Norwood 


férence en cette occasion et choi- 
sit un sujet bien approprié, ce- 
lui de l'Année sainte. L'éminent 
conférencier, tout en faisant un 
historique de l'Année sainte, nous 
en fit comprendre sa nécessité 
et les avantages immenses qui 
en découleront pour l'humanité 
entière. Le Saint-Père nous de- 
mande de prier pour le “grand 
retour” des brebis égarées, le’ re- 
tour au Bon Pasteur de tous, chré- 
tiens, schismatiques, païens, Juifs 


160 acres, 


Tél: 


Hôtel, 


| rél.: 


A St-Boniface 


Norwood 


Tél.: 


|A VENDRE — Un poêle de cuisine 


comme neuf, tout émaillé, marque 
“Royal”. Un buffet de cuisine, une 
chaufferette électrique de maison, 
une paire de patins à roulettes, poin- 
ture 51:. S'adresser À 448, rue Tissot, 
St-Boniface, 232-41P, 


LAINE A TRICOTER de première qua- 


lité, blanche ou grise, 1, 2 ou 3 plis, 
à $1.35, poste payée. S'adresser à Jos. 
Plante, manufacturier de lainages, 
La Sarre, Qué. 231-41P. 


FERME A VENDRE 

14 mille d'un village cana- 
dien-français, près de Winnipeg. E- 
lise, école où l'on enseigne le grade 
2. Maison, grainerie et autres bâ- 
tisses. Prix, $65.00 de l'acre. 


Pour autres fermes, s'adresser à 

Art. TOUGAS ou à 3. BELANGER 
190, ave Provencher 

208 178 (bureau) 205 498 (rés.) 


A VENDRE 


Bon commerce épiceries, viandes, etc., 


sur grand chemin et dans village 
prospère canadien-français près Win- 
nipeg. Bel immeuble moderne avec 
logement de 5 chambres. 000.00 
d'affaires par an. Prix, 0,500.00 
pour bâtisse et "Ho Stock, 
environ $6,000.00. 


A VENDRE — Garage à 20 milles de 


Winnipeg, dans village prospère ca- 
nadien-français, logis attenant, ou- 
tillage moderne, bon chiffre d'affai- 
res. Prix $9,200.00, stock en plus, en- 
viron $1,800.00. 


A VENDRE — Route de taxi avec 2 au- 


tos presque neuves, 100 milles de 
Winnipeg. Revenu par mois, $1,200,00. 
restaurant et salle de billard, 
dans village canadien-français, Gros 
chiffre d'affaires. Possession immé- 
diate. 
S'adresser à 
TOUGAS ou à 5, BELANGER 
190, ave Provencher 
208 178 (bureau) 


Art. 


A St-Boniface — Bloc de 5 suites. Re- 
Prix, | 


venu de $17500 par 
$9,500.00, à termes. 
Bloc de 8 suites. 
Revenu de 00 par mois, Prix, 
$23,000.00, à termes. 


mois, 


A St-Boniface — Cottage moderne 4 


chambres, chauffage automatique à 
air chaud, Prix, $7,009,00, à termes. 


St-Boniface — Duplexe de 8 cham- 


bres, chauffage à l'eau chaude, cen- 


tral. Prix, $6,800.00, à termes. 
Haywood — Cottage, 22’ x 24’, bien 
fini, presque neuf, grand Jot, tout 


clôturé. Prix, $3,850.00, Comptant re- 
quis, $1,850.00, 

Maison 
chauffage à air chaud, 
(stoker). Prix, 
ou échangerait 
Possession 


chambres, 
foyer mécanique 
$6,200.,00, à termes; 


ur plus petite maison. 
Em édiate. 


— Duplexe moderne de 6 
chambres, entrée privée, 2 salles de 
bain, garage, près de l'autobus. Prix, 
57,300 comptant requis, $2,700.00. 
S'adresser à 


Art. TOUGAS ou à J, BELANGER 
190, ave Provencher 
208 178 (bureau) 205 498 (rés.) 
221-30C, 


et athées. 

Un bon lunch couronna cette 
fête bien réussie pour laquelle | 
le Conseil de St-Boniface mérite 
tous nos éloges. Ces rassemble- 
ments de nos forces totales de- 
vraient se renouveler dans l'ave-| 
nir, ï 


Avez-vous donné 


votre nom 
comme donneur de sang? La cau- | 
se en vaut la peine et le besoin | 
est grand. 

Prochaine assemblée régulière | 
le lundi 16 janvier prochain. Un} 
avis de motion important y sera | 
discuté; votre présence est solli- 
citée. 

Les fervents du Club Démos- 
et le ler février. Nos talents se | 

Victor a des suggestions impor- | 
tantes au sujet du comité des ma- | 
lades... Nous y reviendrons en| 


BISTOURI. | 


JOHN J. ARKLIE 


Optométriste et Opticien 


Examen de lo vue chez 


Mitchell Copp Ltd., 
Tél. 925 650 


Portage et Hargrave 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél.: 726 456 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger Suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


. , . 
Poils Disgracieux 
Signes, verrues, boutons Nous £ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouvelle méthode 
sans douleur Traitements à partir 
de $200 Un seu) traitement suffit 


pour enlever pour toujours les poils 
des jambes et des bras 
Mlle K SINCLAIR. Dermatologiste 


INSTITUTE 


Téi, 924 110 


DERMIC 


800, édifice Paris 
WINNIFEG 


205 498 (rés.) | 


moderne de 8} 


La gare de triage la plus moder- 
ne au Canada, celle du Pacifique 


Canadien à Montréal, dont les 
frais de construction s'éléveront 
à $9,500,000, sera complétée en 
1950, La cour, recouverte de 
quelque 76 milles de rails et la 
seule de ce genre en ce pays, sera 
l'une des premières à être équi- 
pée de dispositifs automatiques 
électriques pour opérer l'aiguil- 
lage des trains. (CPC) 


Chartrand & Metheral 


TN. Metheral -— Encanteur 
ANDERSON BLOCK 
Portage la Prairie, Man, 
Encanteurs et estimateurs 
Fermes et propriétés de ville 
à vendre 
Assurances générales 
Dirigeons encans n'importe où 
Notre devise: ‘donner satisfaction” 


Téléphone 730 


PLOMBERIE 
et REPARATIONS 


Pour nous, pas de travaux trop 
considérables ou trop minimes. 
Ouvrages et réparations de toutes 
sortes 


ENGLISH FLUMBING 


& HEATING CONTRACTORS 
274, rue Garry Winnipeg Tél. 922 792 


Demandez M. W, J. Harb 
Téléphonez, le soir, à 80 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


ou | 


Waldorf Lunch Bar 
344, rue Main 


Prix populaires - Service courtois 


Salles de banquets pour toutes 
occasivns. 


Consultez-nous pour 
de famnille, soirée 


vos soupers 
s, etc 


Gus George, prop. 


Téléphone 921 076 


Aubaine 


Ÿ 


Te 
Ouvert toute 


la journée 
le samedi 


GUARANTEED 


$3.00 


Shampoo et mise en 
inclus 


Tout à fait 


Avec ou sons 


Ste 2, édifice Stobart 


Coiffures attrayantes 


PERMANENTES 


\ 
“3 Ondulation lustrée | Ondulation séduisante 


Ondulation à l'huile à lo crème 


Tél. 926 090 


s en fait de jolies 


$3.50 


Shampoo et mise en 


machine $4-50 


WAVE SHOP 


nlis plis 


spécial 


Prés du Lyceum 


